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comme Admiral/l'aultre de Æen ÿ filz, de Fredericq Vicé-Admiral la troifiefine diéte là" 4" 
Oncorde_, avecq la quatriefme nomme ÉEfférance, bien Mmontees dequipage deguerre& 
Vives, ayant 248. Hommes en icelles, pour traverfant ledeftroict de 44 agellanes def. 


” couvrirlesCoftes de Cica, Chili & Pern,& ÿ traffiquer & puis paffantle Mo © - r x ‘3 
_ ducques, & Circumnavigant le Globe du Monde retourner a la Pa- LORS 
* crie. Elles finglerent de Rorterdame. le 2. Juillet 1508. Et ÿ pme 2 0 ; 
x € ; 4 ? : | 4 TR À 
l'An 16o1.d Aougit y tourna tant feulement la 4 + 0 
Fe 4 ufdide vire Mauritius. D D | 
Ée ’ rer VAR © fe: «à 4 A ; EU : 
4 ; N, à ; j ù Me. un. 2e D pe n 1 À À Wu ir 4 ù 
Où fon deduictes [es franges adventures , éd pourtraict an [en diverfes Figures, plus 1-4 j : 
| | Jieurs cas cffranges a luy advenus, qu'il J'arencontrez € veus. pere Hhnt nue 4, 
ILctout tranflaté du Flamand en Franchois a férvice de ceulx qui lontcurieux&e Li R 
# {e delectent de nouvelles remarquables & dignesde memoire, os “ 
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Imprimea Amftelredame, Chez Cornille Claeffz furl'E au au Livre 1 
a Ecrire, PAn 160 2, Î 
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DESCRIPTION DV*. 
VOYAGE FAICT PARS: OLIVIER DV/Ÿ 
NOORT, GENERAL DE QYATRE NAVIRES, ASCAVOIR CELL] 
Mauritius Adoiral,celle-de Henry filz.de Frederica vice-Admiral,la Concorde », ave 
PF: (perance,bien prouveues dequipage de guerre Proviande &c 248.Hommes de : 


defence , parties de Rofterdame >,pour paffant le deftroiét de 44 agella- 
#es,Circumnavigucr l’univers ou Globe Terreftre». 


l'An 598. lez. luilet. 


E 2.Jaillet partirent de Rofterdame, la Navire CHManritius,avecq la Concorde, pour fingler envers l’embouc 
re de Goeree . 
Le 18.diétarriverent les fufdiétes Navires au lieu prefigé, ou ellesancretent devant la Hellevoet[luys, È 
Le 28.diét ordonna l’Admiral que le falaire des Mois, prendtoit commen çement par toutte la Flotte. Re | 
gd JIcpremier d'Aomgff,elles finglerent de Helevoetfluys, vers les Dunes d'Angleterre, pour y attendrélesaule :4 
tres navires d'Aw/ferdam,afcavoir Henrà Fredericq,avecq l'Efperance,\e venteftoit N.O. "4 
Le 13.ditarrivézaux Dunes avec les 2.navires de Rorerdame & s’y poféz tout tenät le Chafteau du milieu. 1 2% 
”. Le22.dit finglames audela des Dunes paflant Docvrés,avecq un vent du Nort, pour tirer vers. Pleymuyes & attendre les | | 
fufdiétes Navires d'CAwflerdam. - 
Lez27,dit venuzen Portlande,le vent O.a N. Le General renvoÿa alors le grand Batteau avecq le Pilote & certaines © ©” ( 
“gens, pour veoir ou tardoyent les Navirs qu’on attendoir, lefquelz finglerent jufques en la CMeu[e. 
…- Le 28.dit fut refolu de tourner derechief vers l'Embouchure de Goerce,a caufe que les navires d'Amflerda ne venoyent 
point, le vent O.a N.faifoit orage non fans danger de demourer a l'ancre en cefte cofte pourtant feimes foubdain voile. 
Le 3 1.ditenvers le foir fommes tournéz en l’Embouchure de Goerse, & l Admiral ngfiga vers Rafterdame , où cltant 
arrivé il entendit que les aultres navires eftoyent arrivees en l’'Embouchure de la Were en Zélande >. 
me: Le13.Sepremb.fcimes voile de l'Embouchure de Goeree,avec un vent N.E, & ain fi qu'eftiôs au Loing de Zelande, forti- 
rent les aultres 2.navir.de noftre Compagnie, lefquelles fe joignirét a nous apres le middi envers les 4. heur, avec grand 1 
contentemêët de l’Admiral & toutte la troupe, a caufe de la fafcheufe attente que nous en avions eue, nous tirames vers 11 
Plemude,pource qu'un Pilote Anglois, nommé Capitaine cffehs ,'quiavoitfaiétle Voyageavecq Sr.T homes Candifch,y 
avoit fon equipage,quil luy falloit avoir. 


, ÉE | "4 à 

Le 16.dit abbordames nous a Wigs,a force de ventcontraire. Leyice: Admiral ÿ vint au fond, aupres du coing d'Eft,ou Ven. 2 
peu fen fallut quil n’y demeurat,il ÿ fut environ trois heures ferme,neantmoinsil yefChappa encores faus dommaige, + 4 ù 
ELer8.ditfutle vent S.E,& feimes le matin voile de l'Iflede Wicht , avecq bien aultres 80, Navires, qui fingloyent vers e.. ND 
J'Oucf,leiquelles s'eftoyent tenues a cefte Rade ÿ attendant vent propice, lt Ni 
Lex9.ditapres middy a un heure venans a Plemude,eftoit le vent S.E.afez violent. Veinnent # 


Lez21.dit le matin devant laubé, vint le General avecq le Capitaine cAfelisau bord, & hauffames nos Ancres pour au Mer “41 
nom de Dieu parachever noftre Voyage nouseumes un ventvehementdel’Eft, &dreffames noftre cours S.O.vers O. Cons d ct 
Le matin eftans fortis de l'Embouchureavons veu que l'Equifdu vice- Admiral (auquel eftoyet 6.perfonnes)demeuroit flemude, 
derriere,ou nous nous boutames de loo : Et nous vint accofter un Pirate Anglois , qui nous di& quilzne vouloyent 
point venir & que c’eftoyent mefchans, fur quoy nous nous radreffames vers noftre erre, 

Le 23,dit vint levent du S,S,E,aflez petit & ne pouvions fingler plus hault que OS, Ouelt, 

Le mefme jour ordonna l’Admiral la partition de la Rançon par toutte la Flotte , afcavoir : chacune perfonné jet Larançe 
ne ou veille demie livre de Pain,un Lot d’eau, & deux mefurettes de Vin par jour, faifant delafcher un trait d’Artillerie #85 
en fignede cela, il feit auffi faire prieres a noftre Scigneur,affn quil lui pleut nous donner bon Voyage &retour, | 

Le 25.dit fut le vent O nous faifionsnoftre cours S.S.O:K eftions a 44,8 demie degrez,. À 

Lc26,dit vintle vent raifonnablement feit du N.E, nous feimes noftre cours S,O.au S, eftans en haulteur de 44,.deg, , 

Le 27.dit eftoit le vent & noftrecours commedeflus | nous abbordames deux Bifcains, lefquelz l’Admiral fit caller Avr 4 
voile les laiffant puis fuivreleur erre,nôus eftions fur 43 .deg,10.min. ‘ ‘4 

Le4,0cfobre continua le vent & noftreerrecomme devant,nôus rencontrames quatre Navires venantes de Barbarie, Ent {S 
defquelles l’une cftoit Hollandoi{e d'Amfferdsm, deux Françoifes & l'aultre Angloife,nous avons entendu deulx la grande Nav 0 | à 
mottalité qu’avoit efteeen Barbarie,voire en telle maniere qu’en la ville de c4Zaroccoil y eftoyent mortz en petite efpace PAR 74 
de tamps bien 2 s0.milleames, nous eftions a la haulteur de 32,degrez,dreffans noftre cours comme deffus, 

mm Le 6.fommes finglez entre l’Ifie de la Grade Canarie & Tenerife, a tout un raifonnable vent du N.N.E, ces Ifles sifôt SR 


2. 

a la haulteur de 28.degrez,faifions noftre cours vers le Sud. 4Caai | 
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om w FAnisos  Woyagefaitantour Globe T crreflre >; “Octobre.” #1" M 
‘Les diét eftoit le vent N.E.frifans noftre couts come devant : le vice-Admiral perdit de nuiŒfon Equif, trainät dét- | 
 miercfancf , auqueleftoit un hômc: nous l'attendunes longuement téhansde 106 juftqies au jou » mais h'en ctimes 
 aulcuñes nouvyellesa caufe quil s'eftoitefgaré par Jobfeurité de la nüiét & violencédu vent, nous éftions a lors a là haul-" 
“teur de 24.degrez 40.minutes, M no cree Moi DE SE ES à 
ur  Leo.diét de nuit decheumes nous fur la cofte de Barbarie, a la haultéur de 25,des. & aurions de nui& doncen terre, fi 
ac fen fut apperceu cecy advint,a cufe que le Capitaine Anglois avoit ordône noftre erres. a O. & nous lavions } 
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top au S.nouseftions prez de terre point demie lieue d'elle,eftäs a 4.braff. Nousfeimes cap a la Mer, eftäs au dcflus M 
du coingau N.du CBlanco dreffames derechiefnoftre cours S.S.O.,& S.al'O.tenausle pays de veuc, FL À 
_Lez3.ditavons veu une navire derriere nous fur la haulteur de 17. des. 26, min, vent & cours comme deffus. ÿ 
Le 18.diteftansen la haulteur de r1.degrez nous vint le vent contraire de l'Oavecq une Véhementc pluie, de laquelle M 

_ nosgensaffemblerentforceeau. | DEDE SERIES À 
2 Le 3. Novembre fut le ventencores S,tellemët que du 11 Octobre jufques alors nous avions eu toufiours vent d'O.&S, 
farest ee aufquels nous voguarnes ça & la, le matin avons nous veu le pays de Guinea E.N.E,de nous, y eftäs diftans 3. ou 4. lieues, | 
omis  furla haulteur de 3,deg, 40.min.eftans bi 30. lieu.hors de noftre conjeëture, tellemët que nous foubçonniôs quel'erre 4 
“de la Met nous avoit deboutez vers l'E. puis que noftre cours avoit efté la plufpart S,E.le vét toufiourscontinuät S.S,O. * 
| _ Le4.Decembrecftions droictement tenant le C, de Palma, 3 lieues de terre & neuf Canoas nous vindrenta bord,ayans 
aupres dec. dedans chacune deux hommes nuds,nous cumes calme puis un venteler du S. finglaus au loing du rivage, faifions noftre 
Yeur vindrent cours E.S.E. Cefte Cabo de Palma gift fur 3.degrez & demi,nous eumes icy fouvent calme & un petit vent du S, &S.S.O. 
aborde à aide duquel nous faifions noftre de buoir pour pafler la Linie >,a laquelle nous nous accoftames bit a demi degré prez, | 
À mais le vent ne nous voulut fervir, toutesfois peu a peu nous montames vers IC Not, Nat, ss 
Î: ©  Leroditalaube nous veimes l'Ifle du Prince E.N.E.de vous ,a raifon dequoy il y eut grande rcjouiffance en la Flotte, 


. il ÿ 


| 

WU PourtraituredelIfle du Prince, fituee dearcel demi au Nort de la Linie,en 
faquelle le General penfa pafler pour taffrefchir fes gens malades, envoyét trois 

Bateaux avec 40,hommes vers terre,defquels 4.allerét avec une Banderolle de 

|. (paixenterre,lefquelz furent rencontrez des Portugees portans auffi telle Ban- 
” @crollesleur demandans ce quilz demandoyent, fur quoy on leur refpondit que 

demandions safre{chifflament pour noftre argent , fur quoy ilz repliquerent, 

È À wi TT Le gi . 


si y avoit affez dequoy, les conduifans en leur fott,ou quilz furent bien trais 
tez envoyant ce pendant meffagiers envers les Bateaux pour querir lés autres 
gens qu'y eftoyent,qui leur dirent quilzn'avoyent telle Coramiffé, ce qu'eulx 
voyans, 1lz meurdriét des quatre qu'eftoyent au fort les trois le quatriefme Ca- 
piraine Pierre Efias efchappa , lequel ilz pourfuivirent jufques aux Bateaux + 
ans a coupz d'Arquebouze encore deux hommes. MT si 
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h FAh.rs0s. > parOhvier du Nort dVtrecht. Decembre. 3 
*  pource quenous eftions filonguement vaguez ça & la,a caufe du vent contraire. Le General print refolution avec l’ad. 


. visdu confeil de guerre dentrer en /'4/le du Prince, pour ce que le Commis Daniel Gerrits difoit quil yavoit efté, & qu'il y 
us dreflames noftie cours vers elle; plus aufli a caufe de Ja maladie, 


| avoit prou de raffrefchiflemens, tellement que no 
_qu’eftoit entre nos gens.& la difette d'eau frefche. 


Le 11.dit nous pañfames les navires devant la Baycou Havre de 71fle du Prince, a 16:braflées , sifans a la cofte N.O.de se 
YIfle.Le General avoitenvoyé denui&un Batteau avecqle Commis pour s’enquefter dû Havre » Quitourna le matin a Princes | 
 bord,difant que nous nous eftions misdevant l'havre, auquel ilzavoyent eftéz, mais n’avoyent apperceuaulcunesgenss 
ecficIfle gift fur la haultéurdedegre &demi au Nort dela Linie. TARN Ve Ee 
Le Commis citantderetouraux navires , print le Gencral & confeil de guerte refôlution d’ 
, Batteau,ceft I fle,armanta ceft effet deux Batteaux &un cfquifavecq 40.hommes bien equippéz;aufquels commandoit 
Reïaier Poppes Lieutenant,eftantaccompagné du Capitaine Pierre E as, Capitaine CHélis, Daniel Gerrits, & Corneille frere 
du General, avecq le Pilote du vice. Admiral Ze de Bremén,venäs ala Baye ilz haulcéréntune Banderolle de paix: céulx 
dc l'Ifle envoyerentauffi un hôme avecqune Bandcrolle de paix encontre eux , demandans ce que voxlions fur quoyilz 
sefpondirent quilz defiroyent fe raffrefchir illecq en amitic & pour argent , ilsdirent que nos gens montaflent aterre, *. 
quiz y trouveroyent affez de touttes chofes, fi urquoy faulca premierement en terre Daniel Gerrits qui portoit la Bande. 
rolle de paix, & fut fort courtoifément receu d'un Negro,parlant Portuges,pourtant quil avoit efté aultrefois en l'Ifle,le- 1 
did Dassel diétaux aultres Officiers que C'eftoyent bonnes gens, & a cefte caufe l'accompagnerent encores trois aultres id ‘4 
_ jufques audedans du fort, maisle Lieutenant par coMmiflion du General demeura dedäs le Batteau , pouttenir lens 
| enfamble. Les quattre Officiers eftans dedans le Fort, leur fut mis man ger & boire au devant & monfiré bontremine; au ee 
sivaige vindrent aulcuns mefagiers pour attirer le Lieutenant auffi au fort : mais il s’excufa , difant quil lui failloit, de-— 
moureraupres du Batteau, tenant les gens qu'eftoye 


: > >: + nee Noz gens = , 
entaterreunizenfamble.Or voyans qu’ilz ne {cavoyent plus ACTEAP- trahifreufee |" 


aller defcouvrir avecqle 


"an 4 à È / . é x È $ |! 4 # 

per aulcun au Fort,ilzenvahirent trahiftreufement les quatre Officiers furnommez defquelz ilztuerent incontinent Les montre. || 1 4 

i; L - - : En REC PNR nr Van {: 

: General ve me. ancra fes Navires en la Baye. A, Sont les Fortz | droiét au qu'il y avoit eau affez, fans que l'ennemi le fceutempefcher, D. Eft: | | 
es Ortugées. D. une Eicart! 


‘1 
nouch6;laquelle nous fimes avec 120, hom- | un éndroict auquel Capitaine Cleerhagen, du paffe PS baftir un Fort, 1 
mes a l'encontre des fufdiétz Portugees , mais | 


a Fe: ‘afficre nous empciCha d’avoir | car nous y trouvaies encores Chaulx, Bricq ues, Perches Ais.Icy tLOUvames } de 
-B Victoire, C, Eftun Fort bafti des nofttes via a viz des Navires > Cnunen- | de malheur certaines gens de 5. Theme,Qqui nous feirent retirer, Fi 
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5 JPA AE LES Fer AO EGEe ; Le EU, à | 
4  ŸAn:508. Voyage fait autour Globe Terrefire, Decembre. 
trois,afcavoir Daniel Gerrits Commis, Capitaine cAfelis, & Iean de Bremen Pilote, le Capitaine Pierre Efias efchappacout- © 
. yantenvers le Batteau,dont nosgent s'apperceurent de la trahifon & courrurent vers le Batteau pour foy fauver , mais | 
_ Les Portuges de l’Ifle les fuivirent jufques a l’eau , ou ilzarquebuferent encores deux dedans le Batteau , afcavoir le Frere #1! 
du Gencral, & un nommé Carter d'Amflérdam, Le Lieutenant s’eft retourné avecq le reftant desgensau bord del'Admi- #/! 
ral,portant nouvelles comment les affaires fe portoyent. ae “ÈS ? © 4-10 
efoturon Le General manda incontinent fon confeil de guerre a bord,gifant laa la Rade, qui trouverent d'advisd'entreravecq 4 
ur fe ven- Jes quatre Navires au dedans la Baye,courrans fiavant quilz pouvoyent,car ceftunebône Baye poursytenir, LeGenc- } 
® | ralfeit pofer la Concorde viza viz du Fort faifant equipper 120.hommesa enfeigne defployee & armes polices, aufquelz 
 commandoitlefufdiét Lieutenant Reysier Poppes ; qui les fcit difmonter a terre avecq des Batteaux, tousenfamble pres 
du Fort.Eftans a terre, ilz trouverent plufieurs Souldars arméz,avecq lefquelz ilz eurent longue Efcharmouche , carilz- 
penfoyent furprendreleur Fort, maisun Boisqu’il yavoitentredeux & uneeau quil failloit paffer l'empefcherent.Auffi 
—’eftoit le traiét des Portuges fi dru,, quil nous fallut tourner aux Batteaux avecq lefquels noustournames a bord de noz 
gens, il y eftoit demoure mort un & blefféz feize. 


| 
ke: (| 


Reprefentation des Habitans de l'Ifledé Prince, A.Eftun Chiefentre eulx, | main un tel Couteau recourbé,un Patenoftre avecq un Crucefix au col. Les 
the une Rondaffe, Lance & l'Efpeeau cofté. B.Eft un homme de la coim- | Efpaignolz ouPortugees.les ont induiétz a faire reverance aux Images & Cru 
mune & fon portement quotidien. C.Sont leurs Femmes ceinétes d'un Linge | cefix, 
autour du Nombril , pendant jufques au deffoubz du genoiul, portantes en 


fes babitans de tfle À du Prin nce 


N, 


Le 12:ditfeit le Generalenvers la foir monter Aterre derechief30.hommes , tout droiét aupres des Navires viza vis | 
d’icelles,ou qu'eftoitune Riviere courante: car nous avions grande diferte d'eau frefche, la il feit baftir un Fort au defpie 
de lennemy,ou nous chargeames de l’eau a noftre contentement , & entant que nous avions le Fort en ceft endroit, 
s'achemina le General avecunetrouppe de gens armézau dedäs de l'Ifle la ou les Molins a Sucre font,defquelz ilen feit 
brufler aulcuns : Les Portuges s'eftans mis en Embufcade, tucrent un de nos gens &il nous fallut nous retirer versno= 
ftre Fort. Gifans icy,nous fut advis que le Capitaine Cleerhager avoit efté en cefte Ifle,a caufe que nous y trouvames aule 

- cuns Chevrons, Chaux & Bricquesgifans en terre,nous veimes aufli un lieu a l’entree, ou les Arbres eftoyent couppéz\ 
pour y baftir un Chafteau fel6 noftre jugement: maisa cquil fambleil fallitd’attainte par la sencôtre des Portuges que | 
s’y tiennent, car il lui fut force fe retirer de la. Le Genéral feit voguer les Batteaux vers aultres éndroiétz, ou eftoyët belles À 


w LL | Baycs, | 
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| YAnrsot par Olivier du Nort dVtrechrs Decembre! 


$ : 
Bayes,maisilz trouvereht garde par tout,tellementque nous jugeames quil y avoit prou de gens en ceft Ifle, nous cfpe- 
| xionsncantmoins y recouvrer quelque raffrefchifflement,mais ce fut pour neant, 3 | | 4 
f Le 17.dit, envers le foir fcit le General rembarquet fes gens a laife & fans dommaige : car nous eftions fort bien prou- se rende 
: lyeuz d'eau,mais avions encores plufieurs malades & bleftéz en la Flotte, Eftansdefmarez feimes voile avec un petit VErie prince, 
| +clet dreflans noftre cours S,& S.al’Eft, REA ; | 
Le21.dit cheumes derechief a la terre ferme de Guines,eftantz droictement deffoubz la Linie <Æquinoltial , nous An. | 
erames celle nuit a 10,braflees,a caufe que le venteftoit fi Sud, | 1 
Lezs,dit fommes nous venusaupres le Capo Lope Confalwo , ou lés ventz viennet ordinairement par nuiét de terre, & Viennent au 
parjour de la Mer, Venans prez de terre, trouvames la deux navires Flamandes ; nous s’y pofamnes cefte nuiét quelque Éonfyos 
trait au dehors, Le General envoyale Batteau avecq le Capitaine Pierre Efias & laques lan[z. Haydecosper aux navires: 4 
defquelles l'unceftoit d 4mfferdam,lc Marinier fe nomment Barest Dircfz. l’aultre eftoit de Zelande , nomme lc Chut. 
.: Nouseumes icy nouvelles que les navires de Pierre Verhagen,avoyent efte ace Cap,& s’y eftoyent tenues bien un mois, y 
ayant enfepueli 38,hommes,ilz avoyent encores au departir de la plufieurs malades: nous y trouvames un homme qui 
nous vint a bord,fugitifdefdiétes navires de erbaghen, duquel entendimes touttes les circonftances pañlees, commeilz 
avoyenteftéz a la Riviere de Congo | & contrainétz de neceflite s’eftoyent retournéz a ce Cap, duquel il yavoit envi. | 
ron 14.jours quilz s'emeftoyent partiz,pour tirer vers l'Ifle # 4r4abon,en Outtre ÿ entendimes aufli que le Capitaine C/eer- | 
bagen avoit cfte tué avecq plufieurs de fes gens fur/’1fle da Prince , les efchappéz abbandonans l'Ifle ,avoyent donné la © 
navire au vent,celle mefme avecq laquelle ilzeftoyent venuz, : 
Le mefme jour refolut le General avecq fon confeil de guerre de mere terre, & y abandonner un Ze4» Poliker(s.de Ynitore ! 
Heyligelandi Pilote,a caufe de fes mutines & mefchantes mencees,defquelles il abufoit. a terres 
l; Lez6,ditau matin, defmarrames de Cabo Confalvo, pour traverfer vers la cafte de Brafil, ayans ventagu & continuant, | 
“mais a caufe quil venoirde nuiét du Rivage & de jour de la mer, il nous falloitainfi vaguer ça & la, ayansaulcunesfois ”) 
travail dorages & grandes pluies. | 


1 
1 


Commencement del'An.r s 9. 


LL Le s7annier eumers de vence l'Ifle d Arabon N.N.Ode nous, nous primes au middi la haultenr du Soleil fur +.degréz 


; ? y 

| Fe venteftoit S.S.O. & puis S.vers l'E.tellement que nofire addreffe eftoit O,au S.eftans fort joieux que nous eftions ve- danibes à ss 
|| nus aû deffus de cefte He re ve 1 £ 
| Le 8.diteumes le vent largement du S.E.& faifions noftre cours S,&S.O.a O.avecun frez continu, eftans fur la haul- | 4 

| teur de 3,degrez 40,minut.au Sud de la Linie, À | 


! Lerz.dit prindrent les Pilotes la haulteur de s.degrez & demy,lé vent S.S.E.faifions noftrecoursS. O. JIcy commen: 
| games a avoir malades en la Flotte, 


 Le20,drefflamesnoftre cours S.O.a O.conjecturans deftre hault aflez au deffus des 4 broles, \e vent E.N.E, eftans fut 
|: Sa haulteur de 12.desrez 40,minut. à hr | eo 
Le 28.dit eumes le Soleil en Zews#h perpendicnlairement deffüs la tefte,eftans für la haulteur de 1 8.degrez to.minnt. M es 


À 
| & paffames de façon que le Soleil vint au middy Nort de nous, le vent eftoit fort Eau Nort , noftréaddreffe eftoit Oueft D |! 


LÉ REIRE 
sc étre _ 


sud Ouett. 
Le 3,Febnrier cftans quafi fur la hauteur de 20,degréz, feimes noftreaddreffe vers l'Oueft pour defcouvrit pays, 
De nuit au deuxiefme quartier, veimes terre devant nous, laquelle eftoit baffle & plane jetames la fondeen 0, braff Voyens 0 7% 
|! finglans a plaintrefS,E.& E.S.E.du rivaige, tellement que le matin nouseneftions diftans quelque trait de chemin, Prat } 


141 PE 
l'es naviress’entreparlerent & entendirent que la Concorde avoiteftee à 2, braffees & demic , fans fcavoir quelleeftoitfi Hp | 
‘prezdeterre, voire a tant que peu fen cftoit failli quelle n’avoit donneen terre, nous finglames tournans noftre addreffe DE 
S.O.leventeftoit N.E. j A 
|. Les.ditabbordamesun plat pays a la cofte du Brafil, venant d'un cap avéeq uné planute envers la Mér, eftans 2.ou 3, vienne a | LS 
licuesdu pays,geétames la fonde a 4.brafees & demie, ce coing fenomme Cabo S.Tome,de la tire la cofte du Brafil vers Ca- en à 
bo Frio oueftement,nous eftions alors à la haulteur de 22,degréz. ne \# 
- Le6.dit fommes nous venus pres d'une grande Baye,nômee Baye Formole,finglans la oit au devant Cabo Frio, laquel. rarant ct US 
lecftun Cap hauit & dreffé, nous geétaraes la fonde une lieue d’icelle,maisn'enmesaulcunfond, Efkans pañéz ce Cap ‘*°* 4 
finglames vers l'Oucft,ayansun dur orage du N.E.tellemét quil nous fallut retirer nos voiles, nous fOûs perdimes celle 4 
auiét de veue,& geétames puis l'ancre au loin g de la çofte; le vent eftoit fort variable, & trouvames l'erre de la Mer nous | 4 
Venir encontre, toutesfois point vchementement. 4 
Le 9.ditenviron middy entrames en Rio Javeiro nous geétames l'ancre dehors la Baye,ou noffte Chable fe rombpit,gi. Viennént | 
(fänsfur 14.brafl tout tenant deux [fles qui font au cofté Nort d’icellui,le vent d’E. affez roide nous entrames plus avant À? ee 
| len Dobaert,getäs l'ancre a 9.braff.dehors du Chaftean gifant au cofté N.de l’étree,viz a viz duquel gift la ville drZaueiro,, :saminite 
|Mcy il ya un cftroi& cftant paffé icelui au dedans du pays il ya une mer fpacieufe, de laquelle fortéat auleunes Rivieres. h 
| _ LeGencralenvoyaun Batteleravecq un Pilote, nommé Farent lau[z. avecq deux matelotz, ce Pilote difoitqu'il y k ; 
leftoit bien cognu, pource qu’il y avoitefté pañé quattre ou cincqans , il y penfoitauffi bien recouvrer des raffrefchifle. 1h 


ÿ 0 A 
ga 


£ 


+: M dE mi MEL 


Ceuix du 
Chafean 
tuent un 
boramcs 


AR DAT 4 


dn Globe T erreffre », Feburier, 


lAnisoo Voyage fait auto 


. Le jour enfüivant du matin, vint une grande Canoe a bort,en laquelle eftoyent 7,ou 8.hommes, avecq un Portugees \ 
parlant bon Flamand,nommé PéerreT acq,qui eftoit venu la avecq le Gouverneur de la Baye, & bien 2.ou 3. cens Soul 
darts, Ce Pierre Tacq difoit que le Gouverneur l'avoit envoyé pour recognoiftre quelles gens que nous eftions, fur quoy 
on luy refpondit qu’eftiôs Flamans,defirans quelques Fruiétz ou raffrefchiffemens pour argent ou denrees, & quevoul- 
drions bien negotieravecq eulx, & apres que le General luy euft monftré toutte amitie, il retourna avecq fa Cawoe vers 


| terre, promcétant en faire incontinent rapport au Gouverneur. 
gs . d + 


3 


| ou que reçeumez noz prifonniers rendant les leurs, 


. 


Le 10.ditapres middi tourna la mefme Canoe au bord avecq ledi& Pottugees qui n’appotta aultre chofeshotmis 564 
où 60.Orenges, & bien petite certification de l'intention du Gouverneur, Le General & conf£il de guerre confiderant; 
quilz nous vouloyët trainer a la lôgue, auffi que le Portugees mefme nous avifoit,que n’aurions riendeterre, finelere- 
tenions esnavires, le feit le General & confeil de guerre retenir avecq un Meftiz & deux Efclaves,renvoyant la Canseavec 
les auttrésgensaterre, avecune Lettre efcritte par PéerreTacq au Gouverneur,quilnous envoyat quelques Fruiéts, pour 
argent ou denrees,demourans celle nuiët aux navires. es | 

Le r1.dit du matin,n’avifames encores Cave ny rien,mais veimes plufieurs Caro traverfer du Chafteau a lawille. Le 
General ferefolut d’equipper trois Batteaux pour aller querir des Fruiétz , a caufe que nousen avions grande difette;lef- 
quelles gafcherent avecq6o.au 70.teftes en une Baye, tenant une haulte Montaigne, nommee le pain de Sucre au cofte 
Sud, pource que le Portugees difoit qu'il y avoit beaucoup de Fruiétz,mais vénansaterre y avoit grand nombrede gené 
gifans en embufcade nos gens envoyerent deux hommes pour Efpier,qui furent incontinent furprins & faiéz prifon- 
niers,ilz tirerent fort dru de Flefches & Batteaux tellement quilzen blefferent bien 7.ou8. La Navirela Concorde fin. 
glantea leur efcorte, fuitcôtrain@é fe retirer, par le traiét du Chafteau,qui commande a la Bayeilz tirerent deux coupe! 
de Canon,avecl'un defquelz ilz abbatirent la tefte a un homme d'icelle navire , meétant en pieces ausfi les principales! 
Cfables, les Batteaux tournerenta bord, ayans perdues deux fufdiétz qui furentemmenéz prifonniers a Ro laveiro 
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VAn:7s09 par Olivier du NortdV/trechià ‘ÆEchuridt. |, $ 
€ftans a bord, le General fcit efcrire ue Lettre au Gouverneur, s'il vouloir Ranconner nos gens contre ceulx que nous - 
avions es navires,& envoya la lettre avecq un Efclave qui nagea a terre;environ le foir vindtent ceulx du Chafteau avec 
une Banderole de paix la ventelanta noftreveue, &incontinent on y envoya le Batteau avecq une Ba 


nt D rAILI Ÿ DIV» - | 9 GAL. Uu ; nderollede paix, 
_avécq un Portuges, il demarfda ou que nôus voulionseftre amméñéz noz prifonniers hou 


savons dit droiétement à viz 


des navires,ou que voulions aufli conduire les leurs. sers 
7 Lanuiteumesun terrible orage du Sud,en grand dariger dedoñnet aux Rochicts, | 

Le 12.diét au poiné du jour avons veu une Banderole de paix au lieu prefix , le Genetal envoÿa le Batteau avecq des 
gens & un Portugees Meftiz,a l'encontre duquel retourna noftre Pilote Parene lanffzJes Pottügecs nous donnoyetfort 
bonnes paroles difant quilz nous vendroyent des Fruiéts & Porceaux afléz , mais le Portugées qu'avions Prifonnier di- 
foit que ne les debuions croire, puis apres cnvoya le Gencral le Portugees qu’eftoit encores Prifotinier avecq les aultres 
Efciaves, commandant au Quartiermaiftre quil ne fe bougeaft du crocq , maisa caufe des Fiotz marinsilz nefccurent 
venira terre, tellement que un de noz Corporaulx nommé Gwilliam Potter de Delfr, fe depouilla tout nud & nageä avecq Rp. à 
le Portugees a terre, fans touttesfois en avoir Commisfion, ce pendant vint noftre homme & le fufdi@ Corporal eftant ARE T 
en terre tout nud, fut retenu Prifonnier d’aulcuns Indiens, quide la part des Portugecs faultetent du bois, &l’emmenc- fit Some 
rent,noftre Batteau abbondonant le crocq, gaigna de füitte,tournantau bord abandonnant le Corporal prifonnier, 7% 

Le rcfme jour fit tirer le General envers le foir un ttaiét de Canon pour defiñarrer , le vent Sud levames les ati. DHEUS 
cres,vaguans avecq la marec la hors, nous avions icy ordinairement vent fort variable & force pluyes, fNinglans versl’Ifle 38 
S.Sebaflran,dreffamesnoftre cours O.& O.S,O.coftoyant le rivaigc. > 

Le 16.diét au matin nous nous tronvamesentre deux Ifles, &faifions conjecture eftre à Siné Sebaflien , car nous 
ne la pouvions cognoiftre , a caufe quelle eft fi grande , quelle femble terre ferme , ausf quelle n'y eft gucr- 
res diftante. Le Gencral envoya fon Batteau pour la recoignoiftre | mais il n’en fceurent avoir notice , nous 
eltions ancréz au dchors la ou qu'eftoyent deux Ifles , aufquelles le General impofale nom al’une des Cowles, 

a l’aultre plus vers la Mer des Palrites | nous y eumes auicunes c#Mow/es eau & Palmites, mais il y eftoit fort difficile 
a recouvrer, | 

Le 20.diét du matin levames noz ancres faifans voile,noftreaddreffe vers la Mer, avecun vent N.E.eftoit S,S. E. pout : 11 à 
avancer noftre Voyage vers le d’Eftroiét de L#agellanes. | 1h 

Le2r.diétainfi queftions avancéz un grandtrai& en Mer, vint le vent du Sudavecqun vehement otage, parlames 
enfimble & trouvames bon de rentrer la ou queftions fortis pour veoir fi c'eftoit l’Lfle de S .Sebaflien, dequoy les Pilotes 
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| doubtoyent. “à 
. + ° + 2. 4 , . # ÿ k L— | 
Le 22.diét fommes nous venuzaupres ladiéte Ifle, & eumes notice que c’eftoit S.Sebaflien, pourtant y fommes entréz 11 à 
| avec nos navires entre la terre ferme & l'Ifle,ou queftoit une bonne Rade,affrächie de tous vës, car on eft enclos au pays, 1 


il y a plufieurs belles Bayes fiblonneufes où qu'il y a force Poiflon, mais d'aultre raffrefchifiemens fort peu , car l’Ifle eft 
| plaine d'arbres fauvages tellementqu'on sn entret au dedans,ausfi yaildel'eauaffez, nous recouvrames quelque 
peu de Perfil,croiffant feulementau rivaigede la Mer, | | Fe 
Le27.di@ gifans icy en l'ifle S Sebaffien ,gafcha le Batteau de Capitaine Haydecooper a terre avecq fix hommes, fi toft és 
qu'ilz y vindrentilz furentaffaillis une grande troupe d'fndiens cachézau Bois, lefquels yeftoyent venuz de Rio laveire, 
ou les Portugees fetiennent nous pourfuivans pour nous furprendre, i1z tuerent deux hommes, lefquelz nousävons 
| veu coucherau rivage,quant aux aultres quattre on n’aoncques feu ou qu'ilz devindrent, ES 
Le 28,diét environ middi levames nos ancres faifans voile ainfi queftions pourveuz d'eaua fufffance, Mais peu raf. 2 
| frefchis,a caufe qu'il n’ya rien a recouvrer que Poiflon & Bois,nous finglames derechicfhors l'embouchure d’Eft, com ùe 
bien qu'on peult bien fortir par l'Ouéftausfi,ou quils’eftend $,S.O.ou gift un Ile nommee 4/catreffe,mais nous feimes 
noftrecourfe entre l'Ifle des Moules &S ,Sebaftien, laquelle Ifle gift au Sud de la Ziwse fur 24: degréz, ainfi queftions en- 
tréz en mer,nous eumes force ventz du Sud & fort variables. LT FMATÉE 
Le 14. HWars,eumes un grand orage du S,S.E.tellement que retirames noftre tri nquet;flottans fans voile , & noftre rerdenrieuy 
grand Batteau trainant derriere la navire, fut tellement oppreffe quil vouloit aller au fondz , il yavoit quatre hommes der re 
dedans,lefquelza grand peine en furentfauvéz,perdans leurs Accouftremens & Bagaiges, le Baïteau fut puis apres brifé 
de la Mer & geété au fond, nous avions perdu de veue noftre Vice-Admiral & l'Efperance ; vaguans ainfi fans voile 3.ou 
4jours,avecq dure tempefte nous eftions fur la haulteur de 3 2,deg,au Sud de la Liyie », 
Le 17.diét le vent roide du Sud E, tellement que ne pouvions faire voile que dela boulingne, rencouvrames noûs de 
veue nos aultres navires aufquelles nousnousaflemblamesauec grande lieffe de toute la Flotte, nousfinglions vers l'E, 
aultant que deux bolingnes pouvoyent porter, la navire la Coscordeen laquelle eftoit Capitaine Pierre Efias , venoit der. La Cond 
rictel'Admiral,criant quil eftoit fort creuaflé,quil lui eftoit befoing continuellement travailler a lofec, tellement quilz 9458 
la pouvoyeut malement garder d'aller au fond, 
€71 9.diét le vent Oueft Sud Oueft le tamps raifonnable, vint Capitaine Pierre Efias a bord del Admiral, fdfant fes 
doleances que beaucoup de pain s’eftoit mouillé en fa navire, & que fes gens le moleftoyent ne fachans ptus tenir la na- 
vire en hault, pource quelle eftoit par trop creuaflée, a raifon dequoy l'Admiral feitaffembler le cof&il de guerre au bord, 
auquel fut refolu d'abandonner la Concorde & fauver les biens , aultant que faire fe pouvoit, la nuiét nous flottames ee 
fans voile, le vent Oueft Sud Oueftavecq orage,au middi avons prins la hauteur & trouvé 32.degréz 1 5, minut.au Sud ner la Conx 
-de la Ernie, ÿ.:2 
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8 VAn:tsos  Woyagefaitt autour du Globe Terreftre 
‘Contrefaicture de l'Ile Satan fituee a 24 :degréz dela la Linie. A.lci | Batteaux ou que primes force poiffons & Er | aux & M ag 
pafférét 6.hômes a tétre des gens de Capitaine Huidecooper, lefquelz furétin-. que ANS SAS Re y ps ausfi certaine Horse! Eee feiulles de 
vahiz des Indiens & leur Batteau rompu en pieces,cecy fe fit a noftre departe- | faulx, pleine de jusicelle bouillie & mangce avecq Vinaigre nous frvidg | 


ment. B.Icy fut prins aultant de Poiflon, comme a chacun traiétles filéz pou- | Medecine & ouarife 
ds chargearmes noftre bois & eau, D, Icy calfattam # | PARA DES 
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Le 24,diét eumes le vent E.S.E, finglans vers le S.avec raifonnable frez,au middieumes la haulteurde 3 r,deg.25s.min, # 
au Sud de la Linie , nous eumes dorefenavant quafi toufiours vent S,E.lefquel eftoit fort efcars pour furgir en S.Hclewa, 
tournions fouvent d’un borda l’aultre felon le changement du vent. à 

Le 30.diét mourut du flux de ventre Jean de Grol , Concftable en la navire la Coscorde , qui fut le premier mott de 
maladie en la Flotre,eftans für la haulteur de 30.deg.au S.de la Linie, le vent S.E.finglionsau plus presdel'E.N.E.. 4 

Le 2.4wrilamoindrit le General l’eau , afcavoir deux Mefures en trois jours, finglansa vent & cours nn - à cn à 
haulteur de 20.& demy degréz. 

Le 8.diét feit vifiter le General les malades par l’A poticaire & Churgienz on en trouva cincq fort malades du flux de M 
ventre & quattre Quelque peu entachéz, le foir nous eumes vent Oueft. : 1 

Le 9.diét le vent encores Oueft Sud Oueft,comime le jour de devant. fut noftre cours E.& E. au S. au middi prindren 

ARE Jes Pilotes la haulteur en 29.deg.2 3.min, nous trouvames icy decliner le Quadran environ un traiét Noïtefterant,car au 
Gvandrn  middi quant ecfluicy eftoit en fon Meridian nous trouvaines aux Quadrans qu’avions apportéz avecq nous de nos quar- # 
2 ” tiers 
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tiers eftre Norta l'Oueft, tellement quele vray middidifferoit largemientun trai@, ts ani ‘a 
Le 12. dit fe changale vent & devint S.E.avecq roide frefchure » nous finglions au N, E, avecq deux boulingues, AU venscoë : 
gmiddi en haulteur de 30. degréz 24.minut.& tournames puis auffi au Sud, | Sa 
{. Le 18.diét courur le ventderechiefa l'Oueft,finglames E.au N,avécq raifontiable vent eftans en 31. deg,20. minuit: 
‘Ce jour la mourut le premier homme für l’Admital. # ATRAT 4? 
.… Le zo,diét le vent derechiefS.E. finglions au plus pres du E.N.E.avecq raifonnablefrez, le jour enfuivant le vent fut 
affez roidede l'E.N.E,tellement que flottions fans voile. + AE Tarte 
Le 2;.dit un vent fort du S.O.l’addreffe N.E au E.continuant touttelanui: Ê FES 


Le 26,diét le vent S.E.avecq raifonnable frefchure & tamps ferain eftions en la hauiteur des. degr. 8.minut. faifans 
noftre cours N.E.au N.au plus pres,car il nous falloit fort virer a l'E. pout furgiren S.Helena , &le vent nouseftoiticy 


fort cotraire beaucoup de nos genscômencerent icy. a moutit 3, 4. perfonnesau jour, le Genéralalloit de navirea aultre . 


pour vifiter les malades,la plufpatteftoyént entachez & gifoyenten gtande mifere & calmité. | “4 
Le premier de c#ay,le vent du N.& püi: ES O, faifans noftre cours. N.E.au N, en haulteur de 13. degréz 26, mins 

| &le 4.diét eumes derechicfu d'Eft,qu riroi foft eftroitement N:N.Esau plus pres, Au middi eumes 21. degréz 

_25.minutes, x Di 


| Les .diét manda le General,le Vice-Adfäl, Capitaines & Mariniers au bord, pour eflire jà méilicuiré âddréffe pour 
 furgiren S.Helena,le Vice“Admiralavecd fon Marinier & Pilotes difoir quilz avoyent icelle Ifle N. 4l'O.d’eulx & pot- 
_tantla pouvions bien attaindre avetq un cours N, ou N, a l'É. les auitres Pilotes conjecturoyent quenous ne l'avions sqvis & 41 
_queN.& Na l'E.de nous: pourtant futrefolu, puis qué nous avions le vêt E, & fort eftroiét pour furgir vers l’E.de l'Ifle, Nérae nn 
que debuions retenir cefte addreffe verse N jufques au jour enfuivant & en cas que le vent nefechangat tel que pout. nu 7 4 
ions fingler N.N.E ne pouvans tenir que N. qu’alots tournerions de tour a aultte vers leS. fur quoy ilz fe departirent Î 
 finglans vers le N, & N.E, &aulcunefois N,.N.E.penfansainfi obtenir la rade de S Helena, ; | 1 | 
Le 8, dit vint le Vice-Admiral avecq les Capitaines au bort , & parlerent enfamble confuitans fi l’Ifle fe pouvoit 
| Obteniravecgq ce vent Eft.Ilz trouverent avecg leurs Chartes & conjeêtures quilz eftoyent a l'Eft de ladicte [fle, { 
[La nuit feimes noftre cours N.N.E,au plus pres tenant, le vent E.la haulieur du Pole Sud en 17.degréz, 4 À 
Le 9.ciét an matin , le ventraifonnablement fort de l'E. fcimes noftre courfe Nort Nort Eft , le middi lé Soleil er LR 
| hanlteur de 16,degréz 8 minut.& environ demie heure apres Soleil du Nort, tira Capitaine Haydecooper un traiét, pen- | 
fant veoir terre arriere foy,environ N.N.E,de nous,& nous le penfions au ffitous que ceftoit $. Helena , mais éllegifoit Î 
l'en telle maniere qu'on n’en pouvoitavoiraulcune certaineté, le Vice-Admiral fut mandé qui vint incontinenta bord, Ù À 
difant au General que fon advis eftoit qu’il n’y avoit point de terre & queS. Hekna debuoit eftre haultementa l'Oueft 
| de nous,en quoy MAdmiral le creut par deffus les aultres,a caufe quil eftoitconftitué commie principal dela Marinefqs, 
& fut ainfi refolu le foir tirer vers l'Oueft,a caufe quil avoit la haulteur de l’Ifle comme en 16. degr. 20.minut. & l’Ad- 
l'miral voulüt qu'on le fuivit. É 
Le foir au premier quartier calla l'Admiral fon gitôn tirant versl'O.a petite voile, & nous l'avons fuivi, le vent Eft, singiemé 
Le11.diét vindrent le Vicé- Admiral âvecq les Capitäines,Mariniers & Pilotes a bord de l’Admiral, pour tefouldre °° 
'enfäbie & voyäts qu'cftiôs au bas de l'Ifle S. Helena, fans efperäce de là pouvoir obtenir & que la Charte feld la côjeure 
| de l'Admiral eftoit a bout, a l’advis auffi de tous Pilotes, apres qu'eumes finglé trois jours a perfuafion du Vice-Adimiral, 
| qui felon fa propre conjeéture n'avoir allors plus efperance de a pouvoir attaindre, fut a pluralité des voix trouvé bon 
tirer vets les Ifles de Martÿz Vaas ou CL Afcenfion,ou celles que y font tenätes,addreffans noftre cours S.S.O. pour obtenir 
| a haulteur defdiétes Ifles,& ne lestrouvant tirer aux coftes du Br4fl,car nous eftions contrain@z chercher terte pour la 
| multitude grande des malades qu’eftoyent en la Flotte, le foir au premier quartier defployames nos voiles, faifans noftre 
addreffe $.S.0.commeeftoit ordonné ayants un vent continu de l'E.N.E. 
8 Lez21,diét un peu devant middi avons veu terre S.S.O.de nous,qu’eftoyetit deux Ifles, l'une tn grand fond rocher, 
l'aultreunelfle raifonnable,aufquelles finglames penfans y raffrefchir nos malades. On conjeturoit que ceftoit l’Ifle 
| de Martin Vsaz,ÿ abbotdans geterent les navires l'ancre en une mefchante Rade, Capitaine Efias pañla avecq deux Bat- 
teaux de gens versterre,maisa l'approche;ilz n’y trouverent aulcuneentree où montee par l'ardeur de la Mer, & cftoyét 
fur trois Rochers,ilz vindrent avecq grand travail en ün endroiét en terre,mais nefceurententter plus avant, a caufe des ‘4 
Rochers & Montztellement quilz furent contraintz fe retourner, apres quilz eurent gafchant circôdé l’Ifle,& veu qu'il | 5 
n'yavoit nu!z raffrachifiemens n’yaulcun moÿen de pourveoir icy a noz malades, \ | 
CefteIfle giftenhaulteur de 20.degréz au Sud de la Linie;nous y trouvames quantité d'Oifeaux , nôtninéz Moveftes, # 
| 
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aufquelz dônames nom Movette eflourdre,il y en avoit tant & fi privees qu’on les pouvoit tirera coup de baftons en vo. 
Jant,nous eftions a l'ancre au cofte Sud de cefte [fie en fond agu a 30.brafées, & ainfi que ne pouvionsabborderfutcon: | 
clu,de partir d'illecq neantmoins y demourer encorer celle nuiét & regardér le matin énfüuivant s'iln'yavoit meilleure 
commodité pour yabborder,touresfois le jour enfuivant le General allant au bord du vice-Admiral, y fut refolu de fin- 
gler vers! [fe d’Afcenfion, laquelle le Vice-Admiral difoit cognoiftregifante en 20,degr.40. minut. plusa l’O. de nous, 
& ainfi levans ancre, feimes voile, faifans noftre addreffe O.& N.le venten frez continu NN.E. 
Le 30.diét au matin, finglames vers l'Oueft,le vent eftant Eft,an middi le Soleil en 26.degr.20.min, & environ middi our vue 
112 veirent terre, laquelle nous penfions cftre l'Ifle de L4fce#fion,mais ceftoit la terre ferme de 8r4fl,de laquelle penfions D IN LU 
eftre gncores diftans bien 80.lieucs. ee 


>, | 
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16  TAnrsoo  Voyagefait autour da Globe Terrefire 7 Juin. 
Le premier Jwis,cftions a l'ancre en un endroi&,nommé Rio Dolce ,en 20.degréz 4o.minut. Le Generalenvoya deux 
Batteaux, pour veoir s’ii y avoit quelq; comodité pour nous raffrefchir , y abbordans trouvames gräd nombre de Portu- À 
gees,qu'y ne voulurëét permeétre que prendions terre, tel quil il nous fallut tourner a bord,en dônant à l'Admiral adver- ; 
tifflément,apres middifeimes voile prenans noftre addreffe vers leS,O. pour trouver quelque aultre endroi@ pour nous | 

raffrifchir, le vent N.N.E. _—— nsc aù Fée | 
L'Admi  Lez-dit du matin eftoit tout calme, & foubçonnionsde veoirunelfle, fitueetenantterre,a laquellele General en- 
wucheaf0& voya Batteaux avecq le furplus des fains,qu'eftoyent es navires, iz veirent que ceftoit l'Ifle de S.C/ra , dequoyilz rendi. 
 xentles nouvellesa l'Admiral,qui fingla avecq les navires verselle,envers le foir y approchant, courutle vice-Admiral 
avecq la Concorde au cofté Sud de l'Ifle, & l’Admiral avecq l'Efperance au cofté Nort , pour prendre Rade, mais l'Admira] 
toucha au fond, a caufe que l’entree au cofte Nort n’a que 11,ou 12.pieds de profondeur , au deflus de laquelle ?Efpe. 
rance avoitfinglée,nous eftions bien 3,ou 4*heures immobiles, fi la Mer eut eftee quelque peu afprela navireeftoit per- 
due, mais elle eftoit du tout calme, le fond eftoit tout plain de rochiers, tellement quen fin nous y efchappames efcurant 
le fond, fans encombre n’y dommaigeaulceun Dieu mércy,& fommes nuz enfamble en cincq braflees & demie, 

gifans plus prez de l’'Ifle que de la terre ferme,a caufe quelle eftoit feic LR Er 


u’un.a cefte caufe venoyét les mala- 
querre.  B. Eftune Îflc ou rocq. 
a navire Concorde, que y fut bru= 
ne la pouvoit plus conduire, k 
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Pourtraiéture de l'Ifle S.Clara, en icelle paffames a terre,tous nos maladifz | mes querir par chacun eux aux a 
qui en lefpace de 1 $.jours,y receurent guarifon , combien que ce futune Ifle | des pour en-avoir deux es main 
prefques diferte,mais nous y trouvames 2. arbres Pruniers aigres , & du perfin ou qu’avons prins force Pc 
que nous fut une Medicine.Le General y dreffa une Cabanne pour y cuire des | flee pource quelle eftoit € 
galteaux, lefquelz il partifloit luy mefine a ceulx qui les venoyent eulxmef | 31 4h | 


nu vTe:ditfott matin, paffale General avec les Cäpitaines en deux Batteaux en l'Ifle,pout-reécognoiftre, s'il y es ge 
entemea5, que commodité pour y abborder,il n’y avoit tout a l’entour que Rochers,& trouvamcs fort peu d’eau,a peine u anté 
EE pour noftre boiffon journalier, laquelle procedoit de quelques fentes de Montaignes , le General tournaa bord, & feit 
porter tous les malades fur l'Ifle, la plufpart de nous cftoit malade ,&il fallut guinder aulcuns en leurs materas en Mr 
qui ne fe pouvoyent remuer, aulcuns venans en terre moururet incontinent tellemët qu’en ce defolé efar, nous y dre: 
fames aulcunes Cabannes pour les malades, faifans guet avecq les fains, affin que les malades ne fuflent accabléz , ainfi D 


qu'il n’y demoura que 7.ou 8. perfonnes a garde de chafque nef, à a 


_——— ___——— _ 


PAn.rs09: … par Obvier du Nort dVirecht. lun. tt 

… Du farplus ne trouvames en ceft Ifle $.Glarzaultre raffrefchiffement que certains Palmites Feiuilages & Verduré,que Des frunes 
} Ehacun cru & cuiét aualloit,enoultre y avoit deux Pruniers portans verdes prunes, qui ne furent dé grand foulas,tellemét del 

que par la grace divine nous y fumes fort tefpiréz & bien guariz , voire oultréla croyance humaine ; en 1 ç, jours qué 
nous cftions en ceft Ifle nous.y receumes prefques tous guarifon, faufcincq perfonnes, qu’eftoyent confumméz de là 
'Jongeur du tamps quilz avoyenteftéz malades, qui y moururent, dei 
|! L'Iflenapointune lieue de circuit & eft diftante d’aultant de terreferme,en laquelle avons veu quantité de gens, caf 

les Portugees y dominent par tout,ayans le pays a leurcommandement ; & les Indiens a leur fervice, avecq lefquels ilä 

font guerre. kr , 

Le 18,dit feit le General rembarcquer tous les gens de l'Ifle, tant fains que malades, levant le Cap pou defploÿer 
voile, y arreftansencores ce jour la par vent contraire,ou qu’avons auffi enticrement defchargé Ja navire la Concorde >; 
d’Artillerie, Vivres &aultre comme denrées & equippages de navire , pourcequ’il n’efloit poffible de la plus conduire,a 
eaufe des creuafles comme cy deflus atefte dié,ce perdät queftions gifans en ceft [fle furent condampnéz par le confeil de 
guerre deftre abbandônez a quelq; pays eftrange,ou quilz pouvioyent eftre dé fervice a l'advenir , un certain 1ean Cluef[z. 
Concftable de l Admiral, & Geeraert Willem[z. Prins Canonniet fur la Corcorde , pour mutineries & mefchancetéz perpe- 
trees ayant le Conneftable projeété defairequelque trahifon en la Flotte, | 

| Encoresfutenclouce la mainauecun Coureat au Maft,a un Geerit Adriaen[fz de Vlisfinges jufques a ce qui l'arracha ,a 
laaufe quil avoit bleffé avecq un Couteau le Pilote diét Willem Ghy{en. 

Le 21.dit du matin feimes voileavec nos 3. navires de l’ifle S.C/ara, mettans le feu en Ja néfla Concorde, nous fOrtimes prutténtià 
par l'embouchure du Sud,le vent E.N.E.pourtirer vers S.Sebaflian,a y prendre noftre eau, & parachever noftre voyage, *<f12 Com 
cefte Ifle S.Clara,eft fitueeen 21.degr.15.minut,au Sudde la Linie. | . er 

Le 30,dit furgimes a la rade de S,Sebafhram,entre la terre ferme & Ifle, où qu'avions ancréz pardevant nous y primes Reroument 
| noftre eau, faifans bon guet,affin de n’eftre accabléz ou opprimez,nous avions encores quelques malades, nous n’y fceu- ae 
mes avoir aultre raffrefchiffement qu’eau & Po:flons, 

Leo. Iuillet apres middi delafha l’Admiral un traiét pour faire voile;levant l'ancre ;. le vent eftoit Sud & finglames 
| hors de l'embouchure du Nort &eumes prou affaire pour ÿ fortir , a caufe de la bonañie & fumes arreftéz deux ou trois RENE 
jours aupres des Ifles des Pa/æites,avecq calme & vent variable, d'ou nous eumes encor quelq; Palmites pour manger. 

Le r6,dit refolut le General & confeil de guerre de fingler vers Porto Defire, fitué en 37,desr,40. minut, pour y pour RE 
| yeoir a noz navires & y attendre un temps limité l'un l'aultré,en cas que fe perdiffions, de finglee 
| Cemefime jour defmarrames de lediéte Ifle des Palmites,faifans noftre addreffe verslé Sud, nous y eumes le vént fort De 
contraire,entre Porto Defire & S.Sebafliaen,du S.&S, O.avecq plufieurs orages & tempeftes ; tellement quil nousfäilloit 
| fouvent vaguer ça & la. 

Le premier d'Aowgff eumesun dur orage du S.O. qui] nous convint flotter fans voile, les retirans toutes dedans, eftiôs 
| furla haul-eur de 3; .degréz,environ Rio de Plata flottames ainfi fans voile jufques au 10. diét alorseumes un vent tai- 4} 
fonnable N,N.E.dreffans noftre cours S.O.a1O, An | 
. Le rs.direumes derechieftempelteS;O.quil nous fallut flottér fans voile,continuellement jufques au 18. quiLdevint 
calme, le vent eftoir fort variable, eftions en haulteur de 37.degréz au Sud de la Linie, j | 

Le26.dit eumes un aultre orage avecq temps malgracieux, perdimes de veue par toute la nuiét le Brigantin jufques | 
au jour enfuivant, & vogames fans voile jufques au 29.diét que vint un ventS.E, qui nous feit defployer voiles &dreffer 
noftrecours S.O.al’O.en haulteur de 41.degréz. | 

Le 30.dit flottions derechief fans voile avecq une terpefte du S.S.O eftans en haulteur de 43.degréz: 

Le 3,Septembre,le vent S.S.O.defployames derechiefnos voiles,mais eumes puis ventdel’'O, & N,0O. avecqlefquelz 
éourrimes vers le Sud pour gaigner le hault, | 

Ler5,ditau matin,eftansen4s.dest,rs, minut.geétames la fonde & trouvames 60. braffees de profondeur , le vent 
courtut au Nort, & nous faifions noftre cours Oueft pour atraindre le rivaige , nous finglames ainfi trois jours vers lé 
fivage. 

_ Le 19.dit du matin, gcétañies la fondeen 38.braffces & aviôsla terre de veue OS.O.de nous, nous remarquarmes qué 
le pays debuoit entrer avecq un granddeftour,car iltiroit E, S.E. & ©. N. O. & nous finglions environ deux lieues vers » | 
terre E,S.E.ceft un pays fort plan & vni, blanchaftre a la veue come fi c'eftoit Angleterre, il n’y a pal n’y arbre, eftant une 5 
cofte nette pour coftoÿer,avecq divets Caps & deftours;le middi famesen haulteur de 47,degréz. | 

Ledict jour éversle foir fomes venuzaupres 2.rochers,aupres defquels un Pilote Barentyé difoit qu’eftoit Porto Defire; 
pource qu'il y avoit éfté au dernier Voyage avecq Mr,Candi{ch;cefte foir nous nous arreftames la, Icyalloit marecavecq | | 
durs orages,tellement que y perdimesun Ancre & Chable , & nous yfaillut jeéter une aultregifans icy par toatte la il 
nuit le General envoya le Batteau pour recognoiftre fi ceftoit Porto Defire,mais il retourna difänt quece n'eftoit qu'un * 
deftour gifant derriere les deux rochiers. : 

Le 20,diét levames l’ancre nous addteffäns vers Porto Défire, environ middi veïmes le port de Porto defiré, a cofté N, viennent és UM 
duquel gifoyent certaines Iflettes,lefquelles nous paffames quelq; bonne piece,courrans ainfi O,au S.& O.droictement "92% (MS 
dedans le Havre, Entréz en l'embouchure nous rencontra le vent fiagu , qui cheumesau rivage Sud , où quegeétames 1 
l'ancre en 12.braffees & au vaguer flottames par derriere contrele rocq, mais Dieu mercy nous y fumes encores deluiréz£ 

non fans grand peril de perdre la navire.Le Vice-Admlral ayccqle Brigantin eftoyentun peu plus advancéz au dedans. | 
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22 :  lAn.r590: Voyage faiét antour du Globe Terrefires, 
toutte {a nuit faifoit orage du N.O, & O:N.O. Icy entre & fort un clair flu 
Ccft Havre gift en 47.deg,40.minut. au Sud de la Linie. 

Le Gencral eft allé par diverfes fois en terre avecq une partie de gens arméz, mais il n'yappercent perfonne, bien aul- 
cunes Sepultures,aufquelles ilz mettent leur mortz,pofecs en haultes levees de Rochiers » Ou ilz meétent beaucou pde 


ñ pierres toutes tainétes en rouge deffus la Sepulture,ayans enoultre ornéz leurs Sepultures avecqd'Ards 3 Pennaches & f 
aultres cftrangetes quilz ufent pourarmes. 0 


Septembre: 
flux croiffant, & dectoiflant environ 2.braffees, 


… Pourtraicture de Porto Derfire fituéen 47.deg.40.min. au S.de la Linie, un | fions bien fceu charger noz navires , lefc 
Pays nud fans Arbres,ou que veimes aulcuns Buftles & Cerfs ; fauvages avecq | ment 


juelz eftoyent droictemenc AU COUC= 
. grand nombre dauftruches des Ocufs 


t pourtant y cumes quantité d'Ocufs,qui nous vindrét fort a propos, Le |! 
A trouvames 1 9. en un Nid | Capitaine lagués Janffa. uydecooper AE icy & y fut PR < nue | 


que fe ns > trouvames une Îffe en la- cpuclys 
quelle cioyentielle ns de Mr, que nous cn cuf À, 


eat 
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’ Le 25.diét envoya le General les deux Batteaux en terre , versunelfle fituceau coftéSud environ trois licues au de: 
Touvene  ROrs du Havre gifante E.N.E.Ou que nous entendimes, par ceulx qu'avoyenteftézavecq c%r.T'homas Cawdifch, qu'ily 
Firguus. avoit force Pénguins;ausfi en trouverent noz gens beaucoup comme pareillement des Chiens de Mer fans nombre > fuf- 
pi fifament pour en charger navires. Ces Oifeaux ne fcavët pas voler, ilz n'ont que deux petits aiflerons aux coftéz comme 
favattes de cuir,ilz font de la grandeur d’une Oye , & s’alimentent de la Mer: mais devant quelles viennent en meren 
peult on attrapper a milliers, nous les tuames a coupz de bafton , ceftoit ores leur faifon de pondre & couver, de façon 
qu'en plufieurs allees nous en cumes tant Oifeaux,qu’Ocufz pañe so.mille, ce que nous raddreffa & remit grandement 
cnalleine, 

p Le 29,diétentrames finglans plus au dedans du Havre,pour mcétrenoz naviresau fec, yeftansentréz environ deux 
i lieues trouvames une Ifle a laquelle donnames nom l’Ifledu Roy, derriere laquelle nous ancrames, eftant bon fond ar, 
‘À 1 gilleux,&icy ne va point ou peu de flux : avecq la croiffanté nous avons mis nos navires au fec, qu'on y pouvoitalleræ 
M cafaenties Jentour: caril eftoit icy fort propice a cela, tellement qu’avons nettoye nos navires &engraflees de fuif, Le Gencral feie 
NE drefferune Forge en terre ferme,ou continuellemêët fut mis bonne garde pour l'invafion des fauvages : nous nous fom- 
roge —  mesicyderechicfdu tout renconfortéz felon que l'endroit permettoit & posfibleeftoit. Ps 
Le s .Oéfobre,gaicha lAdmiralcontremont l’eau , avecq deux Batteaux & gens pour vcoir jufques a ou quelle tiroit, 


1 


+ 


cp 


sc TES ETES “ZE = LEE 


IB lAn.rso0:: par Olivier du Nort dYtrecht. Oétobre: 13 
ilzgafcherët tout un croiffät de mer, fin tät quilz demourerët au defcroiftre au fec. Le General avec une partie de gés fen 
alla dedans le pays, mais il n’y trouva perfonne, bien plufieurs Sepultures comme deffus at eftédi® für l’uned'icellesilz , | 
trouverét deux gros barreaux de Fer, lequel nousfembloiteftre Fer d'Efpaignce,lefquels nous emportames es navires. Ce 
jays efticy par tout defolé & plan,n’anulzarbres du tout,mais nous y veimes bien quelq; fauvagine comme fi c'euffent 
eftéz Cerfs ou Buffles,& nombreinfini d'Auftruches , maïs fort uvages : vray eft que trouvames un Nid avecq 19; 
Oeufs d'Auftruche,defquelz l’Oifeau fuit, & nous primes les Ocufs avecq nous. 


Le mefme jour mourut icy laques lan]: .Huydecooper, Capitaine de / Efperance ; apres quil eut efte quelque efpace de PR AneHES 
tamps malade du flux de ventre & aultre maladie, | | | decoopere 
Le 8.di& feirle Gencralenterrer ledict Capitaine , mectant un efcriteau taillé en cuivre deffus la Sepulture , enla 
quelle eftoit contenu fon nom & quand quil eftoit mort, il lui feit les plus honnorablesobfeques , avecq la plus partdes 
: Mariniers,que faire fe pouvoit faifant auffi deflacher touté ’Artillerie, it + 

Leo.dict fut remis Capitaine Pierre Zflas de Lindt (qui avoit eftoitefté Capitaine de la Concorde) en fa place & lenom. 
| de la navire fut changé d'Efperance en Concorde», | 


ner quelque peu, car il faifoit fort froid : entant les vindrintaffäillir certains fauvagesqui s’eftoyent cachéz , fierement 


tirans de leurs arcqs : noz gens fe penfans fabver a la füitte vers les Batteaux ; eh furentattäinctz &tuéz trois &untiré ; ÿ 
toft quil peut, puis apres le General eftant retourné a l'eau, fans avoir trouvé perfonne, fut bien cfbahÿ , voyant l'un des 
Batteaux envoye, & l’aultre fans garde flottantau croc, lequel il feit querir a terre, il { tourna pour attrapper quelques : l 


| apres n’y avons plus apperçeu perfonne au pays. | HRTRUSS TRES ter à 
Le 24.dict mourut G/lis Marifal, Lieutenant Commis fut le Vice-Admiral, il fut furprins d’une maladie fubite de | 
| Jaquelle il mourut bien tof, il fut honorablement enfepuelyau pays. PE 1 
Lie 29.diét fumes apparreilléz avecq noz navires pour defployer voile, puis que nouseftions icy pourveuz de Pinguins 10 à 
| & Chiens de Mer autant que noftre Sel ne pouvoit fervir, Le matin environ les 8.heures defmarrames nous bôutans à la ; 
Méravecuñ vent O.N.O, l'addreffe vers l'Eft,jufques a ce que fumesen Mer, Eftans fortis dreffames noftre cours vers À 
| Je SE. jufqués au deffus de PIfle des Pinguins,latire la cofte S.O,& N. E.alors feimes noftre addreff Sud O.enverslefoic - Li: 
vint un roide tourbillon fort variable tellement quefumes contrainétz a caufe de l'orage caller les voiles. | 
Le 36.dict vaguions encores partempefte fans voile;nous fumes au middi en la haulteur de 48.desrézis.minut, Le 
{oir le venteftant N.O.fcimes derechicf voile nous dreffans versie Sud Sud Oueft, 
Le 4, Novembre au matin eftoit le vent O.N.O.,& puis Nort,nous eftions alors 4. lieues loing de terre;la cofte tircicy 
S.S.E.& N.N.O, jufques a Capo Virgine,eftant tout par tout terroir plan & uni, blanchaftre comme fi ceftoit Angleterre, 
| finglions oultre vers le d’Eftroiét & fumes au middi fur la haulteut de $1,deg.45.min,environ deux lieues de terre. En- 
viron le foir furgimes aupres Capé Vrrgine; lequel eftun Cäp blanc haultefleve comme fi ceftoit Dowvres ; il femonftra Cas Viens 
| avécq double coing, nous nousarrefiames environ demie lieue dû Capa 10 brafices,la Mer flotte icy bien 7- braflees en 
| hault & bas. Du C. Pirgine s'eflendun pays bas & plan vers le O.S.O.bien deux lieues loing, Lediét Capeft fituéen 52: 
degréz 40.minut.nous yeflionsa l'ancre toute la nuiét,le venreftant N.Oueft, 
Le s.did du matin, fut le vent Nortavecq ferein. Le Brigantin la Cozcerde petdit un Ancre, qui fut rompu par mat* 
| vaisfond;il eftoit in traict de nous vers le Sud,ou quil s'eftoit derechiefancré. 
Le matin environ fix heures, feimes voile au hom de Dieu ; pourentrer & fingler ledangereux & fameux d'Eftroict 
de cHWagellanes a caufe duquel avions defia tenu la Mer 14.mois ; ayans perdu pañle 100. homimes tant par difette com- 
me maladies. | À | | 
Du Cap de Virgine fufdict s’eftend le pays O.S,0, vers le dedans, le vent añez frez eftoit Nordt O. Nousavionsicy viza 
viz de nous de veué la Terra del Füego , eftanticy l'embouchure amplef&pt lieues ; nous finglamesayecq le Brigantin 
plusdedans,mais le Vice-Admiral s’arrefta derechiefanpres Cap Virgine,avecq grand ef bahiflement du General , he fa 
chant qu’en eftoit motif nous finglames trois lieues au dedans du Cap O,S,0 le vent eftant O.N, O. qui courut puisa 
Y'Oueft,s’eftans arreftéz a caufe du vent contraire; un extrememenr terrible orage vint du O, $. ©. aultant que deux an- 
cres pouvoyent fonftenir, le ot y alloir de randon,gifans en 16,braffees,la mer en 9.brafces. | 
| Leg.dictau matineftoit le vent O.avecq tamps moite,nous eftionsencoresarreftéz ence mefme endroiét avecq un 
orage de l'O.& OS: O.au middi fe r’addoulcit le täps un petit, lors envoya  Admiral fon Batteau envers le Brigantin ,4 
caufe quil avoit envoyé a nous fon efquif,la mer eftantencores agitec. Éftintavecq le Batteau au bordéu Brigantin , fe 
renforça le vent de façon quilz ne peurent retourner,mais furent neceflitéz y demourer, de auét le Batteau attaché der 
tie le Brigantin,fut enfoncé des vagues & perdu. F5 ee 
mg cs) 
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FL: ADD Voyage fait autour du Globe Térrefires,  Noveñbre. 
:_Léo.di& continuant encores lateimpeite de l'O, Sud O; avecq un vent fiimpetueux comme oncques a noftre adyil 
Perdant 4x AVIONS eu,allames chevauchantdeux Ancres,le mer courrant a randon ayant efté arreftez icy environ quattre heures, 
ancres, rompit le Chabled'un Ancre,& l'aultre Ancrefüivoit,tellement que fumes contrain@tz pour ne donner en terre coup= 
per l'aultte Chable :car il n'eftoit poffible le guinder,nous defploÿames le trincquer , a l’aide duquel forimes venuz 2 
deffüs du bas coing de C.Firgire,retournans derechicfhors de l'Eftroiét, tenant le Cap oule Vice-Admiral gifoit,nous y 
arteffames n’ayans qu’un Ancre,que jetames hors en rs.braffees : nouslclaiffionschoir , 4 Caufe quil eftoirembrouil: 
: é,i nous fallut puisapres le reguinder & laiflértomberen 10,braffées ; Comme eftions ancrez courut Je tentyersle Sud 
&S.S,E,nous eftions raffiz contre une baffe cofte,mais lefoir levaimes l'ancre, nou boutans plus au dehors, 
: Le 10.diét delafcha l'Admiralun trait, vételant fés Banderolles par deux fois, affin que le Vice-Admiral v 
pource que n'aviôs point de Batteau,fon Marinicr vint avec le Batteau a bord : le Ge 
L eftions,& quil vouloit parler au Vice-Admiral,il bailla une lettre au Marinier 
GA grandement béfoing d’un Chable & Ancre, ja HT A 
EN: Le 11.diét envoya encores l’Admiral une lettreau Vice-Admiral (l'envoÿant avecq fon ferviteur & le petitefquifdu 
Brigantin qu'avoitefté ausfi dedans le d’Eftroi & eftoiticy venu aupres de nous) par laquelle il luy feit fcavoir le dom. 
maige qu'avions receu en Ancres & Chable , difant puis quil n’avoit en cela encor receu aulcun encombre , quil nous 
pou voit bien asfifter d’un Ancre & Chable, fur quoyil te{pôdit qu’il n’en eftoit d’advis aulcu nement, & quil eftoit aul< 
tant Maifire que l Admiral, qui fen fafcha terriblement gardant la lettre a tamps plus convenable. Le 
… Le 1 3.diét de matin environ trois heures le vent N.N.E,delafcha le Vice-Admiral un trait pour faire voile, finglans 
__ 4veiq nostrois navires derechief au dedans Ie d'Eftroi@, le Brigantin avoir defployé voile le foir devant , Pourwoir s'il 
pouvoit recouvrer nozancres qu'y avions perduz : car nous n'avions ores que deux Ancres & Chables de 1060, braflees, 
avecq lefquels finglames au d'Eftroié@ : maisainfi queftions penetrez au dedans quattre lieues, vinr le vent avec dur ofra- 
ge. & tempefte de l’ ON, Q.tellement que fumes necesfirez retourner, & nousatreftet deréchicf dertiere Cap Virgine, ou 
qu'avions cftez pardevant, car il y a raifon nable Rade pour ce vent, gifans derriére le bas pays quis’eftend du Capenvis 
iqn demie licueen Mer, commcdcffus atéñe mentionné nousfumes la gifan Savecq trefdur oragegrefles & neige. 
Ya Concorde - Le 1 j.diét perdit le Brigantin la Coscorde fes ancres,tellement quil ne pouvoit plusancrer, mais eftoit contrain@ fe 
Ps teniravoilc continua cela trois joursagité ça & la, jufques a tenant Terre del Fuego, qui s’eftendicy fort au Sud Le Capi- 
tainc Pierre Effzs eftoit fort malade du flux de ventre, Les ancres eftoyent comme files bras en cuflenteftezfonduz. 
.: Le r8.di@ rctournale Brigätin apres de nous, nous levames l’Acre pour entrer le d’Eftroi& de CMagellanes la troïfiefme 
_ Yatroifefre fois avecq nos trois navires, &eitansentréz auffi avant que deflus tourna le vent N. O, & puis ©. nous nous tenions at 
Mer plus prez vaguans avecq vent raifonnable : mais comine faifions voile craqua lé Focquemaft | &f feroit rompu en 
Moi  troisendroi@z sy n’eusfions tourne voiles au vent coutrans a la Rade foubz Capo Virgine. - 
Le 22,diétenviron middi vint derechiefle vent du Nort , le Vice-Admiral diftant de nous bien lieue & demie verse 
_. Sud (afcavoirentre la pointe du bas pays & nous eftionis encontre le coing) feit voile ; entant que nous eftions embe- 
menus fognéz pour refaire noftre Focquemaft & fommes infi finglans entrézipour la quatriefme foisau d'Eftroitt, mais y 
_ cffansentrer, vint le vent contraire,.mais a caufe que le tamps demeuroit ferein avions fuivi le flux pour pañler l’Eftroict 
qui giftenviron 14.lieues O.S.O. du Cabo Pireine, il cft large environ une demie lieue, nous fommes venuz avecq la na2 
vire de l’Admiral jufques au d’Eftroict,maisa caufe que le flux nous vintencontrer ne pouvions pañler plus avant eftant 
l’eau calme, nousavons veu en ce d’Eftroict au cofté Sud un homme courrant envers nous , ayant un Manteau ou 
Voyentun  RObbeendoz;aquoy nous penfions fi c'euftefte un Chreftien.Le General envoya le batteau avecq gensenvers, maisa 
fase J'approcherilz vcirent que ceftoitun fauvage avecqun Robbe velue en doz > il danfoit & faultoit, Ce fauvage n’eftoit 
plus grand qu'un Homme otdinaire de noftre Pays, maisil eftoit depainctau vifage & ne voulut oncques vénir aupres de 
nous, car il eftoit fort fauvage nous veimes encores pluficurs gens plus au dedäs du pays aufquelz tirames +. ou 6, coups, 
defquelz au commencemér ledict fauvage ne bouga,ne fachant force queceftoit, mais fe partit a Ja fin doulcement, com- 
me ausfi les Matelotz tournerent a bord, & nous par vent contraire fortimes derechiefle d'Eftroict, courrans au dehors 
de l'eftroiffure envers la cofte du Sud,y penfansancrer derriere un coing ou que le pays va declinant fort au Sud, maisle 
flux y alloit fi vehement , qué l'ancre au cheoir (frottant Ie Chablele pertuis de fa fortie de roideur) feit rompre icelluy 
Pendent Leur Chable comme fi c'euft efté un filé & y perdimes ainfi un ancre venäs puisen 4-braffees,ce que nous contraignit fingter 
vers plus grand fond, le Brigantin eftoit a l'ancre vers le cofté Nortunebonne piece Loing deterre, ou qu'alloitaufi um 
roide flux : de nuiét il feit calme, a l'accafion dequoy flottames derechief fuivant le flux au dedans, CREER 
LE Lan ln Le 24.diét du matin,cftoit bonafic., lait de l’'Eff, & le flux commençant a fortir, nous finglames avecq le Brigantin en ! 
4 meprenne dedans, mais le Vice-Admiral eftoit encoresatriere, & environ les huit heures eftans plus tenans la cofte du Nort,gecte- 1 
Rose -rentles Pilotes la fonde en 8 .brafites,ou que nous fumes ausfi toft fermes au fond ) & y demeurames bien trois heures l 
“EUR jmmobiles,penfans perdre la navire , maisau retour du flux en fumes delivrés a l'aide d un jeétancre, le vent ventelant M 
k del'E.finglions au dedans du Cap n'ayäs quedeuxancres & a paine deux Chables de fervice, & ainfi pafames le premier N 
4 cftroiét avecq tamps gracieux, icy n’y a quafi point demie lieuede largeur, puis il s allargit avecq deftours (comme [ice È 
dé à ue foitunfacq) jufqus au fecond d’eftroiét qui peult eftre large environ une lieue &demie , diftant du premicrenviron 10, & 
b 
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“oiè ou r1.lieues S.O.a l'O.ayans le Soleil quafñ Oucft au S, nous nous arreftames en 15. braflées bon ancraige plus tenant & 
«la cofte du Nort, y allant icy un roide flux. : 4 
Le2<.diét du matinau poinétdu jour eftoit le vent foibledu N, E, nouslevatnes nosancres & flottions au co . 
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D a MAT 590. par Olivier du Nort &V'trecht. Novembre. 1$ 
eftroiét,ou nous nousarreftames a 10.braflées bon fond pour ancrer;puis finglames par iceluy eftroiét avec raifonnable pañent 1e fe 
went, & au cofié Sud eftoit un Cap ou coing , oule pays decheoit fort vers le S.lequel fut nommé le Cap de Naffan. Deux cond RQ 

Jicues O.S,O.dela gifent deux Ifles aupres defquelles nous fommes venuz : fur la plus petite, la plusenvers le N.veimes 
gens aufquelles gafchamesavec 2.Batteaux armées, venäs au pied del’Ifle, nous veimes les habitans nous faire figne, qué 
partiflions dela,geétans aulcuns Pénguins d'hault en bas, mais ainfi que nous nousapprochions plus pres, ilz noustire. 
xentaulcunes Flefches : entrans puis plufavant für l’Ifle veimes quilzeftoyent environ 40,en nombre,aufquels tirames, 
mais ilz s'enfuirent & fe cacherent: nous trouvamesune Caverneau penchant du pays , en laquelle on ne pouvoiten- 
trer d'enhault & par embas elle eitoit fort dreflee, la eftoyétaflis une tourbe de gës qui fe deffendirét longuemeët a coups 
de trai@, tellement que trois ou quattre de nous en furent nauréz : Etcombien qu’entraffions de force ilz ne fe voulu- 
rinétneätmoins rédre,jufques a ce que les hômes furéttuéza coup de traiét,alors fommes nous venuz aupres aulcunes parent 
femmes & enfans lefquelz eftoyententañéz l'un fur l’aultre vieulx & jeunes fe péfans fauver du traiét en telle maniere, quelaue fau 
‘ilyenavoitauffi plufigurs morts & bleñéz , nous avons prins quattre garçons & deux pucellettes que menames a bort, fé, 
layans puis entendu d’un qu’appritnoftre langage les circonftances de leur pays, qu’eftoyent de ceftefaçon. Cefte race pekriprion 
fenomme£#so, habitantun pays d'eulx nommé Cosf : mais cefte petite Ifle fe nomme Talke, l'aultre grâde eft nommee %* fu: 
Caflemme,ou qu’il y a quantité grande de Pingaiss , defquels la plufpartilz s'alimentent eftant leur viande : dela peau ilz 1 à 
| fot mäteaux quilz ont entour du corps eftät du refte nuds , habitäs en Cavérnes caucés en terre: a noftre advis eñoyétilz LR 
venuz de terre ferme en ceftelfle, car nous veimes encofes &rand nombre dé gens fur la poinéte du pays , d'illecq di- | 
ftante quafi demie lieue, venans querir Pingains pour leur viande : il y a en terre ferme quantite d’Auftruches auilz 
nôment Talke,quilz prennent & mangentil ya ausfi une aultre forte d'animaulx pareulx, nomméz Coffeni,nouscon- 
jeturions que ce font Cerfs, Ces gens cy s’'afflémblent par Lignages,defquelles conjeturames qu’il yen avoit plufieurs, Î 
tenant chafque Lignage fa demeure a part: car ilzavoyent notice de quattre aultres Lignages, côme a dire Kemenetes in: 1 
- habitans d’un lieu,nommé Karay, Kennekas,inhabitans de Karamay. Karaike,inhabitans d’un aultre lieu, nôme Morine, | 3 
Cculx cy font rous de ftature comme ceft Enso,qu'avions prins de lagrandeur d'une cômune perfonne de noftre pays, 
maisilz font larges & haultz de poidrine,coulourans leurs vifages & frontz avec certains coleurs. Les hommes avoyent h 
le debout du membre ennouéz d’un filé,& les femmes y avoyëét un tacG de peau de Pinguins au devant , la chevelurepens © ni 
danteaux hômes devant par deflus le font,eft couppee aux f€mes,ilz vont tous nudz n’ayans qu’une peau de Pinguin,où { 
d'un aultre Oifeau ,quilz nôment Oripogre,& les Pinguins Compogre tout autour fi gentiment confuz comme fi un Pelle: 
tier l'euft fait. ]1 y a encores une Race plus au dedans du pays,nommee Téremener , inhabitans d'un Territoire, nommé } 
Coin.Ceulx cy font grandes gens come Geans,eftäs 10,a 11,piedz haultz,qui viennent faire la guerrea cesaultres Ligna- . 45 
gesleur reprochant quilz font mangeurs d'Auftruchés , dont il femble quilz auroyent meilleure viande que lesaul+ 
tres, mais nous conjeturions que tous font mangeurs de chair humaine, 

Le 26.diéeftionsarreftéz a l’Ifle des Pinguins defquels en allames encores querir environ 300.Dévant qu'arriver au: 
pres dé ces deux Ifles,y aune feicherefe gifante entre deux eftroiéz : Et l'Ifle des Patagoms eftant la moindre y eft plus 
proche nous y venimes en 6,braflées: mais venäs aupres la grandelflcil y eftoit derechief profond,ou qu’ancrames eh 7. 
brafees un traict de Coulovrine de terre au cofte O. 1n’yavoit icy nulles gens deflus, mais nous veimes bien marques | 
que naguerries il yenavoit eftéz. Apres middi fut le vent N.O.levans noz ancres feimes voile pour furgit en Philippe vil. j 
de, par nous y raffrefchir d’eau, le Vice-Admiral eftoit encor derriere : nous finglames S.S, O.& le vent tourna vers l'O: | 
nous courtions un bon traiét vers la terre ferme ou fa haulreur cecmmence, couvertedechacun cofté de neige. Levent f 
nouscontrariantfumes contrain@z tourner vers l’Ifle,ou nous nous arreflamesau cofté N,. en 10.braff. car on peultan- | 


crer tout a l’entour de l’Ifle,nous y demeurames deux joursavecq un vent de l'Oueft & tamps gracieux, 

Le28.diét feimes derechief voileavecun vêét O.pour tirer vers terreferme, no” veimes plufieurs Balaines,ainfi qu'ap- à PE 
prochames au cofté N.environ 3.lieuesdes Ifles fumes contrain@z d'y arrefter en 11.braff. de fond fablonneux & bon; ( a 
car ileft quafi par tout bon ancrer ou qu’on veut,nous paffames en terre pourcercher eau , & y trouvamesun beau flux, 
coutrant au dedans du pays, mais l'ifflue ne fcavions cognoiftre : ce lieu eftoit garny de maintz arbres & fort plaïfant ; ou 1 
que veimes ausfi des petis Papegaux, pourtant luy impofaimesnom Baye Efliuale», , 

Le 29,diét du matin eftant grande bonafe & tamps ferein,levames noz ancres pout courrir avecle flot vers Porto F4- 
mine : car nous eftions d’advis d'illecq charger noftre bois & eau, le pays s’eftend icy vers le Sudavecune grande poinéte, 
quil femblequeTerra del Fuego & Patagoms s'attouchent ; pource qu’elle pale fort avant : Au Nort de la poinétc du Sud 
! environ deux licues eft une grande Baye ou Deftour ; auquel entrames penfans quecefut Philippe ville , ou nous 
| nousarteftames en 10.braflees bon fond: nous paflamesen terre , mais n’y apperçeumes aulcunes Reliques de Philippe 
ville, qu’au pañle y auroit efté baftie des Efpaignolz,a caufe que tout eftoitancanty & pery,pource quilz ne fe ftavët com- 
porter en lieux fi froidz,Icy eft le d'Eftroiét large environ quattre lieues , ayant a éhafque cofte montaignes haulres cou- 
vertes de neige, qu'y demeure Efté & Hiver;au fürplus remply d'arbres & bocage, nous y allaimes querir du bois pour fa. 
briqisr un Batteau: car il yeftoiten abbondance. Les efcotces de ces arbres icy croiflans font aufli fortes comme aulcu. 
nes efpices, defquelles apportames aulcunes pour efchantillon, 

Lepremier Decembre ainfi que ne trouvionsicy lieu propice pour prendréeau ;, eftans encores en doubrte fi ceftoit 
Porto Famine où Philippe ville, feimes voile le vent du N.avec tamps gracieux,nous courriôs $.S. O,ayans faiét deux lieues 
de chemin il devint calme, no? pañlames au devät d’uneraifonnable Riviere de laquelle fortoir eau doulce, envers le foir 
no” ancrames tout tenät une belle planureen 1 5.braf,la eftoit eau frefche prou, plufieuts arbres & fort plaifat Peso 
Pa qu'eftoyent 
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Le 2,ci le vent Eft N.Eftaflez roide, levames l'ancre penfansen un aultre endroit trouver Philippe ville, mais nous 
l'eftions pañlee,nous finglaimes vers le Sud jufques a tant que furméntames le coing, qu’eftune longue poin@te, & de la 

Rs: s'eftend le pays Sud Oueft jufques a ce que fomm es venuZz tenant un Cap hault & dreflé nommé Cabo Frourvaert,& 
: Cabo Frou- È à SR ON A &s : so : * sé) 
wacits ceftuy Cap eft le plus Sud du d'Eftroiét, comme y approchames versie cofté Nordt, devint le vent fort variable , AVEC 
certaines tempeftes & bonafles que voguions tout prez de terre ça & la, mais il y eft fort profond & dreffé fans pied, 
defcendant la Montaigne jufques au rivaige de la Mer , de tous deux coftéz couvert de neige, ayantenviron cincq lieues 
delargeur. Decefluy Cap s'eftendle pays vers le Nordt Oueft, 1equel pañlames avecq divers ventz,environ quattre 
lieues de la veimesune grande Baye & deftour,ou que ancrames en 18.braflees bon fond, nous arreftames icy avecqaf. . 
fez gracieux tampsallans querre une partie d'eau,aufh certaines Herbes croiflantes au loing de la planure comme fi ceuft 
efté creffon d’eau, laquelle mangeames pour le flux du ventre, icy par tout cftoÿent force arbres jufques au rivaige, y À 
avoit quelqu’uns de noz Matelotz qu'avoyent mange certaines Herbes defquelles ilz eftoyent dévenuz comme folz & 
euragez,mais cela paña incontinent, È fo 

Le mefme jour finglames de la pour trouver meilleure Rade, ou que pourrions frabriquer un grand Batteau, maisle 
venteftantcontraire,flotta noftre navire une lieue en la,ou qu’arreftames en une grande Baye ouverte. Le General & 
confeil de guerre trouverent bon de fabriquer icy le Barteau fufdiét,& d'envoyer une trouppe de gens armeeénterre, 
RAT Le 9.diét envoya le Generalles Charpentiers &uñe trouppe armee vers tetre,ou quilz drefferent une Tente, & pofe 
nn aan, rent garde a defence des Charpentiers contre les fa uvages,& commencerent le mefme jour a fabriquer le Patteau la quil- 
le duquel eftoit 37. pieds lôgue, ilz v diefleret aufli unc Forge pour faire les ferremens,a quoy nous fallut fairenous mef. 
mes les Charbons de ces bocages,ainfi s'entre aidames y cftions gilans 1 2.jours jufques a ce que le Batteau fut parachevé, 
ayant le plus fouvent vents de l'O. aulcunesfois quelques durs orages telz quénoz ancres s'en alloyenr, car ceftoit une 
Baye ouverte & gifions en 20, braflees environ demie lieue de terre,le Vice- Admiiral eftoit demouré encor derrière, nous Ÿ 
nommaines cefte Baye, Baye d'Olivier. | : | 4 

Le 13,dit mourut Wesry Harimanfz.Queux fur l'Admiral, qui avoit eflé longuement malade du flux, 
Lévie Ad- Le 14.di&t du matin le vent Eft avecq tamps convenable , efläns arrefléz icÿ y vint aufli le Vice- Adiiral en cefté 
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0 Rade,dequoy fumes trefious fort allai gres,le Barreau eftoit quafi achevé, jt A £ as 
Le 15.diét avons veu un voile eftrange N.O,de nous, laquelle fe cacha de rricre Un COiNg, nous Conjecturames quéc'e: 
foit quelqu'ü de la Côpagnie des navir.de Pierre Verhagé , côme depuis retrouvames, Le foir vogua le Vice-Admiral vers 
cefte endroiét ou que la navire s'eftoit retiree pour senquefter que ceftoit d'un , le jout fuivant il rétourna & feit rapport | 
que c'eftoit une des fufdiétes navires,eftant la nefdes Droms de Rotterdame ., de laquelle eftoit Capiraine Sybold deWaerts 
ayant cité avecq la Côpagnie en la Mer du Sur,mais luy & une aultre navire de laqueliecftoir Marinier SwarteTem ; éftoit | 
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retourné au d'Eftroiét,les aultres trois navires eftoyent demourees en Mer pourfuivans leur Voyage. | 

Le17.di& refolut le General avecq le confeil de guerre d’advancer noftre voyage vers la Mer du Sur , poutce queftions {| 
bien pourveuz d'eau & bois & en cas qué fe perdiffions l’un l’aultre en la L#ér du Sur, lorsferoitchacuntenafin- À 
gler vers l’'IfleS, cWarsa, fituee en la Charte en 36.degréz au Sud dela Linie ala coftede Ch, & la s'entrattendre l'efpae 
ce de deux Mois, avant que fe pouvoir païtir de la,n’eftant la Flotte reunie. ! ‘ 

Le General pañlä avecq le nouveau Batteau vers la neffufdiéte du Dre pour les parler. 

Le 18.diét le ventS.O,&.S.S.O.au middi,levames nozanérez de cefte endroit, nommé oliviers Bnye, & finglames 
Vers la Baye ou qu'eftoit la fufdiéte Drom,environ 3.lieues plusen la où qu'avions fabrique le Battcau , la nous nousar- 
Viennent teftames en une bonne Baye tout tenant un hault Cap, qui fe nommé Capo Galante , icy Sefloyentles füfdidtes 5.na: W 
pes vires de la Compagnie Verbaghen hivernees, ceft la mcilleure Rade en tout led'Efroiét, où que gift une Ifle avecaultres | 
deux ou 3. petites Iflettes viz a viz d'elle au milieu du d'Eftroi& , d’aultres Ifles que ceftes cy &celles des Pinguinsonne | 
trouve au d'Eftroiét gifantes au paflage, lefquelles on peult auffi añez librement pañler en finglant, icy on peultrecou- M 
vrer eau & bois aflez,, il.ÿ a aufli force Moules & aulcunes Coquilles rondes, quenommions Chpconres meilleutesqué À 
Moules, auf prou Groufelles rouges croiffantes aux Hayes, defquelles nous nous raflafiames fort , fi longuement que M 
fumes au d'Eftroi®, car on en peult par tout aflez recouvrer. e ‘4 

Le 19, diét vint a bord du General le Capitaine Sybo/r de Waërt , lequel avoit fes Capitaines & Officiers ausfia bord, M 
& entendirént d'eux touttesles circonftances côme ilzavoyenteftézarreftéz environ 5 Mois dedans le d'Eftroict,ou que M 
leur eftoyent mortz plufieurs de maladies & difettes quilzavoyent fouffertes, | 

Cefte Navire de Sybolt de Waert avoitencor 38, hommes, de r10.quilenavoiteu, & ainfi quil s’efloit bouttéen Mer 
avecq l'aultre Compagnie ilz eurent fi terrible orage & icmpefte en la Aer du Sur quilz s'efparpillerent, eftant Iuy ne: 
ceflité tourner au d'Eftroiét avecq unauftre , les aultres mieulxa voile avoyenttenu la Mer, quant a l'aultre navitéel M 
eftoit courrue a l’entice du d’Eftroiét en une Baÿe,ou qu’eftoit mauvais & profond a arreftér a raifon dequoy cet api. M 
taine fe doubtoit quelle eftoit perye,& s’eftoit partye de luy ayant perdue deux ancres , ayant laifie fon Patteau aupres la- 
diéte navire pour recouvrer ces deux ancres,mais depuis il ne la apperceue, craignant de malécontre, Cefe Florteeftoit ; 
mal en ordre a eaufe de la diferre de vivres &gës qu'eftoyét trop péu pour achever fi aräd Voÿage, Ainfi que ce Capitaine 
eftoit a bort de l’Admiral auquel le Vice- Admiraleftoirausfi, vint le vent du Sud & S.S.E. mais foible, le Vicé- Admiral “| 
partit fans licence tirant un coup & feit voile,maisa caufe de la bonaffe il donna quafi en terte;pouitant nous nousarté- ÿ, 
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fames & le Vice- Admiral s'avança tout feul,& le vent f renforçant il s’eh alla auffi tout feul tirant encores aultres 3. 
ou 4.coups,mais nous ne bougeames jufques : au jour fuivant de nuiét,le vent courut N, : 

Le 20.di& du matin environ 0. heures, le vent raifonnablement roide de l'E. N. E. delafcha l'Adimiral untrai@ pour 

L defployer voile,nous feimes voilechfamble le Brigantin & Sybold de Waert , eftans hors du Cap dreffames noftre cours 
O.N.O.comme le d'Eftroi& s’eftend icy ceftoit tamps moiteux &eftans fingles 6.heures tournale vent contraire, telle- 
ment que fumes contrainétz d'ancrer au cofté Nort,une bonne piece deterre, fans aulcune garantie, NOUS nous arrefta- 

 mesicy environ deux jours & trouvamesle flux fort variable croiffant & decroiffant fans reigle aulcunefois alloit le flux 

d’un cofté bien 12.heures, puis 2,ou 3.lors derechief contraire, avecq diverfes demenees du Aux, noftre grand Batteau 
cftoit creuafté, lequel avons reparé en terre,la ou qu’eftoitune ‘belle Baye.avecq multitude d’ar bres.. 

Le 22.diét levames nos ancres pour flotter hors avecq le flux,le vent O.le pañaige lequel nous failloit pañfer tiroit Oo. 
S.O:au S.de ceft endroiét jufques au Cap Mauritius, qu’eft environ 30.lieues, & dela s’eftend le d'Fftroi&t N,O, jufques e en 
Ja Mer du Sud,nous vagames jufques a ce que fommes venuz chez un Capa cofté Sud du d’Eftroi&, ou qu’eft une gran- 
_ de Baye, gcétans l'ancre au cofte O.ou que gift une petite Iflette ronde,au derriere de laquelle efloit bonne Radeën 15, 
16.& 20.braflees, avec garantie de vent O.mais audedäs il fai@ fort profond, & ancraige mefchät,la nävire Sybolt de Wacrt 
nc fceut finglant farmonter ce coing, mais il luy fallut demourer derriere & retourner vers Cap Galanti, car il ventoit fort 
de l'O.N.O.a cefte Baye impofa le General le nonide Mauritius Baye elle eft fort grâde & fpacieufe d'entree, mais il n qe Mauritius 
a nulle part Rade que la dehors au cofte Oueft de la fufdiéte 1fle,diftante 20.ou 30. pieds de terre, ou fumes z.ouù 3 jours cie 
allans querre Moules & Chpcontes il ÿ à prou d'eau icy,le vent toufiours vers l'Oueft, 

Le 25.diét au matin tamps gracieux le vent a l'O.avonsentendu par noftre Batteau qu’avions envoye devänt ,;que le 
Vice-Admiral eftoit ancré en une aultre Baye,envirô unclieue plus loing,nous levames noz ancres y fingläs envers,ou 

| quetrouvames le Vice-Admiral,nous nous y arreftames la Rade neftoit guerres bône en 40, braffces, avec petite garätie 

| du vent O.Le Vice-Admiral gafcha plus au dehorsavec certains Pilotes » Pour chercher Rade plus commode, & cd 

|| trouvé4.a 5.lieues plus avant aulcunes Bayes il retourna,touttesfois il ñ ‘y eftoit aufli propice pour y gefi ir, 

Le 28,di& s'aflembla en la navire de l'Admiral l univerfel confeil de guerre, ou furent propoféz certains abuz & et 7 0 CR n : 
fai@z du Vice-Admiral laques Clacf[z. propres a caufer mutineries par toutte la Flote, fur quoy fut arrefté de retenir ledit Le Vicé-Ads h | 
Vice-Admiral affin que puis apres il defendit fon casau devant dudict confeil de guerre. Le General dreffa les Articles & prifonnies 4 à 
accufations par efcrit comme on les luy imputoit, les propolänt le jour enfuivant au confeil de guerre, -qui otdonnera | 
qu’on en baillat Copieaudict Admiral,& quil eut refpit pour foy defendie lefpace de trois fepmames, a quoy luy futor- 1h à 
donnné fon Marinier Zean Franf[z.pour luy ferviren cela & le Vice. Admiral demeura cependant prifonnier. Le Gene- he 
xal côftitua entant fur la nefdu Vice-Admital Lambert Biefman,Cômis fupreme,pour pourveoir ce pEdantaux occuren« 4 
ces,y oftant au ffi laques lanf[z.Pilote,& mectant en fa place Guilliam Gyfen. A 
. Le31.dictainfi queftions encoresen cefte Baye,que nommions Hesricus Baye ,eumes un dur orage de l'Oueft &O, 1 
Nordt O: a petite garantie, tellement que noftre Ancre fen allant flottions vers le bas rivage, fur lequel ferions donnéz, “ai 1 
fia la fin l'ancre n’euft tenue, en 30. braffees, quelque efpace depuis le tamps fe changa en nieulé, & nous levames l'ancré 4 
pour retourner en CWanritius Baye,nous guindans avec un jectancre du bas rivage, par lequel avecq grand travail fe d’ef- 

etrames, finglans envers Mauritius Baye, laquelle eftoit diftante de la une grofe lieue vers l'Eft,ou rous nous ancrames, 
en 12.braflees bon ancraige. les aultres deux navires demeurerent éncoués en la Henticus Baye , mais elles ne fuivirent de 
nüict,gectans l’Ancre aupres de nous, 


“ 


Commencement del An. 1 6 0 0. 


Le2.Jannier paf le General avec 2.Batteaux aù dedäs cefte CWawritiss Baye, pour veoit juf ques à où quelles 'eltendoir roue 

nous la trouvames môter en divers Canaulx vers le S, E,avec gräds Lacs d’eau doulce ou quilz trouverêt quantite indici- Canels 
ble de glace, laquelle a noftre advis y debuoit éftre éontinuellement,car on ne la pouvoit fonder avecun filet de 10. braf, 
& fieftoitil alorsau cœur del'Efté ; ilzy ÿ traverferent avec lès Batteaux retournans au d'Eftroict, refortans encontre Cap 
Galanti avec les Ifleslaenviron fituces ; ; ilz voguerent puis jufques a la fufdicte Baye,ou que g gifoit la navire de Sybold de 
Wiäert encores Aauquél]l "Adtmiral parla, y demnourätcelle nuict,retournät derechief par le mefme paflage avec le petit Bat- 
teau a bord, mais le grand Batteau gafcha par dehors par la ou qu’avions finglésavec les navires, nous foubçonnions que 
ceft tout pays rompü avecq plufieursIfles au cofté Sud ; combien quil femble a caufe des haultes Montaignes quil foit 
tout annexé enfamblè., 

Nous eftions encores de Compagnieen la Flotte 1 51. hommes; jeunes & vieulz entre iceulx quattre malades,ñous fu- 
mes arreftéz icy avecq un dur vent O.N.O.& beaucoup de pluyes , nous allions aulcunefois querir de Moules & grou. 
felles que mangions,lefquelles y croiffent ep abondance, par tout & fauf cela n’y a rien a troûver. | 

Le 8.dié le vent O.N.O.avecq force pluies &guillees environ middi nous vint abborder le grand Batreau de Sibolde 
de Waert, en icelle éftoit le Commis & Portenfeigne avecq encores trois ou quattre perfonnes, apportans une Lettre de 
Jeur Capitaine au General, laquellecontenoïit,côme il n’eftoit poinét pourveu de pain, defirant fort que nous luy voulif- 
fions asfifter de pain poùr deux Mois,car il vouldroit bien achever fon voyage & venir aupres de fa Compagnic,furquoy 
 Admiral refpôdit quil ne le pouvoit faire, car il luy reftoit encores un loing voyagea faire,n’eftant pourveu que pour la 
hecesfité & pourroitadvenir,comme il n'y avoit nul pain a vendre en ces endr oiétz,quil en auroit luy mefme difette. 


C 2 Apres 


ÉRRET lAn.1600. Voyage faiéf autour dis Globe Ter 1 1e 
| Apres iddi paffanoftre Batteau &le peute Bariquel du Brigantina terre quereMoulès , le Bariquel s’eflant quel. 
que peu avancé en gafchant, furent ceulx qu'y eftoyent dedans allans en terre » Aillizdesfauvagés ÿ eftans en embur- | 

ok cl, ceuilx du Batteau qu'eftoyentar- 
eeulx,lefquels a noftre conjtaure | 
ilz mangent, ces fauvages onten armure grofes pefantes mafües avecune l6gne corde, avec letqueltes ilz frappeñtau ff 
des lôgues Hafegayes de bois, quilz jeétét de Frans uelles en trouviôs aulcuncsquéporta mes à bürd,ceulx qu'ifurét 
mortz font nommez Harman de Bitter Pi] ot, & Tames lanf[z. de. L omguedicque Bottelgier | nous fommes puis aptes alles 
vec. y {ceumes trouver perfonnc ilz s'eftoyenttons enfuis: 2.2 200. ÉHOIE HRRPE 
RE: | yaicy beaucoup d'arbres, mais point fi dd ni convenables a fabricquer comme vers l'Escar d'icy en avant n'ya 
aud’Eftroict que montaignes haultes & difèries a chacun des coftés couvertes de ncige. PET RAR SRE 
- 7 Le ra di le ventS.E, foiblement ventilant fei mes voile, eftans fotis de la Baye, dreflames noftrecouts vers l'Efben- 
viron deux lieues jufquesa un Cap gifant au cofté Nordt, nommé Cabo Bokto’, de la's'eftend le d'Eftroié dréiétemenr 
| Ouëft Nordt Oueft, & on voit comme fi on veoiten Mer par dehors de l'embouchure, touttesfois il ÿaencoresbien20, 
lieues de chemin : Icy eft-la largeur du d'Eftroié environ deux lieues : commeavions finglé environ 10. ou 15. lieues, 
nous vint encontrer le vent de l'O, Nordr O.avecqun dur orage , tellement quefümes contrainétz retourner & cercher 
rade, envers le foir fommes venuz devantune petite Bayc en laquelle courrimes avecq noz trois navires, maisil n'y 
eftoit pas bon ancrer, a caufe qu’il n'y eftoit point large & rivage tropbas, nous approchames fi prezaux rochers qué les 
pouvions attoucher, la garätie y eftoit raifonnable,mais les vents nous accabloyét,il yavoir dechacü cofté haultes mon- 
taignes,cefte Baye fut nommeela Baye des Menifles, pource quilz difoyent quele Pilote qui l'avoit defcouverteavecq le 
Batteau eftoit Menonifte. LE SET (TG 25 ci LEA ONE 
Fret L€jourenfüuivant pañlamesavecq noftre Batteau en (CITC, nous Vcimes trois Caroas cfquelles eftoyent fauvages | vo- 
+ Sp guans vers terre, & gaignans au pied le hauit d'une grande montaigne,au deffoubz de laquélle itz mirent leurs Caro, 
Tes déféndant en nous monftrant leurs Haegayes & Maflues seétans enoultre cruellement des fondes en noitre Batteau, 
&du traiét de noz arquebufades ilz fe fcavoyent fauver fe cachans derriere les rocz » Sardans ainfileurs Cara quenous 
n'y pouvions approcher,nous rérournames eftans aulcuns atrain@z en tefte & corps des geétz de pierre, H 13 SCAN 
Le 16.diét un peu devät middi le vêtS.O.aflez roidelet fe defpartimes de la Merifle Buye, finglames enviro 5,ou 6. lies 
jufques envers le foir que le vent tourna ON. ©. avecq dur orage & pluye , tellement que fumes neceflitéz de retour 
ner a la Menille Baye,a nous fuimes le jour ausfienfuivantavecq un vent N, O.& pluye, ELLE 
_ Le 17.diét au matin,au point du jour le vent venant S.delaicha l’Admiral un coup pour defployer voile , Cnviron les 
s.heures nous fe departimes de la Menifie Baye, tournant le vent puisapres S.E.avec pluye nous finglames 3.ou 4. lieues 
avec bon vent, lors il feircalme & pluvoit fort, leventaflez fort ne venoit encontrer du N,O, tellement quefumés éon- 


ass train@z derechef chercher Rade,& fin glames vers une aultre Baye nôme Baye des Gueux , elle eftoit environ 3 lieues vers 
> $ 4 


YO ,de la Menifle Baye, il y faifoitmieulx ancrer qu'en la fufdiéte Baye nous y gifiôs a 2.ancres en 1 1.braff & il n'yeftausft 
guerres large, En cefte Baycéftoyent grand nombre d'Oyes qui nefcavent voler ,  tenans ées pieds en eau , defquel 
Jes tiramés aulcunes,nouseftions gifans icy avec vents contraires grands orages & pluyes, quérans beaucou p de Moules. 
Le 24.diét feit le General affembler le confeil de guerre,a la navire «Afavritins Pour tirer en jugeïnent le Vice-Admi: 
ral'affin quil defendit fon cas , ou quele Vice-Admiral vintfe prefenter, mais fes defences n’eftant trouvées fuffifantes 
pour le rendre incolpable, il fut par lecommun confeil de guerre condamné d’eftre abandonné icy en terre au d'Eftroi 
va de cHWagellanes,avant que nous nous departiffions, laquelle Sentence fut leuc haultement devant tous. 

Le vice.ad Le 26.dic fut ladicte Sentence mife à Execution .& le Vice-Admiral fut mis terre par le Batteau avecqun peu de Pain 
nee 5 & Vin,maisil ne luyeftoit poffible defcha pper,eftantun lieu defert il fallut quil femourut defain ou quil fut mangé des 
fauvages celacftant effetué,commanda le General une Supplication generalle par toute la Flotte, admoneftant un cha 

cun d'y prendre exemple, : ! 
Le 28.dict le ventfoible du $.& depuis S.E, feimes voile de Ja Baye des Gueux finglansavecun vent a gré jufques au So- 

Îleil N.O.alorsil feitcalme, & le vent eftoit variable,ne courrant encontre du N.O.avec du roragce, tellement que fumes 
contrainétz nous retirer en la fufdicte Baye,ou nous nous ancramesen 9.brafiees avecq un vent N.Oueft, “ge 

Le General meit Capitaine Pierre Efiss comme Vice-Admiral en place du furnommé Jaques Claëffe, & Larbere 
Biefman comme Capitaine de la Concorde». 

:Le 30.diét du matin au point du jour eftoit le vêt foiblemet dc l'E. n ous defployames derechiefvoile, & fingläines vét 
£€n pouppe 8.ou 10.licues. flottans puis plus que 3.heures en bonafle alors tourna le vent vers l'O.avecq tamps gracieux 
tel qui nous retenimes noftre couïsau pluspres, 

Le 1. Feburier du matin le vent en tourbillon de FO N,0O.de façon quil nous conv 
avoit efté le jour de deväten la Baye,& au cofté N ,ou que voulionsentret avecnoz navires , 4ônal’Admiral encotreun 
xocçaché, combien quil fe defpeftra & au mefmeinftant fans dom maigcaulcun,nous nous arreftames en la Baye en 12, 
& 13.braflees , il n’y faifoit auerresbon pour ua vent d'O,caron gift contre un basrivaigé vers le coing Sud de la Baye, 
La Papifie nous avons nommé cefte Baye la Papifle Baye, depuiseumes icy grandes pluyes tourbillons & orages avecq force foul. 
Baye, dres, Tonneres & grefles.En cefte Baye plus au dedans-eftoit encores un am ple Canal auquel fat conduiét le Batteau, & 
faictun tillac, yallans querre quantire grande des Moules, 

Le 6.diét au matin le vent ©, affembla le General leconfeil deguierre en fanavire. leur propofant certaine Comimis: 
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D 20 : lAh-r606. V' oyäge faict autour du Globe T erreffre , Fcburier. 
NM ,  feflution 
gletE-  ftans aviféz unanimeement ilzrefoulurent (afin d’eviter la mortalite & deftruétion en laquelle eftoyent tombézla 
.__ Compagnie de Verbagen ayans hivérnéz eh ces quartiers) de fetarder icy encores deux Mois,en cas que ce pendant levenr 
ne nous voulut fervire,que tournerions alors par le d’Eftroiét pour paffant le Cap de bonna Speränca fingler vers les des 
Orientales, & y faire quelque proffiét s'il eftoit posfible, A SA 6. ASE 
Le 12,diét le vent comme deffüs O.& O.au Navecq grândstourbillons & pluyes, fut refolu fortir finglant de cefte 
Baye poureh trouver une rneilleute, fi quelque vent nous le voulut permeétre, car nous eftions icy gifans en gräd peril, 
fi noîftre Ancre ou Chable n'euft tenue, pour donnetau bas bord nous trouvatmes bon courir en.la Baye, mais ne fceu- 
mes fortir avetq ce vent. rte Ra te AR 7.2 2 
Le mefime jour mourut Gerrit di Donfelaÿ, Paintre fur lAdmiral ayaht efte loïhg tamps malade du flux de ventre, 

. Ler7.di& le vent N:O,tamps raifonnable, feit l’Admiral eftant a la fortiede la Baye voile, pour courrir vers la Baye 
deMauritins, mais les autres deux navires ne fceurérencores fortir;apres middi devint bonafle & venimes le foir en ladiéte 
Baye où que nous ancrafñes en 1 8,braflées faifant puis tottte la nüiét calme, à eg 

Apres middi eftant vent faifonnable de l'Eft,les aultres navires n’eftans encoresaupres de nous, feimes voile fottans 
vaguans la Baye ; eftans fortiz il devint calme; de nuiét le venteftant contraire tournames a la Baye,ou que les aultres 
navires nous vindrent trouverle vent Oueft: , A VON Ve Je | > 

Le 21.diét du matin le vent N.E.affez roideler feimies derechiefvoile, mais devint de nouveau calme, telque ne pou- 
wions venir au deflus de Capo Boluito, tournames en la Baye Mar itins;où que par bonaffe eusfions quafi donnéz en terre, 
car a caufe d’icelle ne pouvions celle nuië& futgir en la Rade: ER à | ETS + STATS 

Le 24.di& du matin tourna le vent aflez roïde vers l’Eft,nous faiftons noftre debuoir pour fortir finglät le d'Eftroi&, 
ayans vent a gré efperans ores y fortir,letamps eftoit du toût fercin,mais apres middi vint le vent derechief. de l’Oueft,& 
cftions fingléz jufques apres la Baye des Geux, en laquelle dé foirentraiies ; a l'endroict ou que s'eftions aultrefois ani 
créz, Ou qu'avons trouve quantité d'Oyes, mais h’en pouvions recouvier que 2.bù 3. éar elles fe plongët defloubz l'eau, 
le jour enfuivät fut le ventagré une heure,pourtanteftions embefoignéz pôurfaite voile, maisavantqu’eftionsen or- 
dre,il courrut contraire tellement quefanmes contraictz d'ydemourèr., , ER ra HE. 5 

Le 27.dict levent encoresdel’Oueft avecq tamps fort gracieux & abri , traverfa le Genetal avecq les Capitainesle 
d'Eftroicten un Batteau,ou qu'eftoitune grande montaigne de glace , laquelleilzallerent veoir eftant 4moncelee fort 
haulte & efpais l’un fur l’aultre environ une grande planure, | : ca 
sepaentde La Dimenchedefoirenviron les 6.ou 7,heures,fut le vent d'Eft,affeza gré & tamps gracieux, & ainfi que l'Admiral 
Laye retourna de l'aultre cofté du d'Eftroiét avecq le Batteau, defancrames pour faire voile & ifMir la Baye des Genx, leyent con« 

tinuant finglames toutte la nuiét dreffans noftre cours vers le N.O. pour fonirled'Eftroi&, 
-  Lezs.diétau matin le vent S,E.affez b6 & abri finglames noftre addreffe vers le N.O, efpetäs avec l’aide de Dieu fo: 
tirallorsle d'Eftroi@, par fois eumes bonaffe ou bië peu de vent neantmoinsn ous finglames ce jour jufques ace qu'en- 
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vor La nuiétenviron deux heures venans aupres du Cabo Defirado , forttenant & prochesd'iceluy, veimesa la clarte de la 


Deñrade, Lune certaines petites Iflettes d'icelluy feparees,eftant aupres d’icelles nous vint le vent du S.O.affez roidetel que fin- 
glames oultre versie N,O, | 


Le 20.diét du matin au poinct du jour,eftions au dela d'iceluy C. Defrado enviro fix lieues de nous, ayans le ventaffez 
bonduS,O.finglions N,O.en Mer. | | 
Au cofté Nort du d'Efttoict va decheant le pays fort versle Nortdefacon qu’il n'ya nul Cap remarquable , mais 
quattre ou cincq Iflettes,gifetit quattre ou cincq lieues de la cofte du Nort, huict lieues diftantes de Cabo Defirado, autour 
Lo defquelles finglames vers la Mer, âupres Cho Defirado jufques au coîté Norteft le d'Eftroict bien fept lieues large, & ain- 
1: Merdu  fientrames ce jour la en la Mer du Sur, dequoy rendimes louange & graces au Seigneur, finglames puis lediét jour versie 
wa N.Oaventagu, | 
Lefoir tourna le vent vers le N.O. & fut cellenuiét la tempefte dure du N.rellement quil nousfallut retirerles grane 
des voiles,eftans a noftre advis diftans de terreenviron 14.lieues. 
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fabriqué dedans le d’Eftroi& fe trainoit par derriere & eumes puis apres le ventde l'Oueft avec dur orage tel que ne pou- 
vions porter aulcun voile,nous perdimes de veue le Vice-Admiral & deflachames deux ou troiscoups d’Artillerie ; Mais 
n'en avons rien apperçeu, finglames toutte la nuiét aVecq deux boulinanesf tenant le Brigantin aupres de nous, 

Le 2.dié tournale Vice-Admiral aupres de nous, le tainps fe radcoulcitun petit,eftansenviron ;3 .degréz, 

Le 3.diét le vent d'O .nous veimesterre E.N.,E.de nous;laquelle conjeurames eftre la cofte N.du d’Eftroict de M4- 
gellaves,car nouseftions la nuict pañlee decheuz vers le N.il nousfallut en la tempefte tenir les voiles vers le S. affin d'evis 
ter la terre & en fortir de veue,le tampbs faifoit obfcur tellefnent que ne pouvions prendre aulcune haulteur, 
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Ja marec alloit icy fort gräde,tellement queftions en dangier de donner en terre.faifans a cefte caufe noftre debuoir pour 
nous bouteren Mer. 


Le 6, 


vers le foir,avions de veue Capo Défirado, gifant au cofté S.du d'Eftroiét , lequel Cap eft fort hault eflevé, fort remarqua 


Le premier de CYars eumes dur orage du Nort,de façon que ne pouvions defployer queletrinquet, le grand Batteau 


error, fion particuliere en cas,qu’on he pouvoit pañler le d'Eftroiét par ventz contraires ou revolution de l’annee,a quoys’e- 


…— 


Le 4. dict l'orage encores continuant de l'Oueft fut noftre grand Batteau qui fe trainoit par derriere fiinondé & 
ercuaflé , quil nous convint l'abbandonner,nous en rerirames les perfonnes avecq grand travail , & le laiffames floter: 


| lAn.1600. par Olivier du Nori dV/trecht. NAS DST 
1} Lcé.diét für le vent du S.& nousfaifions noftre cours N.O.au middi Je Soleil en s1.degr.i s.min.nousconjeéturions 
teftre environ 4.lieues N.N,O.de la le d'Eftroié, de nuiét eftoit le vent Nort. nee Dre 
HW Les.diétle vent eftant O.S.O faifions noftre cours vers le N avecq vent raifonnable. Le middiayansla haulteur de 
|l49.degréz. En ce tamps nous eftions encores en la Flotte 147.perfonnes , 
! puiffant nous donneroit bonneavonture au reftant de ce loing Voyage, | 
|: Le 12.diét du matin eftoit le vent aflez roide del'Oncft, nous faifions noftre addreffe vers l'Ef , & puis vers le N.N.E. 
Le middi fumées fur la haulteur de46,desréz, | | | ARR 
* Apres middi environ deux heures le venteftant N.N.O ,boutameés de loo fin glansav 
Le Vice- Admiral eftoit un peu arriere,a caufe quil s'eftoit tourne loing tampsaupres n 
| Jard cfpais, tel que ne le pouviôs veoir,nous bouttames pourtät de 100, & l’avôs attédu 
| fceuines apperçevoir pourtät tournames addreffer noftre cours vers l'O, Le Vice- 
_& Compagnie, nouseumes celle nuict,le vent O, & finglions versle N.& N.a O. 


: O.faifans noftre cours N.N.E. Au middi eu mes tempefte du N. N. O, tellement que noftre trinquet, fortit de fa place a 
force du vent, nous eumes puis apres le vent aflez roide de l’O.S.O.& faifions noftre cours vers le Nort. 7 
Lex7.diét efoit le ventS,S, E.afez roide nousfaifions noftre cours N.N.E. Le Soleil en haulteur de 39. deg, 30.min. 


conjcäurions d'eftre diftans de terreenviron 30.lieues. Le General ordonna aux Pilotes de fingler vers l’Ifle de la Mocha, 
tel que faifions noftreaddreffe E.N.E,& Fft au Nort. $ 


Le 19.diét eftoit le vent versleS.& nous faifions noftre cours E.au S.pource qu’eftiôs fort de cheuz vers le S, & feriôs 
. venuz au bas de/4 Mocha,pEfans fel6 l'imaginatio des Pilotes d’eftre deformais foft tenans aterre, a raifon de quoy nous 
| fambloit que la cofte du d’eftroict de Cagellanes jufqnesicy s’eftendoit plusvers l'E, que Versle N, tirant lamaree plus 
| enversle N, noustirant la marce plus enversle N. que notre addrefe he demandoit , nous finglions toufionts E.S. E. 


& apperçeumes grand flux s'addteffant a noftre advis versie Nott. Au middi fumes en haulteur de 37.dcgtéz s4.minu- 
| tes. La Mochaeft fituecen 38.degréz largement: © à 


es trois navires , efperans que Dicu tout 


ecq la tempefte Sud O. &S, S.O. 

ous, envers le foir vint un brouil- 

un heure & demie,mais no° ne le . 

por 4 | Perdentle 

Admiral fut ainfi perdu de noftre veue vice. Admte 
Le jour enfüuivant eftoit le veut O.N, 


/ 
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Ile la Mocha en Chili avecq un de leurs Villages, eftans les inaifons tout- | rons,l'une comine les noftres;l'aultre forte font plus grandz , ayans la Laine | 
tes joignantes les unes aux aultres avec deux ou trois entrees,ilz nous réçeu- | fi longue quelle traine par terre,& les Cols fort longs, ceulx cy leurs fervent 
gent fort amiablement , mais ne nous voulurent permeétre d'entrer en leurs | comme chez noushoz Afnes a porter faiz, de ceulx cy n’en fcéumes obtenir 
maifons,ilz nous prefenterér a boire d’uh beuvrage faiét de certaines racines; : 


aulcun,mais des aultres a foufhfance, pour une Cognee un Mouton,pour un 
| kur territoire eft bien cultiuc : ayant abondance de deux forres de Mou- | Conreau deux Poullez, < : 
, CHER à D, ; Où at x . 
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22 l'An. 1600. Voyage faict autour du Globe Terrefre, Mats. \ 
Omdsvne  Le20,.diétau matin apperceumes une bruine,la terre eftant vers l’Eft ce nous,le tampseftoit fort brouillard, le vent 
xpand  N finglions vers terre, a laquelles’approchames environ middi,s’appercevans que ceftoit la terre ferme de Chi , 8ifante 
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ei | 
F. entres, Warie & la CWocha,finglans puis vers le S, pour furgiren l’Ife de 4 cHorha,de nui& fut bonañte. 


Le21.diét au matin feimes voile vers terre, & y veimes un coïngavecq un grand deftour, lequel penfionseftreun Ifle, 
auquel s’approchames fort prez jufques a demie lieue prez,ayäs 10,braff.de fond fablGneux,ou que alors s'apperceumes" 
que c’eftoit terre ferme, Nous avons veu ncmbredegens s'affemblera Cheval fur la pointe, & de veueettoit ceun text. 
toire beau & plaifantendiversendroi&z cultivé. Ceftui-cyeftoit le coing d'Imperial , ville fituee au dedans du pays! | 
nous nous deftournames de la voyansune Ifle a l'Oueft de nous en Merenviron cincq ou fix lieues, a laquelle naviga-! 
“mes yapprochantz vers le foir,nous nous ancrames au cofté Eft en 14. braffees bon ancraige, Cefte cy eftoit l’Ifle {4 Mo 
vmen  “afituccen 3 8.degréz, ceft une Ifle grande ayantau milieu une haulte montaigne mypaïtie de laquelle défcendune pce 
(moche, tite Riviere, & au pied de cefte montaigneeft leterritoire plan & uni jufqués au rivaige de la Mer. | 

Le General envoya le Batteau en terre avec une partie de gens,pour veoif ff pouvions negocier en amitie ,acefteffet 
meétanten œuvre un homme, nommé Jean Claeffz. lequel eftoit côdamné d'eftreabbandonnéen quelg; paysefrange, | 

: qui alla aufli tout feul en terre,avecq quelques pctiz prefens Couteaux,, Fer, & Patenofires; lefquelzilz receurent fore | 
amiablement faifans figne quil eftoit alors tard & quil retournat le matin, de façon quilz tournerent tous a bord, nous "|| 
imaginames qu’il y avoit a recouvrer icy Proviädeaffez, a caufc qu'y veimes pafturer force Ovailles & Beftesen territoire! 
beau &cultivé. - | E< | 
Le jourenfuivant du matin paffamesen terréavecq deux Batteaux, prenans avec nousune bonne quantitede Cois ! 
nces & Couteaux de Norinberges nousgafchames avee lun Batieau tout pres du rivaige en un petit deftour, pource quil y #| 
cft par tout pierreux, La vindrent les habirans aupres de nous,nousdonnans au trocq, pour une Coignee un Mouton, & 
pourun Couteau un Poullet, voire aulcunefois bié deux, & puis des Fruiétz comme Mas, Battattes, PGmpons autres l| 
Frui&z a l'advenät: aen chargeames noz Batteaux Jes menäs nous a bort avec 2.des principaulx Cafiques ou Seigneurs du | | 
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Les Habians de l’Ifle la Moche accouftrez avecQ fayons , faiétz de la Laine } raifon dequoy y font riches ceulx qui ont plus de Filles. Quelqu' un ya Vi 
des Mougôns a loing collet,aux hômes pend la chevelure au loing de la refte | perperré un homicide y eftoccis de la mefine forte, silne reconcilie | ceque || 
ernbas, mais les femmes la nouent enfamble au chaïgn6, elles font forr obeif- | fouventesfois idvienr en donpanrannüellement de la Cici qui cit laurboC M 
fantes à leurs mariz , qui en prennent aulrant de femmes comme ilzfcavent | fon braff par leurs viclles anquelilz fon grandechiere. © 4 
gourrir , les acheptans des Peres pour Bœufz, Moutons &aultreschoies,a A 
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.  # FAn:600. | par Olivier du Nort #Vtrechr: | “Mars 
pays,tefquelzde leur gré vindrent au bord de l Admiral , qui leurféit bonne chere, ilz pernui@terent celle nui@ es navi 
| res fans que nous les peuflions entendre,mais ilz nous fei 

Efpagnolz, & nousfçavoyétnommer les endroïétzcommea 4rarco & T' uccapel, 
! meapres plus amplement fera deduiét. … 
| … Lez23 diét retournames avecnoftré Battea a terre, 
me Chemifes, Chapeaux &aultres chofés nous fonim 


gifans viz a viz a Ja cofte de Ch, com- 


& apres que eumes hônoré les habitäs de quelques prefens,com- 
| : nous fommes alléz avec eulx jufques a leurs refidences,ou qu’eftoit un village 
. d'environ 50,maifonnettes faiétes de paille de façon longuette,avecun portal au milieu, aufquelles ilz ne nous voulurét 
laifler entrer n’y venir aupres de Icurs femmes, lefquelles vénoyent aulcunesfois dehors deces maifonnettes à l4 huec de 
Jeurs maris , fe meétans a genouz en deux ou trois trouppes, 
| afféoir fur certains troncs,qu’eftoyent au champ. La vint aupres de nous une veille Femme, a pportante une cruche de 
: feur Boiflon quilznôment Cii,nousen beuimes cordialement, le goufteftant aigret. Ce Boiffon eft fait de Mars (qu’eft 
| Icur Froment) & eau quilz braflent en cefte maniere : Les veilles edentees mafhent ce Mais , & paï la bauce & faliue d'i- 
‘celles fe prent ce Boiflon a travailler, lequel ilz mectent puis en Cuves. I1z en ont auf quelque fuperftition, car de tanc 
plus veilles Femmes ce mais eft maché, de tant eft le Boiffon meilleur,avecq ce beuvrages'eniurent les Indiens, celebrans 
avecq iceluy leurs Feftes,en la maniere que s'enfuit: ilz font afflembler tous ceulx d'un Village enfämble; alors yaun 
monté en hault deffus un Pal;qui faiét quelque fon fiflant ou chantant &ainfiilz boynenttoutautour, : | 
En cefte Ifle fut par le pañlèun Efpagnol , qui naufraga a la coffs d'Oueft delle ; Iuy feul en eftant efchappé 
| fefauva furl'Ifle , en laquelle il s’'entrétint bien trois ou quattre ans , mais quar{’les habirans eftoyent ivresil fallut 
‘quil fe cachat fans ofer vevir aupres d’eulx ? car il {çavoit la râncune quilz ont aux Efpagnolz ; il fift a cefte cau- 
| fe cognoiffance avecq la Sœur d’un des principaulx > qui Îc fauva fouventesfois & s’eftoit pi ce moyen entre 
venu fi longuement en ces endroiéz. | Ga 
Ces Indiens prennent aultant de femmes commeil fçavent nourrir, celuy quià beaucoup de Filles yeft riche + ilz 
| vivent fort libres enfamble , en cas que quelqu'un yeftoccis , lors peuvent les parens de loccis fe venger du meurtrier 
| Je tuant de mefime façon , s'il n’eft quil les appaiffe , en baillant Cici en quoté annuele, En telle maniere vi- 
vent la plufpart de ceulx de Chi ; qui ne font encores foubz le joug des Efpagnolz , ilz vont icÿ accouftréz de 
| fayons par deffus & par defloubz lefquelz ilz font de la Laine deleurs grands Moutons, Ces Mouto 
Cols fort loings & leur Laine eft'fi longue quelle traine quai enterre , ilzenufenta porter leurs faiz & faire travail & 
| quandilz {ont las , on ne peult 4 force de coups les faite pañer plus avant tournans la tefte vers vous avecq une gran- 
l'de puanteur , quilz donnent d'eulx,  Izne nous voulurent vendre aulcunsde ces Moutons : mais bien aultres dela 
façon, côme ceulx de pardecça eftans fort gras & beaux,nouseumes icy aufi des Pouletz, Moutons & plufieurs fortes de 
| Fruiétz a troq de Coignecs & Couteaux: car ilz demandent grandementle Ferouvré, acaufe quilz le fcavent vendreen 
| terrc ferme agrand proffct. | | % 
Le 24.diét du matin fur le vent N, Eft,& paflames derechiefen l’Ifle y querre encores aulcuns Fruictz 
| Y'Ifle nous feirêt figne de nous en aller & ainfi fe partimes en touteamitie de la. Ainfi queftionsicy raifonnablement bien 
proveuz delafcha l'Admiral un coup pour faire voile ayans leuez nozancres , & finglans vers l'IfleS. cAfaria, laquelle 
| gift Nort Nort Eft & Sud Sud Oueft 18.lieues de 4 corbe,le vent eftoit Nort;& nous tirions vers Je dehors, Cefte Ifle de 
| la CHMoche ef fituec en 3 8.degréz bons,environ sou 6. lieues de terre ferme, & lefond entredeux eft de r2. braffces fond 
plan&uni. Lanuiétfut calme, . ne ie Me ; ; 5 
Le 25.diét au matin le vent S,eftans bonné pieceen Mer, dreffames noftre cours N, E, vers lTES Carta, fituec 37. 
|degréz 1 ; min,au S.de la Linie eÆquinotfial, Au midi primes la haulteur de 37. degtéz & demy,éftans environ 3, lieues 
l'arriere de terre ferme, & fix ou fept lieues S.al'O.de S, Maria. | of Qi 
|. Aumiddi arrivamesaupres de'Ifle S.caria , & y finglansenvers , veirties une haviré gifante en la Rade , laquel- 
| Je penfionseftre le Vice-Admiral qu'avions perdu en Mer , dequoy fumesrefiouiz : mais y approchans a dernié lieue 
| prez veimes que cefloit une nef Efpagnolle , qui banda fon Trinquet penfant s'enfuir de nous : mais nous faifionis 
|noftre mieulx pour l'attaindre , il detrancha fon Batteau auquel gifoit un ancre pour mieulx fingler , & fingloit 
tout tenant lacofte , au cofté Nort Eft gifent aulcüns Rochiers bien une lieue de’ terre , AU travers défquelz il fin- 
| glaaultrement l'aurionsattainé&t, & nous pañlames aufli entre deux Rochers cachéz, qui gifoyent juftement tez l’eau. 
Mais depuisil fingla au plus pres du vent courrant au dedans la Mer, penfäntainfi nous efchappèr,car ces navires fiñglent 
fort bien a loo. 
| Lediét jour pourfuivimes encores la navire fufdidte , mais la pouvions malerent acconfuivré , le vent eftoit Sud 
| Sud Oueft fort roïde , aultant queles voiles d'enhault pouvoyent porter,  Etcombien que le lieu prefigé atiquel 
| debuions deux Mois attendre le Vice-Admiral eftoit l'1fleS, cAaria, fi eftce que fumes neceffitéz de le pourchaffer en ce- 
fte maniere, affin quelle ne nousallat denoncer,a cefte caufe le pourfuivimes tout le jour jufques au foir.que noftré Foc- 
quemaf} craqua, quil nous fallut retirer noz voiles, penfans abandonner le Pris, maisun peu apres a la clarte de là Lune, 
voyans que la navire Efpagnolle s'empouppoit;feimes avecq le Bri gantin auquel eftoit Capitaine Biefman derechief voi- 
le, le fuivant au vent par toutte la nuiét, a caufe dela clarte de la Lune, En terre furent faidtz des grans feuz maximement 
yiza viz de l’Ifle fur la poinété, qu'on nomme Lavapie», 
Le26.dict au matin eftions encores a la chafle de ladiéte navire, fingläns venten pouppe versle N.N.O.environ les 
8.au 9. heures l'abborda noftic Brigantin qui l’avoit attaint,tirant a l'encontre, La naviteEfpagnolle qu’avoit deux pieces 
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rent figne qu’en Baldivie avoir efté couppé la gorge à œrtains 


Les hommes nous feirent figne que nous nous d'euflions 
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7 © 4 lAn.1600. … Voyage faitt autour du Globe Terrefire, os." Mars. LS 
% « mais a la fin elle fe rendit fe boutant vent derriere jufques a tant que l'Acmiral yapprocha, Le General feit in | 


| 


DL  eceuvrene tira auf ' £ ; PE pis £ ’ 
D vneNavire continent venir a bord le Capitaine ; Pilote & Contra-Maiftre: car le nautonniereftoitdemouréen l’Ifle. Venansaut 


Efpagnolle, bord de l'Admiral ilz fe geûterent a genoulx devant luy qui leur donna la vie fauve ,demourans ainfienloo. ti 


itai hé avecq fes gens, pour delivrer Dirck Gerritfz, ce qui | 
n Lefus.venant de Plfle S.Maria , laquelle pourchaffames affin | le Capitaine fut relafche avecq fes gens, pour irc , 
auelle ae annécer noftre arrivee illec; mais Une ue la fçeumes obtenir, | nous contrifta fort d'avoir perdu un fi magnifique butin lifez plus au plain le 
avoit le Capitaine faiét geéter en Mer 25. caffetins , chafcune de 4. Arobes grand Journal. SE | | 
d'or , en oultreencores cincq cens quarreaux poifans chacun 8.a 12, Hutes, 


eme — 


A.Eft noftre Admiral. B. Eft noftre Brigantin. C. Eftune nef Efpagnolle | fomma qu'il y avoir efté en or 10200.liures, cecy apper eumes depuis quand | 
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Le General les feit examiner ilzdirent que ceftoitune navire du Roy,eftant envoyee pour victuailler ceulx d'AÆr4ncé 
& Conceptie avecq farine & lard, a caufe quilz ont cruelle guerre contre les Indiens du pays,ilzavoyent encores 30, facs de 
farine & le lard ilz Peuffent chargé dedans un jour ou deux , pour courrir avecq cela vers A4ravco , gifante quattrelieues 
pardeflus S, Marsa a la cofte de Chibi, la ou les Efpagnolz ont un Chafteau au bord de l’eau, à 
… Lemefmedié feir le General examiner le Pilote, s'enqueftant fi eftans au bas de S, Maria,y pourrions bien retourner, 
lequel diét que nona caufe des vens Suds que y ventent,& eftions oresenviron en 3 ;.degréz, que retrouvions icy avecq 
vent roide : car il difoit quilz avoyent eftez embeloignez par trois fois pour fingler de la Conceptie versS, Maria,ayäs eftéz 
contrainétz du vent contraire fe retourner auffi que leur Timon fe rompit,Le Capitaine & le Pilote furnommé declare- 
rent aufli quiizeftoyent icy misaux efcoutez pour &affin que quand quelque navire venante du d’Eftroiét y viendroit, 
J'annoncer aux navires de guerre gifantesen Li#ma,qu’il y avoit aufli deux navires en Arauca, defquelles l'une eftoit le Vi-" 
ce-Admiral. Le General avecq les Nautonniers & Pilotes voyans que ne pouvions plusfurgir en S, CHaria, a caufe du” 
vent contraire, fe refolurent de fingler envers l'Havre deS.Jag0,nomme F4/ Paraifo,fitué en 33.degréz, auquel dreffames 
noftre erre Eft Nordt Eft vent a quartier & roide , &ainfi fumes feparez dela Compagnie de noftre Vice- Admiral,® 
a caufe que ne l’avions apperçeu icy, nous penfions quil avoit fally d’attaindre l’Ifle de S.Maria , a caufe qu'es Chartes” 
de Petrus Planciss elle gift fur 36.degréz au Sud dela Linie , & nous trouvames quelle gifoit en 37. degréz&1s. mi" 
nutes , car fi nous n’eufions eu les Chartes du Capitaine Anglois, e#ehs l'aurions auffi faillie , auffi en fut fut= 
voyé de telleforte un Dirck Gerrifz, de là Compagnie de Perbaghen , comme appert par fes Lettres quele Gene- 
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| © FAn.1600. par Olivier du Nort dVrrecht. 
Le Capitaine Efpagnol avecq le Pilote nous feirent entendre comme 2, des na 
| S. Maria ,efquelleseftoit General Sion de Cordes,quilz difoyent avoir efté'occis en terre ferme des Indiens luy & 23.defa 
| fuitte : afcav.viza viz deS, Maria eft une poinéte , a laquelle ilz defmoterent y péfans querre quelqg; proviäde,par moyen 
d'un Efpagnol renié qui fc tenoit aupres des Indiens & les attria en terre foubz ombre d’amitie,ou quilzfurent invadez & 
meurtriz jufques au nombre de 23 aupres defquelz eftoit le General Cerdes. Les Indiens ignorans que cefoyét Hollan: 
: dois penfoyent d’avoir obtenucefie vidoire contreles Efpagnolz , & vindrét a cefte caufeen grand triumphe au devant 
| dela Conceptie,portäs les teftes deffus leur Läces,faifans avec cela la piaffe aux Efpagnolz qu'eftoyëren Conceptie. Lesfuf.. 
dictes 2,navires (defquelles la plus gräde eftoit l Admiral,& l’autre ef oit la navi,de Zaques Quac) ayans eu cefte difgrace & 
pouvans malement obtenir quel; raffrefchifièment, finglerent de la vers l’Ifle S. Maria, ou quil penfoyent negocier en 
zmitie pour y obtenir Vivres: le Gouverneur qui fe tenoit dedäs la Conceptie les abufoit de belles promefles & parolles, 
envoyäten oultre un Capitaine qui leur fairoit avoir quelques Porceaux & Frui@z, afin quil les peulttenir{ur l'atten- 
te,caril s'en pouvoyétaultrement bié faire maitres: mais ce Capitaine a ce quil famble, s’eft un peu oublié, & par le bon 
traétemet qu'on lui a faiét laiffa acconfuivre plus de proviädes que fa commiffion ne portoit ayant auffi decouvert quel- 
que peu du dificin : car le Gouverneuravoitannoncé a La de ces deux navires, a caufe quil fcavoit que leurintention 
tftoit d'attendre la deux Mois leur aultre Compagnie , & quilz eftoyent fort debilitéz en ncmbre de gens, a caufe du 
donsmage devant diét,a raifon dequoy on les dcbuoit invahir , car ces navires n’avoyent en tout par tout pas oultre 60. 
hommes, & peu ou poinét de pain & vivres, fur ce defmarrerent ces navires deS,cAaria , ne fchachans quelle route 
prendre,depuis vindrent quattre navires de guerre de Lima,defquelles cefte-cy eftoitun Brigantin conduifans en la Con- 
| eeptie environ 700,hômes de guerre pour côbattre les Indiens, penfansaufi y trouver les fufdiétes navires Hollandoïifes 
lefquelles s’en eftoyent parties, Le Capitaine qu’avoit efté dedans les navires, fut fai@ prifonnier & emmené en Lima 
commeun traiftre. À Lis ilz avoyent paflé un an advertifiement de noftre venue, avecq le nom & furnom de l’Ad- 
miral, atelquetoutle payseftoiten efmeute , ayans leurs navires de guerreen ordre pour nousattendre , a raifon de 
 quoy pouvions aflez comprendre,qu’il n’y auroit guerres a advancer pour nousen ces endroi@z, acaufe quiln’eftpof. 1 7 
fible dé negocieravecq les Efpagnolz, par la rigoreufe defence qu’en afai& le Roy. | 
1! Les. dit du matin approchamesune poinéte nommee Pyste Coronne,gifante deux lieues de S.7ago ou al Paraifo,le 1 
| Pilote Efpagnol difoit qu'il y avoit deux navires au havre aufquelles finglames : mais approchansau havre il devint tout 1 F 
| alme, & ceulx du pays nous veirent venir d’une haulte montaigne , au deflus de laquelle veimes chevaucher un hom- 
me, tellement quilz defmontérent les meilleures denrees des navires , & puis que ne pouvions entrer avecq noz navires vicnénten ta 0 D 
& pouvions veoir une grande navire gifante fur la Rage croifec,avecq encores trois aultres navires qui fe calfattoyent , y Baye Silago. Ë 
envoya le General deux Batteaux envers avecq environ 20.Mufquettiers, s’arreftant entant l'Admiral au coing en 30, 
braffees, mais le Brigantin avecq la Prinfe tenoyent voileen Mer. Le petit Batteau ayant environ huit hommes, vint 
aupres de la navire sifante fur la Rade & l'invada, en icelle ilz veirent grande quantité de gens mais tous Indiens, car les D 
Æfpagnolz en eftoyent enfuiz avecq le meilleur butin qu’eftoit a la main.Ainfi quilz y entrerent,fe diffendirent aulcuns rcénest ‘usé 0 
defdiétz Indiens, le{quelz furent des noftres quafi tous tuéz ou chafléz en Mer pour s’affeurer,car a noftre advis y avoit il bite TES 
pañle 40.perfonnes deflusentre lefquelzeftoyent aulcuns Capitaines & Cominiffaires | comme entendimes d’une pu- * 


Mars 4 7 24 


vires de Prrhagen avoyent eftcesa l'Ifle 


name + 


celle que s’eftoit cachce & parloit bon Efpagnol. | 15 
< : é ° / } & 
- L’auhire Batteau vogua envers lesaultrés navires efquelles n’yavoit perfonne, car elles gifoyent en cofté pour eftre L: 
calfattees & engraifiees,ilz âllerent a terre querir le Batteau avecq lequel les Efpagnolz avoyent defmonté les denrees dé H À 


Ja navire. Ce pendant fait voile une aultre Barque,tout tenant terre, a laquelle F'Aëmiral tira & Ta navire prinfe foubzs, 74 
Haria,en laquelle eftoitconftitué du General comme Capitaine Nécolas Pieter(z. nautonnier 14 prinfe, combien quilz | 
s’euffent donnés en terre,& tout wuideavant quil y fceut approcher, Au General furapporté la Banderolle de la navife, | 4 
qu’eftoitnommee Los Prcos, grande environ 80,charges, enicelleilenvoyaincontinent des gens avecq.commifhion de | 
metre le feu es aultres qu’6 caifattoit & qu’6 deftrenchatle chable d’icelle navire,la coduifantaupres deja fienne, qu’in- 
continent fut executé: mcûant lefeu es deux navires & ammenant la navire Los Picos vers} Admiral, qui ordôna qu'on 
fe bouttat en Mer,quil fuivroitincontinent. Cependant vint une des navires embrafees flottante droictement fur J'Ad: 
miral,a caufe que le vent fortoit roidement de ja Baye , ce qu’ordinairement y advient icy apres middi , cefte navire ema ÎU à 
brafee venoit avecq une grande flimme & feroit donnee droiétement en l’eftraue , mais nous deftrenchames noftre cha- \E: 
bleabandonnans l'ancre faifantainfi voile nous fuivant lesaultres navires. L. 
En la nefdes Picos meit le General 14.perfonnes pour la gouverner,les Caffes & Coffres qu’eftoyét à là main eftoy ét | 
ouvertes & les marchandifes oftecs la plufpartcommeatefté dié&t , nous eftimions qu'il y avoit eu beaucoup d’or & au]: #4 
tres chofes precieufes dedäs, lefquelles en eftoyent routtes oftees,& ce qu’il y avoit de charge puis en la navire, eftoit Suif ÿ 
de Moutons, Vin en potz;,Pommes, Corduan , Olivesen potz, Mantcque de Porco,Ccquos, & trois Chevau)x que geéta- 
mesenMer, Ceft Havre de Val paraïfo gift en 3 3. degréz au Sud de la Linie, & la ville de Saint 1ago cft lituec i 8.licues | 
plus au dedans du pays : icy n'ya qu’une Loge ou queles marchans meétent leurs dérees .ce quilz emportent d'icy,cGôme | à 
Vin & aultres chofes ilz le meétent fur le rivaige, car il n’y pleut guerres,en S$,7ago croift beaucoup de Vin , de couleur & | à 
faveur comme le Vin rouge de Françe,auffi prou de Pommes Hollandoifes & Coings, il ya nombre indicible de Mou- 
tons, lefquels i1z tuent feulement pour en avoir le Suif,duquel ilz chargententieres navires. Ceft un territoire frügitere 
& beau rempli de pluficurs Fruiétz. ke | 47: ; | 
Le General recouvra auleunes lettres efcrittes d'un Dirick Gerritfz, Capitaine du Cerf Volant de la Compagnie de 7er- | 
2 
| 


bagen, 
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Dirk Ger- 


pour traffiquer avec eulx, mais eftät venu en terre, il ft tiré au travers de la jambe des Ffpagnolz & emmené prifonnier 
dedans S.7ago avec fes gës, & ainfi qu'il n’yavoit plus aulcun fain dedäs fa nef, les Efpagnolz la prindret & l'envoyerëten 


aultres font eftez envoyez ausfi envers Lima,a quoy il appert quel comerce on peult faire avecq les Efpaignolz. Ce Dirck 
Gerrit{z.avoit failly l'Ifle S.CHaria, & efcrit dedans fa lettre quilavoit enduré grande cherivetc n'ayant n’y pain n’y Vic- 
tuaille,a raifon dequoy il leur failloit mourir de difette ou s’aller rendre comme at efte diét, < 


Forto la ; gr: À ; : J À 
‘Suafo, . degrez 30.minut.au S.de la Linie, eftant fort bonne Rade,au derriere de certains Rochers gifans au dehors, il ya une Ri- 


viere d’eau doulce, mais elle eft defcommode a querre, icy n'y a'nulles maifons,mais au dedäs du pays bien , ou que croif- 
fntausfi touttes fortes de Fruiéz,ceft un pays ayant peu d'arbres, " Dre | 
_ Le jour enfuivant vint le General dedans le navire /s Picos,pour veoir ce quelle avoitchargee, l’ayant ouverte, y furét 


APE 


& plufieurs Cafles pleines de Pommes de pardeca, plufieurs potz avecq Vin & Huile, comme ausfi de la graife de Por. 
ceau,que le General y fit tout defmonter,retenant quelque partie a noftre befoing , jetant le remanenten Mer , telle- 
ment que n'y recOUVrames rien au proffit de la Compagnie, hormis un peu d'accouftrementz & aultres chofes de petite 
valeur, car le plus precieuxen avoit efté ofté avant que eumes la navire, nous y arreflames icy environ quattreou cincq 
jours pour calfarter un peu noz navires, reténans encores prifonniers le Capitaine avec taus fes gens prinsde l’aultre na- 
vireaupresS.c#arée.  Ledi& Capitaine eftoit nommé Francifco di Buarra,& le Pilote Juan deS. Aval, avecq encor 7.ou 


re chofe que ce quilzavoyent confeffe paravant: Le General avoit fait vifiter leur navire fuflifamment , mais il n’yavoit 
Bonlefs.  trouvéaultre chofe que 30.facs de Farine & un peu de bois a brufier, la navire eftoit ncmmec Bo Iefus,gräde 30,charges. 


pour l’accez de la Mer,ceft une Riviere feicheen laquelieon ne peultentrer avecq nul Batteau. Vn Souldart ces Efpa- 
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Efpagnolz. 


Le 5 .dié delivra le General le Capitaine Francifce di Buarre avecq fessens , Iuy faifant grandz accueilz &dons, affin 


FR 


| Le Capitaine 


2 désire 


Yefus delivrée l 
gens, retenant tant feulement aupres de foy le Pilote avecq deux Negros, & deux garçons qu'eftoyentdes Myfiz, & alors 


ne fcavions encores rien de l'abbondance d’or qu'avoit eftec en Bor lefus que ledié&t Capitaine avoit faiét jeéteren Mer, 
comme depuisentendimes. PAS | | ; 

ya Martor JC 6.diétfcit le General affembler le confeil de guerre, pour faire Iuftice & droiét d'un malfaiéteur, nommé laques 
arqueburé,  Dércft,de Leydes Matelot , accufé de larrecin , comme ayant defrobbé aux aultres Matelotz leur pain & un potd' Huile, 


leue & mife en effect. 


ln 
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noftre Voyage,ayansfaiét examiner le Pilote Efpagnol Juan de S, Aval, lequel declarä qu’en Lima eftoyenttrois navires 


A ERA ARTE TT 


de toute la Mer du Sur, ces navires font fort puiffantes monteez de 24. pieces de Canon , & plus que de 300. hommes, 


‘quiéter jufques au defloubz de Lima 8,ou 10.deg.car ladiéte capitale ville de Lima eft fituee en 12.dég.30,minu,& la ville 


comes 


Refolution 


inglant vers 


Cap Fran. & aultres endroiétz,la gifoyent comme il difoit deux navires pour charger l'argent du Roy ,. & ainfi fut trouvé bon faire 
«fo, | noftreaddrefle vers le Cap S.Francifco, fitué degré & demi au Nort de la Linie,au devant duquel neceffairementfaultque 
pañlent touttes navires venantes de Lisa, Panamsa,& CAcapalco, icy au loing du Rivaige ventent toufiours ventzconti- 
nuelz du Sud. - | 

De nuid au deuxiefme quartier fcimes voile du havre 4 Gwafco,fitué en 28.deg.30.minut.ayant fur Ia cofte de Chile 


vent foible de terre dreffames noftre cours N.N.E.ainfi que la cofte ’eftend d’icy jufques en Aricca,la s'efterid derechiefle 
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Pilote nous declara & fit entendre par examination de luy prinfe. 


Defcription des Coftes de Chili € Peru. 


” tour habitees des Efpagnolz lefquelz y ontunGouverneur,mais depuis un an n’en onteules Efpagnolzaulcunes 
nouvelles comment quilz fe portent,ceft l’extreme endroiét de Chili , ou qu'il y aabondancé de Moutons & Lai. 
ne, de laquelleilz font accouftrementz les meilleurs dé tout Chi, ‘ ( 


ras bagen,elles cftoyt efcrittes en Flamandafes amis avifant qu'il cfoitarrivé en miferable cflaten 7%/Paraifo, n'ayantqué 
dit 9.hômes fains,s'eftant luy mefme allé rendre en terre avec une Banderolle de paix fans aimes, demädant paix & amitie. : 


Lima,retenans lediéte Dirck Gerrit[z,avec fon Efcrivain,un jeune hôme dela Haÿjeen miferable prifon , lefquelz avec les: 


. Le premier 4wrél envers le foir environ quattre heures fommes en une grade Baye, nômec Porto la Gualco,fitueeen 28. 


retrouveez plufieurs Bales de fuifde Mouton,duquel elle eftoit la plufpart réplie, ausf aulcuns Fardeaux de Cordouan * 


Eftans arreftéz en ceft Havre de 4 Gwa(ca, y cuidames aller querre eau avec noftre Batteau,mais n’y fceumesapprocher « 


nolz nous alla querir 4. ou 5.lieues par dedans du pays certains Fruiz comme Melons , plus delicatz & beaux que les 1 
noftres, ilapporta auffi des Raifins,Figues & aulcuns Poulletz & Oeufz. Les Indiens fonticy treftous foubz les joug des… É 


ohne nos QU rendit la paraille au prifonnier Dérck Gerrit{z.en Lima,ce quil promit. Le General le feit metre icy en terreavecfes | 


avecq aultres larrecins,lefquelz ayans confefz, il fut condamné d'eftre Arquebuzé, laquelle Sentence fut pabliguément : 
Les mefme jour refolurent le General avecq Lambert Biefman & Niclaes Pieter[X. Capitaine du Z0n If d'advancer 


‘equippeez du Roy toutes en ordre, pourauffi toit quilz apperçevroyent quelques navires eftrangeres, incontinentles % 
pourfüuivre,car le Viceroy du Roy fe tenoit en Lima , y eftanten cllela plusgrande Fortrefle de tout Pers Chile voire : 


pays N.O.&S.E.jufques aupres de Lima, laffiee de ces coftes de Pers-& Chili, eft de la façon que s'enfuit, ce que le fudié À 


C: IL VE giften 44.degréz au Sud de la Linie,ceft une Ifle gräde gifante en un deftour rem ply d'Iflettes.tout alen+ 


8.hommés oultre deux Efclaves, demeurans fermesa leur premier propos & intention , quilz-n'avoyentchargéaultre #| 


tellement que nous nous en avions bien a garder, & trouvames d’advis de coftoyér le rivaige jufques a 1 $.degréz, puisle 4 


sure d'Ariccagiften18,des.40.min. oueft chargé la plus gräde partie de l'argent que vient de Potosf, & dela côduiét vers Limæ 4 


par Olivier du Nort dVtrechr. | 
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celle nommé Callau de Liwsa 


Carte & nouvelle defcript 
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28. lAn.1600. Voyage faict autour du Globe T erreffre, Aunl 74 
:… Oforneeft une ville fituee au dedans du pays en terre ferme en 42.degréz , elle eft plus grande que Baldivie, & habitee 
des Efpagnolz, qui y ont un Gouverneur, on.y fai& force Linges & açcouftremens de Laine, 

pille Riche eft fituee auffi au dedans du pays,20.ou 30.lieuesa l'ERCEBaldivie ;, ou qu'habitent auffi Ffpagnolz , on y 
faiét quantite de Toilles & accouftremens Indiens,avecq lefquelz on tfafficque au pays on les apporte aufli en Coquintbo, 

& aultres endroi&z, < SE ARE 
114 = Baldirvia el fituec fix la Riviere, s’eftendante 4. lieues par dedans en 40.degrez , la demeurent Efpasnolz foubz le Gou- 
U'h ” vernement d'4/n20 del Campo,qui eft Commandeur-du lieu,iéy fe mine quantite granced'or, & fe font plufieurs aifielles 

CE .… qu'on conduiét de la vers Lima & aultres places, MS | SPA one | 

Cette ville de Baldivia fut furprinfe des Indiens de Chi% l'an 1 509.ayant meurdir tous les Efpagnolz,elle cftaftheur re- 


: habite du fufdiét Gouverneur & d'environ 200.Efpagnolz. 1e 

Entre Baldivie & Imperial y aune Race de fauvages, nommees To/ty#,ou 3.où 4.Efpagnolz commandent, ilz s'eftoyét 

1 otes rebellez des Efpagnolz, on y faifoitaufli force Draps,mais vil, | 

À Imperial eft une villetaquelle,quand les Efpagnolz y vindrent premierement , eftoit habitee de plus de 300.mille In= 

diens,ou que 20, Efpagñolz ax tuerent pafle 200000itellemer quilz penfoyent queles Efpagnolz eftoyentimmortelz. 

4 . Les Efpagnolz y avoyent un Évefque,miais par la revolte des Indiensileft deftruiét , ilz n’en onteu aulcunes nouvelles 
L depuisunan: car les Efpasgnolz y eftoyent eftroiétemët afficuéz, ilz foubcônent quelle foit du tout deftruiéte. En 2mpcrial 

fe collige auffi force or,elle aune Riviere fortanteen Mer, laquelle eft feiche en l'embouchure, tellement qu’aulcunes 
navires n'y peuveñt'entrer,elle gift s.ou 6.lienesendedans du pays fur 30.degr.z0.mnut. Ms. 
LAngoleft diftante d'Imperial 30, lieues & 1 2.de Couceptie , en iceile ya bien 200, Soufdartz Efpagnolz, aufquelscom- | 
mande Dos Iuar Rudolpho Lufperge,le Pere duquel cftoit de Wiriemberge , on y faiét des actouftremens fndiens, il yaaufi || 
beaucoup d’or,mais a caufe de la guerre on ne le peult miner. fie ds | | 

Tucapeleft entre la Moche & V'IfleS.Maria en rexge fefme , ayant petite Rade hormis au plan de la cofte ou qu’on peult 

à affez bië ancrer,icy il n’y a nulz Efpagnolz les Indiens la tiënent pour eudx,car les Efpagnolz n'y fcavétavoir accez pour 
os Ja vaillantife desndiens,il eft fitue en 37.degr&z 30.minutes. La poinéte de Lawapie eft le Cap viza vizdel'Ifle S.cAaris 

1l y diffante environ de deux lieues, au dedaris‘d’iceluy eft Rade pour un ventSud.  Icy fut occis Sysor de Cordes avecq fes 


gens, ; ï Un e 


LAranco gift Sud Eft & Nort Oueft de S,CHaria environ quattre lieues,elle eft habitee des Efpagnolz , lefqueïz y onf 
un Fortauquel font environ 80. Efpagnolz, maïs ilz ont au dehors petite franchife , a caufe que les Indiens les hayiffent 
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4 mortellement, "s # | L 
N | S, Maria eft unelfle fituec én 37.degréz 15.minutes environ deux lieues diftante de terreferme, foubzegouverne- 
D | ment des Efpagnolz. TES | | 


Conceptie gift au Rivaige de la Mer,ceft bône Radeaux nefz,la fetient le Gouverneur de C&5/;,il ya un Fort auquel ores 
eftoyentarrivez bien 700.Efpagnolz par la revolte des Indiens, pour les guerroyer , le Gouverneur eftoit nommé Dos | 
Franci(code Quinfones,icy fe collige aultant d'or comme en quelque endroit. ED) Ste è 
° Silias gift endedans du paysenviron 30.lieues de Cenceptie,ou qu fe tiennent 1 50.Efpagnolzavecun Capitainenom- 
mé Michiel de Chilme,la eft bien peu d’or,mais le territoire y eft frugifere de Vins & aultres Fruiétz defquelzilz s'entretien- 
nent, ceft unc place quafi comineS. Zago, jufques icy ont les Efpagnolz guerre pour l’mvafion decertainsIndiens, 

S.1ago eft une ville fituee 1 8.lieues endedans du pays, ayantun Port nomme F4/ Paraifo sifant en 3 3. degréz , ceft la 
principale place de Chik,ou qu’il ya un Evefque,le Lieutenant où Gouverneur fe nomme £4fcarre, icy eft grande colleéte 
de Vins, Suif,Pommesflamandes , & toutte fortede Frui@zd’Efpagne, grande abondance de Fromment & quantité de 
Beftiail, par tout ce pays y a force Chevaulx voire courransindomptéz, ilz menët leurs guerres la plufparta Cheval avec 
la Lance. ds 

Coquumbo cefte ville eff fituce environ 60.lieues de S.Zago en 30. degréz elle eft habitec d'Efpagnolz , qui y ontoccis 
tous les Indiens & fauvages,de façon qu’ilz n’ontaulcun pour miner l'or, duquel touttesfois y a mines fort riches comme 
pareillement de cuivre, il y a quantité de Vins & touttes fortes de Fruiétz. | : 

Guafcogift en 28 .degr.30.min.une Bayeinhabitee, plus endedans font planteez quelques Vins & Fruiétz, auffi des 
Melons fort delicatz aultant comme en quelque place d'Europe, | | 

CMorre Morrene gift en 23,degr.30.min.elleeft inhabitee maisaulcuns du pays diftans de la environ 12.lieues , y viens * | 
1 nent pefcher lefquelz Poiffonsilz fcichent & ceulx de Potos/i les viennent achapter. 

Rio de Lou eft auffiune Pefcherie fituee en 22.degréz, en icelle ya aulcuns Efpagnolz , la ne demeure quepouvregent, || 
qui ne fontaultre chofe que pefcher, ne” 

Terrepaca gift en 21 .degr,ayant un Port nômé Jcaife,icy il y a auffi une Pefcherie, il yaauffi de la Poix fort odoriferans 
fl te, que ceulx d’'Arricca ÿ viennent achapter. 

A Li Piffago eft un Havre & fort bonne Baye en 20.degr.icy on apporté Vin lequel ceulx de Potosf, y viennent queriravecq 
nu aulcu nes aultres denrees, mais il eft inhabité. 

LAricca eft fitue au bord dela Mer en 18.degréz 40.minutes, icy € charge l'argent du Roy de Potosfi, il ya un Fort au- 
quel font trois ou quattre pieces d’Artillerie deux grandes & deux petires,elle eft habitée d’Efpagnolz, & Martyn de Vallee 
Mr, del Campo y eft Commandeur, | 
Pia de Haile fouloit au pañe eftre le Port de Potosf,il y a aucunes habitatiôs,on y vié querte farine & autres victuailles, 
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= Gilocaeft un port deftroiéte entrce,entre montagnes haultes ceft le havre de Arequipa, qu’eft une grande villé pleine 


d'Efpagnolz ou y a un Cavallero Comandeur,il y a colleéte de Vin, Bled & puis touttes fortes de Fruiétz, plufieurs Moue 
tons & Mules d’Inde,eft fituee en 17.desr.30,min. .: 


. 


Camana ef fix lieues au dela tenant la cofte, icy croift force Vin & touttes fortes de Fruiétz,eft habitee des Efpagnolz & 
touttes les denrees font conduictes de la vers Chica. téht 2 LE 


Oconge cftun lieu. & vallee ou croiffent force Vins, habitée des Efpagnolz. 


Les Lomes de Attico la voit on une grande colline au derriere d’icelle il ya bonne Rade , ou qu’eft fitué L4ccar place 
frequentee. | | 


La Naféa gift aupres la PorteS, Nicolas, qu'eft un: bon Port, habite par tout d'Efpagnolz , qui yontun Commandeur, 


icy croiflent les meilleurs Vins de tout Chili & Peru, 


Paraco & Pifco font deux Havres l'une tenant l’aultre en 3 1.degr,30,min,& 18. lieues endedans du pays gift une ville 


nommee/ra,la croifient la plus grande abondance de Vins de tout Pers,ilen rendannuellement plus que 300.mille pot 


Chinca eftun havre au loing de la cofte, il yaauffiun Commandeur dés Efpagnolz il ya aufli mineabondanted’ar: 
gent vif. a # SHRITISE | 
Cangueta at auf uu Commandeur la croift force Fourment, eWais, Fourmage, & touttes fortes de Frui&z, 

Lima ef fituce en haulteur de 12.des. 30. min.au S.de la Linie, cefte-cy eft la ville capitale detout Pey#, lafetientle 


| Viceroynommé Do Louis de Valafco;auffiun Archevefquecommandanttoutle Pers & Chili , cftune grande villeou- 


wérte plaine de gens detouttes Nations,ou que les navires de guerre de la Mer du Sur , s'axreftent & icy abbordét touttes les 


| navires de tous ces coftes,afcavoir au dedans le Port nomme Callas de Lima. 


Le General des gens deguerre Marinefque eft nomme Do Juan de Valafco , Beaufrere dudié Viceroy, en ces endroiétz 


_ilne pleut jamais, car depuis que les Efpagnolz y font efiez il neleur fouvient point qu'oncquesil y pleut, neantmoins 
| left fort frugifere de froument & touttes fortes de Fruiétz, car un efpicg de fourment rend bien ledouble d'Efpagne,&ilz 


ontcollcdte deux foisen l'an de fourment,afcavoir en cefte maniere, quäd on moiflonneaupres du rivage de la Mer, lors 
on feme au dedans du pays 20.lieues de la, & quand on moiffonne la, on {eme au rivaige, tellement quilz y ont grande 
abondance & le pain yefta bon marché. 


Les Salines font fituees 1 8,lieues de Lima, la eft force Seleñ une vallee,ou que ne vient nulle eau, il eften grädes piertes, 


| Aefquelles chacun peult querre quiles veult,car il yrecroift. 


Guavreeftun Portgifant au bas des Salinas deux lieues , lacroift force fourment & miel, icy demeurent Indiens & 


Efpagnolz qui y ont un Commandeur, 


La Barancque ef un Port en 11.degréz,abondant de fourment,ayant un Commandeur Efpagnol, 
Guarmey la ne demeurent qu’Indiens auffi n'y a rien a vendre que charbous, 
Santa eftuneville habitee d'Efpagnolz, y ayans un Commandeut, la croiffent Fourrnent,e#4#, Miel Sucre & aultres 


| Fruiétz,icy endedans du pays ilz ont trouvé depuis quelques annees en ça des mines d'argent. 


Trnchilleet une cofte a laquelle gifent trois ou quattre villes defquelles Trrchlle eft la capitale, les Ports font certaines 
Bayes ou qu’on charge Miel, Conferves, Savon d’Efpagne, Cuirz & touttes fortes de denrées, 

Cherepe la on chargeles fufdiétes marchandifes, 

Paita eft une ville a laquellcabbordent les navires de Parama , qui tirent vers Lima pour y raffrefchir, Les voyageantz 
traverflenticy par terre vers Liwa,il y aufli grande Pefcherie,avecq un Commandeur Efpagnol. 

La Riviere de Guaiaquiel,en dedans d’icellegift l'Ifle Puns,la ville eftnommee S.74g0 de Guaiaquiel , Ja font fabriquees 


plufieurs navires, ores en cftoyent deux grandesen monture, ilyaicy des Souldartz pour les garder, &au dedans du 


| :payson faiét les chables & aultresapparatz d’icelles , icy gift encoresun lieunommé Vo, plus grand que Gwaisquiel,le- 


quel fütle premier lieu habité de Perw. Les Efpagnolz trouverét icy des Efmeraudes que les Indiens adoroyent, Cefte co- 
fe puis de Guaiaquiel'a Panama eft peu habitce, faufd’aulcuns Indiens ou qu'il ya petitetraftique. 


Panama cftune ville ou qu'abbordentles navires du Roy, qui portent l'or & l'argent de Pers & Chili ,delaonle con- ! 


‘dui& par terre vers Nowbre de Dios,& puis en Efpagne avecq les navires du Roy, elle a un Port deux lieues d’elle au def- 


? foubz de certaines Jfles. Le Prefident que y demeure fe nomme Dos Alonzo defotto Maior , jadis Gouverneur de Chili, & 


Capitaine au Pays Bas d’une Cornette de Chevaulx. En Panama on faiét aufli maintes navires. 
Acapulco eftle principal Port detoutte Nova Spagna , duquel defimarent les navires vers Îes Philippines, & retournent 
au mefme endroit , ellegift en 17.degréz 30.minutes au Nord de la Linie, eftant le Havre de la grande ville de Mexico, 
gifante 80, lieues d'elle endedans du pays: en Acapulco y a un Chafteau a defence des navires , que y font en iceluy Cha- 
fteau font 15.ou 16.pieces de Canon. He 2 
Le Generala furptinsaulcunes Lettres,en la BayeS,Z4g,en icelles y avoitquelq; relation touchant Ja guerre de Chik, 
comme les Indiensfe rebelloyent contre les Efpagnolz,ayans au 24. Novembre l'an 1599.invacéz la ville de Baldivie, & 
‘rafee occis &faié prifonniers plu fieurs Efpagnolz & femmes, avec lefquelz ilz s'eftoyentenfuiz au dedäs du pays,ayans 
ainfiabbädonné la ville,ou cepëdant font retournéz de Lima envirô 200, Efpagnolz,lefquelz avecq ceulx que y cftoient 
‘efchappez fe font mis a y faire refidence,enoultre ont les Indiens afliegé la ville Imperial, tellement que lesEfpagnolz que 
y eftoyent dedans y font fort opprefiéz ne pouvans avoir aulcun fecours de vivres,tellement quilz y font quafi mortz de 
faim,eftans contrainétz de mañger Chevaux : a tel quil eft ores a prefumer queles Indiens en font maiftres, | 
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. Ces Indiens font Souldartz vaillantz,& eftoyent bien 5000.hommes entre iceuix 3000.a Chevalavecq Lances, def. 


 Cruaulte des 


quilz nomment Véracocche,que vault aultant qu’Efcume de Mer. | FUN 
La fiçgonde.  [zontun Chefou Chapitaine d'armee, quilz efliréten tamps de guerre entreeulx,quand de primfaultilz f rebelle- 


ner ” rentcontreles Efpagnolz, & quilz debuoienteflire leur Capitaine, ilz prindrentun grand Sommier quilz fe charserent 
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4.5.& 6.heures,maisala fin y vintun quile porta 24.heures , &ceftuy-la fut fai Capitaine, A cefte efmeute des In. 
dienss’eftoyent partiz de Lima bien 700.Efpagnolz , pourlesfaire plier foubzlejoug , on yeutenvoyeencoresaultres 
jufques au nombre de 1 $o0.mais a caufe que lès Navires Hollandoyfes eftoyent coftoyantes le rivaige , on lesretinten 


Cordes mais elles s’eftoyent parties de S,cAaris comme deflus at efté diét , ayant êu cefte mefchante fecouffe a Ja punéte 
de Lavapie ou lès Indiens penfant que ce fuflent Efpagnolz en avoyent tuez 23,a raifon dequoy les navires deftituees de 
vivres & débiliteez de gens eftoyent reduiétes en cxtreme danger, | 
Cefte region de Chib,de S, Iago jufques a Batdivie,eft le plus fertile territoire qui puiffe eftre foubz le Soleil, car tout ce 

qu'on y feme y croift en grande abondance & l'air y eft fi falutaire qui peu de gens y deviennent malades , caril y eft fi 
fubtil,que meétant une Efpee humide de la rofec en fa guaine , elle ne fe rouillera poin@ pourtant, le Froument , Mus, 
Porcaux,Chevaulx, Vaches, Boucs, &c.y multiplie en telle abondance, quil n’efta exprimer: car il y courtindompre 
il ne s'en fault rien que cultiveurs & gardiens, puis des endroiétz abondäs en mines d’or qu’on y trouve, n’eft a d’efcrire. 

 Ainfi que les Indiens furprindrent Bafdivie,ilz y bruflerent touttes les Maifons , Eglifes &Conventz aux images,& 
Preftres ilz abbatoyent les teftes,difans ores ont fin les dieux Efpagnolz , & prenoyent l'or quilz meétoyentes bouches 
des Efpagnolz difans gens infatiables d’or, raffafiez vous en aftheur : car pour iceluy vous noustravaillez fans ceffe, fans 
jamais vous en faouler avecq aultres vltions quilz prennoyent cruellement d'eulx , maisilz nefe fcauroyent exercer.ff 
inhumainement, que les Efpagnoiz devenans maiftres,ne les furpañlent de revange, UT 
PC Le7.Auril au matin fumes dehors de la Bayc la Guafco,a caufe quil avoit par toute la nuictefte calme, ou fortir bouta- 
Baye la Gu- mes le feu de nuiét en la navire /os Picos , la moitie de fa charge qu'’eftoit fuif y eftoit encores dedans, a raifon dequoyle 
ee feu la confumma jufques au fondz. Eftans hors de la Baye eumes un vent S.S.O.aflez roide, coftoyans le rivaige qui s'e- 
ftend icy S.S.O,& N.N.E.& finglames ainfi avantenviron 3.ou 4,lieues de terre. È R 

Le 1 1.diét fumes tenant un grand coing nommé Morre Gorch, & 10.lieus plus ayant pouvions vcoir le Cap Merre Mor= 
rene,lequel famble eftre un Ifle, le vent foible comme devant. 

Lediét jour fumes environ c#orre Merrene,gifant en 23,deg.30.min.au Sud de la Linie, ceft un Cap forteftendu,aw 
fuirentz  Nortd'iceluy eft une bonne Rade pour un vent Sud,en une Baye nommee /9s Mexillones,icy il eft du tout dishabité, de ce 


More Mor- É > 4 F : 
senc, Morre Morrene versle N,Seftend la Cofte N.N.E.jufques a A4ricca continuant en toutte cefte cofte jufques a Cap S, Fran 
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tres ventz, | 

Le17,diét eumes la haulteur d’Aricca environ 18.des,10, min.eftans de terre sou 6.lieues , d’icy s’eftend la cofte N. 
O.&S.E.nousdreffames noftre cours vers le N.O le vent comme deflus. 

Le 20.diét fut remps obfcur de bruine,atel qu’on ne pouvoit jeéter fa veueun traiét de pierre de foy, ceflebruine 
cftoit comme poufliere feiche comme fi c’euft efté farine blanche, ce que le Pilote Efpagnol aftermoit y advenir fouvent 
combien qu'a nous ceftoit chofe merveilleufe: car tous nozaccouftremens cftoyent comme couvertes apoignees de fa- 
tine,il nomment cela L4renales, & continua toutte la journee, par cefte Neble obfcure perdimes de veue les deux aultres 
navires,delafchames pource aulcuns traié&tz de Canons,mais ne les fçeumes apperçevoir, 

De foir un petit devant Soleil couchant veimes le pays duquel n’eftions point diftans une lieue,ce pays s’'eftend N,O. 
sontavue  & S.E.jufquesa nn coing nommé Cap Formofo fitue en 15.dégr.eftant encoresainfi nebleux nous dreffames noftre cours 
ns 8e vers l'O. pour nous bouter en Mer, Le jour enfüivant de foir tournerent les aultres navires a noftre veue , feimes n0- 
ftre addreffe enfamble vers l'Oucft, jufques a ce que conjeQurions d’eitre 20. lieues diftans de terre, lors finglamés Nort 
a l'O.& N.N,Oueft. | 

Le 2; .diét du matin fumes en 12,degrézayans la ville de Zémaal'Eftde nous. Nicolas Pieter{z. Capitaine fur For Iefus 
vinta bord del'Admiral,a caufe quil luy vouloit parler neceflairement il luy donnaaentendre comme un Negro, nom. 
me Emamuel qu'on avoit emmené avecq céfte navire la, luy avoit declaré quil avoit veu charger trois Bachotz d’or,en 
icelle navire de l’IfleS, Marie quil avoit aidé a porter luy mefme , lequel oravoitefté jeété en Mer par commiffion du 
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#'en euffions aulcun proffiét. ; 
Le mefme jour fur cefte information feit le General examiner le Pilote & un Negro nommé Baffiane, qui tous deux 


fefferent touttes chofes ouvertement, Les Negro difoyét qu'il y avoitefte chargé en icelle navire trois Bachotz plain d’or, 


SP ee ee 


quellesilz fe fcavent adextrement aider en oultre avoyent , ilz environ 100.Arquebufes & 70,Cuiraces , quilzavoyent : 
Indiens,  Ofteez aux Efpagno!z, & ont en brief eu grandes viétoires efquelles ilz fe glotifient fort, eftant terriblement accharnéz | 
aux Efpagnolz : car quandilz tuentaulcun, ilz ouvrent & donnent des dens au cœur ilz prennentaufi le terdelatefte 4 
pour en boire dedans luna l’aultre , a revenge de la tirannie & fervitude de laquelle les Efpagnolz les veulent oppref- * 
fer, faifans enfamble grandes harangues & graues , remembrans l’un l'autre leur liberte & l’innimitie des Efpagnolz, ! 


Lima.les aultres y furent conduiétzavecq quattre navires de guerre lefquélles:avoyent noticedes navires de Symon de 


Capitaine Franci[co di Buarra , celle nuiét que luy donnamesla chaffe voyant quil ne pouvoit efchapper affin que nous * 


avoyët eftez prins dedans ladiéte navire, ilz le nierent du commencement, mais depuis eftans un peu gehennéz, ilz con 


-4 


1 


«| 
) 


so es efpaules, & qui plus longuement enduroir cefte charge feroit Capitaine , ainfi y en furent aulcuns qui le porterent À 


cifcotoufiours vens Sudz , & ordinairement force frefchures , mais fe boutans quelque piece en Mer, on ytrouveaule 4 


ee 
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aultant quilz DR ce qu'eux mefmes comme Efclaves avoyent aidea porter en leursefpaules, Le Pilote 
ÆEfpagnol confeffa demefmc cela cftre veritable qu'il yavoiten 52. Caff ettes,chacune de 4. 4robes d'or, environ co, car- 
Ieaux chacun poifant 8.10.a 12.livrees, fomma qu’il yauroitefté r0200.livres en or Ce que chacun peut computer quel 
_trefor que cefut , que le fufdiét Cäpitaine fit geêteren mer : caril éonfeffà que le Capitaine s'eftant apperçeu qu’au- 

cuns en avoyent caché quelque partie foubz le foyer ; lefeit cauer & getter en Mer , ainfi que n'en pouvoit avancer 
un grain ; combien que le Pilote & quelqu'un des aultres y refiftoÿent , fi voulut il par force quil fut geété ervoye, 
fur cefcimes derechicfvifiter la navire : mais ny trouvaries rein , fauf es Brayesdu Pilote trouvamés un lingot pefant 
juftement une livre cftanten petis lopins , lie en un facquet enfamble. CcPilotedeclira comme ils’eftoit partidu 
Havre de Lima , nomme Callan ,€n Compagnie de deux navires de guerre , ayansen Charge 2500. A4nxeges de Farine, 
& deux cents Souldariz,, quilzavoyentconduiétz en la Conceptie | ÿ penfant aufli trouver les fufdiétes navires de Sy- 
mon de Cordes , maisainfi quelle s’eftoyent parties de la , ilz fetournetent verst_4#ricca , Pour y charger l'argent du Roy 

que yeftoit preft & cefte navire,nommce Bom 1efus,chargeroiten l'IfleS.c#Mariil'or, & y arrcfter au guet jufques au à 
Mars ; afüin que s'il appercevoit quelques navires il le vint advifer en Liwsa , carceftoit une navirecelebree de bien 
fingler, &apres le 3,CHars il courreroiten LA4r4sco , gifant 24. lieues viz a viz de Sainéf Maria , Ailz defmonteroyent 
Jes 30. facqs de Farine , & l’orque y feroitaufli charger , avecq lequel ilz fingleroyent vers Lima :: ais ‘il en fut em. 
pefchedenous combien que n'en euffionsaulcun advantaige , car noftre moindre penfee eitoit que ceftcIfle pour- 
roit, rendre telle collecte d'or , n'eftant quetrois ansen ça decouverte & fi py avoit que trois ou quattre Efénolz 
dedans icelle Ifle avecq environ deux cents Sauvages , qui n'ont aultres armes que d’Ardz & Arcqs.Encores confefla 
le fufdié&t Pilote quilavoit complotte avecq le fufdiét Capitaine , quand il fut relafchéen /4 Guafco , quil nousconfeil- 
leroit de fingler vers le Cap Sand? Francifco, & que cependant 1e Capitaine l’adviferoit en Lima aux navires de guerre ; af- 
fin denousyattaindre , araifon dequoy aflembla le General le jour enfüuivant le confeil de guerre , ou que le Pilote & 
les deux Negros confeflerent cecy ouvertement & librement , fur quoyilz refolurent enfamble de n'attaindre poinét a 
Ja Cap Saint Francifco: mais l'ayant attainét tant feulement de veue coftoyer le rivaige , fans yarrefter, envers une 
Iflenommee #s Coquos , fituee cincq dceréz au Nortde la Linie , nous feimes noftre cours puis Nord Nord Oueft 
jufques a la haulteur de quafi neuf degréz au Sud de la Linie , eftant anoftre. conjecture diftans de terreenviron 30, 
lieues, 

Le 29.didt du matin veimes deux navires al'O.de nous, l’une cftoit bié diftante de nous 2.lieues . & l’aultreurie grande 
demie lieue, vers lefquelles finglames boutans tout Le jour durant en loo pour attaindre les dites nävites , mais n'en {ça- 
vions rienadvantager, de foir le Brigantin lescutenerre, maisainfi que la Lune demeura une heure ou deux a f def: 
couvrir,perdimes de veue lefdiétes navires qui tirerent un aultre cours, tellement qu’en fumes deboutéz, 

Ces navires en la Mer du Sur finglentfort bien à ventderriere,car elles en font faiétes notamment a cela, a caufe quele 
vent y duretoufours d'un endroiét & ceux qui veulent fingler de Panama vers Lima , il fault quilz farmontent levent 
J'ayant a male painea quartier pource drefflames , le jour enfüuivant noftre cours vers l'O.au N. eftansen haulteur de > 
degr.22.minut.Le vent raifonnablement bon du S,S.Eft, # 

Le premier de May manda le General querir a bord Lambert Bicfman & Clues Pieter[z, Capitaine iceluy Clses Pieterfs, 

| difoit qu’a fon advis nous courrions trop diftans de terre,en eftansa fa conje&ure bien 24, lieues d'elle,ou que noftre Pie 
| lotén'encalculoitque 1o,ou 11.&futtrouve bon de coftoyerle rivaige jufques au Cap S.Franciféo, lequel ayant de veue 
 dreffer noftre cours vers l'Ifle de Cogues, gifante en 6.degr. 0 :min.le vent S.E. & noftreaddrefe vers le Norr 

Le o.di& le vent continuant comme deflus & noftre cours E.N.E.le redreffames quafi tout vers l’Eft a auf que de 
long tamps n’avionseu terre de veuc, finglames ainfi Eft droitemet vers le tivaige le vent du Sud,ayans de nuié la haul: 
teur de 10.degr.au Sud de la Linie, , 

Le 10.diétau matin ainfi que ne pouvions encores veoir laterre, combien qu’en euffions bien finglé envers un jour 


ou 2.demanda l'Admiral au Pilote, s’il avoit bien fiance de furgir a ;’{fle des Cogwos fans veoir le Ca P, fur quoy ilzrefpon- ! 


dit qu'ouy,& le General fur cela luy côomanda de incontinent dreffer fon cours vers elle,neantmoins nous finglames en- 
| cores jufquesau middi vers terre mais ne la voyant dreffames noftre cours vers l'Ifle des Cognos N. O.au N, eftans envi- 
ron en 10, min.de haulteur au S.de la Linie,fclon noftreconjeéture environ 1 sou 20.lieues de terre. 

La fufdiéte Ifle de Coquos gift en s.degr.bons au N,de la Linie, envirô rro.lieues dela Cap S.Francifews,icy y aa recou- 
vrer force Noix Coquos & eau, celle nuiét paffames la Linie eÆgsinoë/ial pour la deuxiefmefois, 

Ler1.did le ventS.& S.S,O.fur quoy fut trouve bon des Pilotes puis que le venttiroit icy ainfi vers Ie S.d’abbordér a 
V'Ifle de Coques par l'O.nous dreffames pourtät noftre cours vers l'O.N.O, pour fingler jufques en 4. deg, 30.min.& puis 
abborder l’ffle diéte. Au middi le Soleilen 20.min. 

… Lers.diét le vent S.aflez frez,eumes au middi la haulteur de 3 degréz ;30.minutes. Lors les Pilotes trouvetent d'ad. 
visa caufe du vent S.de furgir a l'E. d’icelle Iflefcimes pourtant noftre cours N,& N.al'E. puis vers le Nort,pour furgit 
au cofte Eft de l'Ifle. dé 

Le 16.dié le vent S.S.O.affez roide,feimes noftre cours Nort,au middi ayans la haulreur du Soleil en 4. deg. 30.min, 
mais les aultres navires trouvoyent moins s’en falloit bien 45 .min, puis dreflames noftre cours vers l'O, pour abborder 
al'Ifle des Coquos,au foir eumes la haulteur de 4.degr.40.minutes au Nort de la Linie, 

Le 18.dit le ventS.S.O.continuantz noftre cours vers l'Oucft vent routier,eftoit noftre haulteur en 4. deg, 40.min. 
LePilote Efpagnol tant par certaine examination comme de francq vouloir nous donna à cognoiftre, que des cincq 

| | E navires 
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32 lAn:1600. Voyage fait autour du Globe Terrefre, "May. 

navires qu’eftoyenr en Lima, lesdeux debuoyent aller vers Paname avecq l'argent de Pers, & lésaulttes roiscoftoye- 
royent le rivaige,jufques a Cap Acapulco, pour nous y atrapper. SO: Per RU. eus HE 

ments | LC20.diétdu matin, le vent du S.pourfuivans nôftre cours veisl'Ovets PTT cde Coguos , di& fe Pi fotéau Général que 
fäte de trou - faconjeétureeftoit dehors quant au defcouvremet de F'Ifle de Cogwos, & quil ne la fcauroit trouver, fur quoÿ feit Affémbler 

Coquss Je General leconfeil deguerre auffi les Pilotes avec leurs Chartes pourremiarquer les circôftances, cômié n'eftät trop feu 

_ d'abborder les coftes de Nova Spagna,acaufe des navires de guerrécome déffus at eftéditt, & fat refolu de rade no- 

ftre cours vers les Philippines, abborcant en chemin les Ifles de Zadrones prénans refolutiô decherchér l’Hle Bons Piffa où 


 Aeflion | Gyams, fituec en 1 ;.degr.au N.de la Linie,environ 2 $0 lieues des Philippines, lefqüels font diftantes dé Pers 2400, lieues, 


detirer vers ÿ RS ÊTRE 1 HAN AE e NRA nie Re A RE MES RIE SEL A 
les Piper &ainfi feimes noftre cours vers le middi O.N.O:éftans en häuhteur de s,degréz 13 minutes. 
6 


4 AL 


+ Lé premier de Juirg le vent inconfiant avecq bonaffé avions cu depuis lé 20.pañlela plufpartventz du S. O.avec plu- 
fieuts bonaffes & ventz variables,ores eftionsen haulteur de 3 6,degrézau N,. de la Linie , nous péifions dé n’eftre di- 
ftans icy de la cofte de Nova Spagna poin® 20.lieués , ce vent continuänt icy fort inconftant avecq plufieurs bonafles & 
pluies, tellement quene pouvions en rien advancer ni monter vers l'Oueft, & a male peine ca ou la, ce que nous fafcha 
fort,nous avions force pluies, tel que nos gësaffémblerent de l'eau affez pour boire *car depüis le d'Eftroiét de Magellanes 
n'avions prins dtflcune eau dedans, tre % LOU) $ PE DO 107 ON 2 

Le mefme jour eumes encor calme fansguertes advancer eftions environ én 1$.deg.30.min, Le Géneral affifta la nae 
\ !_ virediéte 8on Idw,de laquelle eftoit Capitaine Nicolas Pieterfz,de quelque pain & aviltres neceflitéz , car nousefperions 
Dreffent une la conduire jufqueses Philippines, nonobftant quelle fut fort creuaffee a caufe quelle i’eftoit equippeé pour tél Voyage, 
gore das epcoresavons fous fabriqué un Batreau dedans noz navires, ou que dreffames une Forge pout faire des Cloüx , défquetz 
avions difetté,a l’ayde d'un peu de Charbons & aultres apparatz,qu'avions prins avec nous, defquelz faydames au mieulx 
que nous eftoir poflible, RONA MR: mL 
: Le6.dideumesencores bonaffe , advancans bien peu, eftansenviron la haulteur fufdicte , aulcuns trouverent d’ad- 
vis de tirer plus versle S.ou que penfions trouver meilleure vent &'en cas quil nous fut contraire en 12.dégréz ; qu'alots 
feriohsconttain@z d'abborder la terre ferme chez Cap de California , mais nous pouvions malement nous advancer où 
d'uncofte ou d’aultre, DEP sa FR É pe gite | 
Ler2.dié le vent Oueft,eftions venuz en la haulteur de 1 2.degréz,a raifon dequoy felon la fufdiéte refolution: nous 
eftans le vent coniraire,drefflames noftre cours vers l'O.N,O, pour furgir a la cofté de Nova Spagna , nous curnes ‘tout ce 
jout dur orage du Sud Oueft. à | SRE Re D ot 
Le 14:diét au middi fe tourna le vent au N. N. ©, a raifôn dequoy fumées neceflitéz, nous virer vers le O.S.O, apres 
raifonnable frez;eftansenviron 14.degréz d'icy,eumes ventaffez bon, mais inconftant, aulcunésfois E. &N, O. auleue 
nésfois calme, tellemeët que de cheumes bône piece vers l'O.& conjeéturions alots d'avoir bien la longeur de Califérnis, 
Le 27,dit le vent Eft fort roide, touttesfois tamps ferein feimes noftre cours vers V'Oueft, lé foir il devint cale avecq 
force pluies, ce que continua un jour ou deux. | dé LES 


Le0.diét le vent N.N.E.forr roide avecq pluies, feit le General avecq f'advis du confeil degtierté jeéter én Merle PE 


lote Efpagnol : car combien quil mangat en la Cahare, & quele General luy demonftrar toutte arñitié, touttécfois n’éut il 
vergognede dire,qu’on avoit vouluempoifonner, pource quil fe fentoit mal,ce que non feulemént il confeffa en pre: 


il M sens RTE VATIT ET : SA ne 7 
b ave 1 féce de tous les Officiers, mais maintenoïit que ainfi quil ne fe fentoit pas bië,qu'ô l'auroir empoifonné,a raifé dequoy le 
boue General avecq les fufdiétz Officiers troverent bon de le depefcher, a caufe quil avoit cérché de s'enfuir, ayans a cé voulu 
… induireautres Negros , auffi les garçons Efpagnolz, & ainfi l'avons jecté en Mer le laiffant enfoncét affin quil ne hous 

braffat dorefenavant plusauleunetrahifon. / | 


Puis apres nous continua le vent E.S.E.affez roïde ayans bon advancement dequoy fimés moult réfiouiz, dat nous 
avions flotté en bonäfles plus de deux mois aux coftes de Nova Spagua avecq force pluyes &1amps Variables , Courrions 
puis O.& O.au S. cftans environ en 14.degréz. ; us 

k Le 6.LAonf} le vent & cours comme deflus avecq frez routier & roide, nous avions unégrandé Batque trainante paf 
derriere, laquelle avions recouvree fur la cofte de Chië en S,1ago, laquelle s’en alla, a caufe que la corde {€ rompit, mais 
nous l'avons reprinfe. | à 

Lerz.dit vent & cours comme deflus affez roide frez, refolumes de prendre noftre haulteur für 12, dégr, 30. minut. 
& 14.degr. pour nefaillir d’attaindre les Ifles Ladrones, eftions a noftreconjeéturé alors environ 5 25, lieues dés Ladrones, 
aultres n’eftimoyent que 500, lieues,eftans en haulreur de 1 3.degr. & 40.minutes. 

Lers.diét fe rompit le gouvernail de la navire Bow Iefus , les crocs & ferremeurs en pieces , & la navire fi creuañlee, 
qu’on ne la pouvoit fauver de l’eau avecq l'ofec , ce que le Capitaine fitentendre a l’Admiral , qui y énvoya fes Mari- 
niers & Charpentiers,mais voyans qu’il n'y avoit moyen de la réparer, furent contrainétz de l'abbädovner en ayans leué 
Ja Viétualie & deux pieces de Canon ilz la laifferent flotrer eftanta demy plaine d'eau avant quelle fut abbandonnée, & 
ainfi g’avons eu aulcun proffiét du grand trefor qu'y avoit efté dedans, Le General meit le Capitaine für Ja navire là 
Concorde comme Matinier,& l’aultre gent fut diftribuee fur les aultresnavires , ce jour demourames en loo , pour def. 
pefcher ces affaires , faifans le foir derechief noftre cours vers V'Oueft, le vent roide de l'E , en haulteur de 14. degréz & 
Y5.minutes. : 

Le2s.diét du matin perdimes au point du jour la Barque Efpagnollé,qui netranoit en pieces derriere apres que l'eu- 
mes gardee bié 2 500. lieues nous n'avions alors qu'un Batteau fabrique come at efte diét dedäs la navire, Car nous avons 


confommé 


, » LD s { ; * + à — | 2 à 4 ; é Ç 
onfommé sue F2 ; V ii EE ge dVireche. | Sep tembre. 33 
É atféaux en ce Voyage , de foir penfions veoir terre: mais le joura : APTE 
|& point er ee nous bouttames de loo cellenuiéafin denela es RÉ th Me 
Le premier Septembre le vent comme deflus raifonnablement roide fai | 
Le roide faifans noftre couts O,au S. faifi PP 
La a que les Pilotes penfoyent qu'eftions fort proches a defcouvrir l'Ifle des Ladrones eur A x 
Here æ k ee. roi na Re be AE aulcuneeau, & chacun fallut quil colligat fon boiflon: earil plouvoit 
\ | Al nous tenans de la avant de nuiét la plufpart en loo;faifc fi peti Le 
ilotes penfoyént d’eitre prez de terre nous eftions envi ee A dE 
» environ en 14.degréz, & i srechi RE 
Au flux;tellement que defirions fort d'abborderaux Ladrones. k £ CE LAON rene Aie sn 
[ER RE ri RAT cours es S, ne précedente la haulteur de 13. dest, 36, min: &au middi le à 
dors  13.deg.30,mIn, res middi j he a , EScah By nn 
territoire basayantaulcunes collines que bi tent 2 re : Res | re es sé flerer “+ Vie 
: RE ; rois lieues pres de l'Ifle retire *°* 
mes nos grandes voiles, tenant au plus prez du vent la nuict, pour n’eri eftre dechuez le jour enfuivan ss Shris more + Ai 


Le £ 

Voyla une des If ä ; à 

Le Sn des HE LE. LUE née uelles avons finglé, les habi- { autour de la navire,nous finglames au pat deffus d’aulcunes: maisilznes'en 
hacune Canoe 3. 4.ou f. Mer . her, . ps ss dore point, _. ilz Ha incontiné r'adéteffer leur Canoe. a noftre (£ 

euk dire Fer,Fe Lords : Mare ,que | advis eftoyentce Ifles prefques fteriles, car ilz n’apportoyent que bi a 

peu Fer,lequefeft fort requis d'eulx , ainfi quilz s'entrepreffoyent raffrefchitémens. Gel lie gifterwiron 2 Fer PÉobiaess peude 


5 À 
oh, 


= à 


demie lieuc diftäs, NOUS vscquent 
iques Fruiétz & Poiffon,afcavoir Cogos, Bonanas , Cannas de Su- vecaies Ki 
car ilz l'appetent fort le fachänt notñmeren Efpagnol Hierro , acaufe que les He ; 


les Canoas venoyent de tous coftéztrocquans avecq nôus il ÿ avoit 
hommes faifans une grande preffe & huce crians Hiero;Hièro,que veu 


2.ou 3,pardeffoubz le Quicl,maisilz ne s'en fouci 


moe & y rapporter dedans tout ce qu’eftoit chez eulx: 
CesIfles ont leur vray nom Ladromes, cat toutte lageht yeftinclineeau larrecin & fort fubtilzen icelle , voire a mer» DANS 
erfes façons en negociant avecq enlx , mettant une poigneede Ris au dleflus 

E 2 d'un 


E2 C4 


ycilles,a çaufe quilz ne tromperent en div 
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l'An:1600. Pond urine Globe Terreftre , Septembre. 
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:% Pourträture des habitäs des Ifles de Ladrones de telle contenance allans AA FANS PARLE ae, ue %à 
\ l iesvet- | grads Larrons,ilz pr At < : 
; tous nudz hormis que les Fémmes ontune feuille , devant leurs parties | 
gogncufes, eftäs FA s Loy, s'entremeflans comme animaulx,ce font extreme- | plongeans. Ilz finglentavecq leurs Canoas 
#+  métbons nageurs & plongeurs , car ce leur eft tout un d’eftre en terre ou en 28 
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Ces Ladrones font d'une coleur tannee & femblenteftre fort luxurieux,& fans Loy, 
commun : caril yen avoit plufieurs qu'eftoyent mal en ordre aux oultilz , aaulcuns: 
à le Nez, tellement quilz n'avoyent qu'un petit pertuis en Ja bouche,& nous môftr 
de la verole.ainfi.que nous nous penfionsarrefterau coing S 
Contrainétz de nous tenir en loo pour trocquer: raffrefchi 
guérres aulcunesfois n’avoyent ilzaultre chofe 
Jesse Riseftoitencor en gouffe & peu ce quilz 
nians en loo vour reconvrer lejour enfuivant 


fe meflans avecq les femmes en * 
avoit la verolle demangé le vifagé 
oyent du droit que cela leur venoit * 
Æ,de l'Tfle, n'y trouvames nul fondza ancrer,tel que fumes 
emens | mais ceque cesgens nous apportoyent ne valloif 
que une ou deuxCoques,& portoyent bien peu d’eau en certaines Calabafz 
portoyent;le foir fe pattirenttouttes les Cansæs vers terre » ROUS noustcs 


ençores quelques taffrefchiffement,le venteftoit EN, Ef, 
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"2: 0PAperé00. «pi par Olivier du Nort dV'trechr.… : Septembre. 35 


__ Ler7,di& du matinainfi qu’eftions demie lieuede terre,vindrentceulx de l'Ifleavecq leurs Canvas , apportans derc- 
=-chief Coques & aultres Fruiétz cOmâlle jour precedent: mais 1lz en apportoyent fort peu;& ainfiqu'eftions raifonnable- 
‘ment prouveuz voyant qu’il n’y avüit guerres a recouvrer icy, trouvamés bon d’advancer noftre Voyage vers les Phi/ip- 
pires ,gfantes environ 250, lieues Oueft de cefte Ifle,que nous penfions eftre Grana , ceft une grande Ifle , ayant anoftre 
advisbien 20.licues en circuit, icy endroiét nous n'y ayons veu nulles aultres Ifles combien que les Efpagnolz efcrivent 
qu'’icy en gifent beaucoup, ce raffrefchiffiement nous vint icy fort a propos , car nous eftions fort vexéz du flux n'aurions 
fceu durer plus guerres, fans ces Fruiétz que recouvrames icy qui nous aiderent a reguerrir. Has Fe + 
- Lediét jour du middi, dreffames notre cours laiffant ces Ifles vers l'Oueft envers les Phé/ppines,le vent roide de l'Eft. More 
Le18.dit le General avecq le confeil de guerre-prindrent SARA de meétre noftreaddrefle versie Cap Spirits nefotution 
Sandlus;gifant 1 3.degréz au cofté Eft du d’Eftroit de cAfawilles es Ifles Philippines , pour en cefté manicreentrer puis le ppp 
d'Eftroiét vers une Ifle nommée Cap#l,environ 2 5 .lièués au deddns du Cap , & y ancrer jufquesa tant quil fut refolu Sanäus, 
vers ou addreffer noftre cours,envers le foir il devint calme, : | | 


A. Eftle pourtraict des gens au d'Eftroiét de Magellanes de la race d'Enoe, | teur, nomméz Tiremenen, fort cruelz , faifans continuelle guerre a ceulx c : 
_ inhabitansd’un pays nomme Coff;il ÿ a encores quattre Races , afcavoir Ke- | Le pays auquel ilz demeurent fe nomme 1e B. Eft un habitant de FIfle 
meneres,inhabirans de Caray, Kennebas inhabitans de Kararnay. Karayke in- | Capul , détranchéz en cefte façon. C. Eft un habitant artifan de Nova 


2. habitans de Morine, ceulx cy font tous de ftature comme ceft Enoe : Mais en | Spagna. 
de 10.11,& 


2 dedans du pays il ya une Race de gens grande 
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re eéo.did enmes le véntO.N.O fort rôidé nions ne péuvions fingler plus hault ques. O.a l'O, ins ja Rene 
de 3.deg.ayantz force pluyes &ventz contraires , CE queues la plus part jufques aux SORTE eaucoup de v 
du S.O.bonaffes & pluies nous raffemblatties noftre boiffon de Ja pluie durant bien 6.fepmaines, Fute 
Le 14.06fobre du matin environ 6: héures veimes terré, laquelle éftoitfort haulte O.N.O.de DORE QE ÿ RE rnéts 
auto lieues, laquelle penfames eftre le Cap Spiritus Sanélus gifanren 1 3.degréz,car le jour prece N FA collé S.que 
haulteur en 13 .deg,7.min,mais de nuit finglames O.N, O.nous tirames Vers lle y al une sa Se RUE A 
penfames eftre le d'Eftroitt de Manilles auquel finglames & au middi furgimes en là Rade a ne u “ É CURE 
vertute,ou que noùs nous arteftämes derriere un Rocher en 12.braffces añfez bonne Ra 7 , il eftoit ee SUnA ne 
| froiélicues;entrant fiävant en dedans que noftre veue pouvoir pOrter, POUTE fe renans afleurez que c EROI € ; 


La mais depuis trouvames bien aultrement, Le ; ° 
pin dit x matin au poinét de jour, finglämiés du coisig ffdiét qu'eftoit rie Ifle vers | endédans Oau N, 8. lieues. 
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. une Bandcrolle Efpagnolle, &’habillät un Matclot en Moine; dequoy ilz pé- | merce ne pouvans plus rien obtenir deulx, 


Rp + #ez,alors nous receumesencores aulcuns Vivres a bord,comme Ris, Poulletz & Pourc 
fl ; 
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36 lAn.1600. 4 opage faictaut our du Globe Terreffre, Oétobre. 
sn que nous nous fommes arreftéz au cofté S.au cofte Nort gifoitune fort ague haulte montaigne : mais vers l'Oueft 

nous voyions tout par tout terre ferme fans aulcune ouverture. Ainfi qüe nous eftions arreftéz iCy gafchames en terre 


Viennent ‘en 


taux ? mais ilz n’en fcirent eftime , neantmoins depuis ilz vindrent a bord de l’Admiral ap portans quelques Fruiétz, 


inhabi J i ec efte maniere raffrefchiffe- 
itoirc fitue autour de ‘Bay la, Baye eft fort fertile, & les inhabitans ferét que veniffions de Acapulco, recouvrans en Ci É if 
Pre EU ARE apr an lets ilz dônent tribut, ilz nous appor- | més aîlez d'eulx, mais ainfi qu'un de leurs Chefz vint ei Ï LE ns PRE 
.terét a foufffance de leurs Fruiétz: mais ilz ne voulurét aultre denree que fin | ter à Cômiffiô (difant que de part du Viceroy Y. y : 5 nee 
argér. La fe tiennent auffi certains Efpagnolz auprez avec deux certains Reli- | avec aulcuns efträgiers fur gräde peine) luy monftra 'Adm rs 6miflion 
gieux que y font fort reveréz,nous allichames les Efpagnolz a bord,vétillant | de fon Exel,Pr, Mauritius, mais auffi voft quil Peyt veue print fin neftre come 


SRE <a: 
ET 
D —— 4 
D 


LR. 


Ler6,diét du matin vintunesrande Cac ou Bali a bord de] 
diens, dedans la grande eftoit un Ef pagnol qui tira trois cou psd 


Voyant la navire il n’ofa venir a bord, a raifon dequoy levames une Banderolle Efpagnolle , en oultre accouftra le Genc- 

tete are, 2 UN de la navire avecqune Chappede Moine, pourattirer ledid Efpagnol a bord , & par cela il fe hazarda de veniren 
attire- , À : ST : à 

ni x ste noftre navire,ou que le General le receut courtoifement, luy difant qu'eftions Franchois 4yans Commiflion du Roy,& 


suelabun, Quenoftredifiéin eftoit vers CHanille,ayans a caufedu long voyage befoing de quelques raffrefchiffemens, & pource que 
ñoftre Pilote eftoit mort eftions entréz en cesendroidtz fans fcavoir ou que nous cftions, fur quoy l’Efpagnol refpondit 
Que nous eftions en une grande Baye nomme B4y L Baye , €ftant fept ou huiét lieuesau Nort du d'Eftroid de CHMasille, 
& que ceftoit une contrec fort fertile en Ris &aultres Vivres , en oultre commanda ledict Efpagnol aux Indiens quilz 
deuflentapporter Ris, Poulletz & Pourceaux a noftre navife , Ce quilz feirent tellement que recouvrames prou de tout 
a noftre grand contentement combien quil nous fallut achater le tout avecq argent, 


Le 17.di@ du matin vientencorun aultre Efpagnol a bordavecqune Balfi ou Canoe couverte ayans aupres de luÿyune 


giçoresun Hallebarde, il eftoit Sérgeant de ces endroïz nommé Franci[6o Rodriguo & l'aultre parayant eftoit nommé Henrico Nan. 


eaux , lefquelz le General payaa 
combien quilz nefoyent trop grandz) la paire des Poul. 


"Admiral, avecq aulcunesaultres efquelles éftoyentTn: 
"Arquebouze, fur quoy lay fut refpondu du mefme, mais 


bon marché, afcavoirun Porceau pour un demy Rea/de hui& ( 


lctz un Real & un Sefer de Ris, poyfant 60, liures pour fix Reanlx où 30, foulz en argeut:caricy n'ya rien plus agreable 


qu'argent, 


: D pan TX , | 
avecq un Batteau vers le cofté S,en une belle Riviere, qu’eftoit plantée d A rbres de chacun cofté, la nous trouvamesaul- - 
la BaylaB#e cuns Indiens en maifonnettes, maisfort pouvregens , nous leur avons conné quelque peu de Linge &aulcuns Cou. 


4 


PAn:1600. par Olivier du Nort dWtrechr. Oëtobre. 37 
qu'argent, Ces Indiens vont la plufpart nudz; mais aulcuns ont un drap de Linge autour du corps , auffi yen avoit plu- 
fieurs Efpagnolifez, qui avoyent quelques Brayes & Sayons de Linge, mais les principaulx Indiens qui jadis eftoyent de 
h Nobleff font pour aftheur fort gentiment & artificiellement detaillez , car a caufe qu’il y eft engraué avecq un fer de- 
dans il ne s’efface jamaiïs,en oultre font ce gens fimples fans armes aulcunes,tel que les Efpagnolz dominent au long & 
au largeerttouttes ces Iflés,les faifans payet Tribut, afavoir par chafque tefte foit homme au femme eftant paffee les 
o.ans 10.fimples Rezwlx, & en chafque contree n’ya que bien peu d’Efpagnolz avecq un Préftre, qui yeft tenu en gran- 
de eftime & reverence fachans par telz moyenscavaller ces fimplesgens , cat il n’y afaulte que de Preftres pour avoit 
routes les Ifles circamvoifines a leur devotion , combien qu'il ya encores beaucoup d’endroiétz ou n’y a ni Preftre ni 
Éfpagnol, qui neantmoins donnent Tribut,& de rous ces pays ft Malle la ville capitale, la tient le Gouverneur depart 
du Roy d’Efpagne fa court. us < 30 
+ Apres midi envoya le General un Efpagnol Henrico Nunes avecqun dé noz Cannoniers nommé agwes Locq qui par- 
Joit bon Efpagnol a terre,ayant premierement le General fai& plufieurs prefens & honneurs audiét Efpagnol , a caufe 
quilz nous faifoÿent apporter Vivres,defquels avions rerriblement grand befoing,neantmoinsilz penfoyent qu’avions 
Conmiffon du Roy d'Efpagne,pource qu'en ces endroiétz ne furent oncques nulles navires, 


! 


traine en Ja naviré de l’Admiral : mais le Preftre demeura dedans la Canoe, Le Capitaine entrant en la Cahute demanda au 
Général fa Commiflion , difant que le commandement du Roy portoit quilz ne pouvoyent traffiquer avecqaulcuns 
eftrangers, n’y leur liurer auleuns Vivres,le General oyant cela monftra au Capitainela Commiffion de fon Excel, qui 
“eftoit fort éftonné que venions d'Hallande , car ilz penfoyent premierement que venions d'Acapulco en Nova Spagre, 
mais oresentendoyent ilz bien en quelles mainsilz eftoyent: mais ainfi qu'un denoz genseftoita terre, envoya le Ge- 
| neral une Lettre,contenante qu'incontinent ilznous deuflent renvoyer noître homme ou que retiendrions ce Capitai- 
| netn fa place, il eftoirnommé Capitaine Rodriguario Chiron, lequel fut retenu a bort par toutte la nuiét, & celle mefme 
| nié le Capitaine voyant que noftre homme ne rournoit point efcrivit luy mefme une aultre Lettre pour l'avoir, 


Le:8diétenvironles9.heures vint une grande Canoe couvertea bort, en icelle yavoirun Capitaime avecq un Pre- y: capitaine 
fré;quifeit demander au General s'ilz pouvoyent venir a bort, fur quoy leur fut refpondu qu'ouy, lors monta le Capi- Féisals 


|? Lero.diét devant middi vint deréchief une grande Canoe deterre a bord de l Admiral,en icelle eftoit le fufdiét Preftre jé, tte one 


| ceftuy la efcrivitune Lettre demandant une cognoiffance fignec de l’Admiral avecq promefle de renvoyer le Capitaine, fr, homme 
| qiéalôrs il nous renvoyéroyent noftre homme tout premierement ce que fut effeétué: le Cannonier laques Locq tourna Capitaine, 


| & lors laiffa le General partir auffi lediét Capitaine,apres quil luy euft premierement fait quelques prefens & fort bon : 
sridemét,hneantmoîns dépuis ce täps la ne fceumes plus avoir aulcüs vivrés a Bord, celte caufe dépefchames pour fortir 
| Ja Baye, & fingler vers led’Eftroi® de cAanille,car nous avions un Indien aupres denous gu'eftoit cognuen l'Ifle Capal, 
| äinfilevames noz añcres finglans vérsla cofte N. de la Baye, ou que nous s’'arreftames par vent contraire en 10,braflecs; + 
Le 6.diét du matin encores nuiét nous vint derechiefabborder une Canve,ceulx qui y eftoyent dedans crierent a lAd- 
| miral s'ilz pouvoyentlibrement aborder fur quoy leur fut refpondu qu'ouy, lors virdrent deuxfouldartz Efpagnolza 
bord apporrans une lettre de leur Capitaine qui eftoit la a terre, lequel efcrivoit , quileftoit envoyé la du Generaldeces , 


: Provinces,avecq certains fouldartz pour affeurance de la place, & ainfi quilavoit entendu que deux navires eftoyent ve- a ie 


nues en céfte Baye, ne fachant quelles gens c'eftoyent,a caufe quil yavoit quelquez Angloisa main, il avoit pour en avoir Efrsgnolz à 
Me 


Certaineté envoyé ces fouldartz , nous prefentant grands fervices avecq fa perfonne & gens, fur quoy le General a refpon- 
du quil les en mercioit fort & quil eftoit venuicy pour négocier avecques eulx en toutteamitie, en cas quilz nous le de- 
monftraffent, & que fon intention eftoit puis d’eftre en CAawille,avecq cela ilz fe pañlerent en terre vers un lieu ou Villa- 
ge  gifant nommé Tabacco,ou que le Preftre fe tenoit. 
 Ainf queftionsraifonnablement bien prouveuz tantde Ris comme Porceauz , & qu'avions en oultre deux Indiens 
cégnuz en Capwl,levames au poinét du jour nozancrez pour fingler versle d’Eftroiét de c#aille, gifant environ 7.ou 
#.lieures an S.de cefte Bay /a Baye en quafi 14.dégréz. Et au mefme d'Eftroict gift au fi Capul,mais il devint tout calme avecq 
veniz fort variables tel quen’advançames par toutte la journee point trois lieues, ëx encores celle foir nous fallut par vët 
| contraire nousarrefter en 25,brañees au cofte Nort, la gifoir un Rocher caché guerres diftant de nous duquel s'apper- 
| céumes, puis vers le dehors n’y demeure plus perfonne, & ceft un pays fort defert de Rochers & Arbres fauvages, d'ou que 
Dee en divers endroiétz bien aulcunes Rivieres d’eau doulce. Le foir tourna le vent Nort E. tel quefeimes derechief 
voile pour fortir la Bayc,mais il ceffaincontinent tellement que par le vent contraire ne fçavions avancer guerres, 
Le2s.diét eftoitencores le vent variable ,neantmoinsfaifions voile toutte la journee. Le Brigantin Ja Corcordé vint 
aupresd'une Barque,a laquelle il gafcha avecq fon Batteau : mais il ny trouva perfonne dedans, ilz s'eftoye nttous enfuiz 
dquiyavoyent eftez dedäs, & avoyent abbädonne la Barque al ancre elle eftoit environ de 3.ou4,. charges, & i]z y trouve- 
rent dedäsenvirô 2 5.Se/ers de Ris & 70. Poulletz,ce pendant fourdit un tel orage & tempefte que les voiles volerërhors 
des flefches avat que les fçeufliôs caller , tel que penfions perdre Maft & voile, neantmoins a grande paine ayons encores 
retiré les voiles,ceft orage fourdit fi a l'improveu, que de tout le Voyage n'en avions eu un femblable , le vent venoit de 
YEN. E. nous courrions envers la cofte du Nort pour chercher rade (car au coftéS, n’y a point d'ancraige) la nous nous 
arreftames en 30. braff.demie lieue de terre, l'orage s’eftât un peu acquoifé tourna Capitaine Bie/man a bord del Admiral 
avec la Barque conqueftee, quien fit defmôter les biens qu'eftoyent vivres pour les gens, & enfoncer puis la Barque. Le 
Pilote Indien difoir quelle apparténoita un Efpagnol,qui vouloit fingker avec ce Riz & Poulletz, comme auf avec cer- 
tas Aix quil dcbuoitencores charger en chemin vets Manille ,icÿ nous fumes arseftéz toutte la nuiét par vent cOtraire. 
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38 l'An.1600. Voyage faitf autour du Globe Terrefires, … O@obre. 
Le 22.diét le venteftant N, E.fcimes du matin derechief voile pour fortiren voguant ça &jala Paye : maisnouseu 
gngand fes toutté la journee quafi calme, tel que ne pouvions advancer gu erres,enversle foir fe leuala Mer allant fort cauemë 
nues de encor quil fut bonafic tellement que flottames vers lacofte 3.d'ou ques'eftendoit un grand bancq bien 2.lieues S, E.er 
œme. Mer,au deflus duquel l'eau ardoit vehementement, au foir nous y fumes fort tenant fans trouver fondz d'ancraige , n'al| 
vions aufli nul vent pour nous en divertir tel qu’eftions en extreme dangier pour y donner deflüs , la ou quenous cufl 
fions treftous gens & navire naufragéz, mais ainfi que Dieu l'ordonna en fumez deliuréz par un petit ventelet venant de | 
l'Eft avecq lequel tournames la navire a orfe. RS En sert ane SES | 
. Lemefmejourainfi qu’eftions deliuréz de ce bancq gifantau cofte S.de la. Bay la Baye , devint tout calme & les flot]! 
hous poufloyent envers le rivaigé, tellement que penflions y demeurer un aultre fois, car il n’y avoit nul ancraige, &fi | 
‘y cftoit il plain de pierres & rocs , toutresfois a la fin vintencotesun venteler du Nord E. avecq lequel fe defpeftrames|| 
voguans ça & la,avecq ventz variables jufques a ce qu'eumes le milieu de la Baye,ou qu'eumes celle nuit grande bonafs|| 
fe tel que vaguions deça & dela, En nains d'A T +06 
__ Le 3 .diét au poinét du jour,arrivames au cofté Nort environ deux lieues au dedans l'extreme coing puis apres nous 
fommes venuz en la Rade chez Je coing Nort de la Baye, au lieu ou que s’eflionsarreftez tout premierementa l'entreë | 
FER ceans,L’Admiral paflaicy vers terre avecq une partie de gens allérent querir quelque peu d'eau:c cftoit icy aufli partout 
fu- pays fauvage plain de Rochets & Atbres incultivéz, & advint lors queftions en terre la premiercfois | que noz gens ÿ|| 
‘ .  mangerent quelques Pa/mites, & beurent de l'eau maisbien peu, qui en devindrent tous malades, mais nous ne fçeu | 
mes juger ficelle maladie leur et advenue, a caufe que de long tam psilz n'ayoyenteftezenterre , ou bien par la viande 
& boiffon fufdiétes, is | | Han | 
Le 24.diét du matin Soleil levant tourna le vent bien foible vers le N,E. nous leyames noz ancres & deff ployames vois || 
abandonnée Je delaiffant cefte Rade, fituce environ un quart de lieue au dedans du coing N.de la Bay la Bayeen quafi 14,degréz, Nous!|| 
. leCar Bay mous boutames en mer vetsleS.E. pour furmonter finglant ic coing fuperieut de la cofte du S. yeftans au deflus, ils’e | 
Re ftend puis de la vets le d'Eftroiét de Manille S.environ fix lieues,nous artivames au d'Eftroiét un peu apres middi, au mis|| 
lieu d'iceluy gift une petite Ifle, laquelle laiffämesa babort , mais ceulx qui viennent du Cap Spirits Sainétus., Je laife 
fent a cftribort, il y a a chacun cofte deux ou trois lieues nous finglions yers le Sud Oueff, apperçevans srandes diftorfes! 
du flux. | Un ri T Seii FUeTS nee | 
| Ceftc foir fommes au brun venuz aupres l'Ifle Capul,clle gift environ fept lietiesau dedans du d'Eftroi& , maisavant 
made Que yapprochames apperceumes telles diftorfes du flux touttes grandes & contraires, comme fi ceuffent efté fcicherefes 
Ye ep neantmoins ny fceummes jeéter fond, de huiét arreftames nous au cofte O.de l'Ile environ deux Chables d'icellcen 25! 
brafféesau derriere d'un Cap ou qu'eftoitun grande Baye fablonneufe & auffi un Village. :: VRP PRIS RU | 
Le 25.diét du matin avons veu que les gens s'eftoyentenfuiz au dedans du pays horsde leurs Villages & maifonnettes.!| 
Noftre Pilote Indien cria,mais n'appercent perfonne, nous ainfi queftions icy en un roide flux arreftéz, levames l’ancre | 
& finglames en une aultre Baye environ dernie lieu d’illecq diftante,car on peult bien ancrer tout a l'entour de cefteIfle, 


laquelle a de circuitenviron 5 .ou 6.lieues,icy montames noftre Canon en hault,& avôs nettoyé la navire par dedans par 1 
dehors,auffi reparé noftre Ti mon,quiavoit perdu fon plomb. Ÿ 


a" 


Lez7.diét lors que veimes qu'il n’yapparrofioit perfonne au pays, manda le General une trouppe de gens vers celle, 
x ehtnees tirans certains coups d'Ârtillerices maifonnettes , affindeles efpouanter & donner effroy acefte refonnance vint un || 
= 1 Chinees d'un aultre Village aupres de noz gens,qui lammenerent a bord de lAdmiral, mais nous ne Île fçeumes entendre, 
mais a force enfeignemens il nous donna a entendre quil retourneroit le lendemain avecq quelques raffrefchifflemens, 
fur quoy la feit le General quelques prefens,luy remonftrant quil le côtenteroit d'argent de ce quil apporteroit, furcec&" 
ilretournea terre, | FR 
Noz gens font retournes avecq le Batteau a bort,ayans perdu un homme nommé Jean Cahwey de Londres, bon Muf…. 
cien & jouveur d'Inftrumens: nous nefcayvons pas comment quil fe foit perdu nous imaginions , quil a efté accablé des 
Indiens,a caufe quil avoitabandonné la trouppe: ilz avoyentauffi retenu un des Pilotz Indiens qu'avions envoyé en | 
terre pour raffrefchiffemens.Cela firent aulcuns qui fe prefenterent au rivaige, + | 
Le 28.diét la nuit precedente, s'enfuir l’aultre Pilote, qu’avions prins avecques nous en Bay la Baye, nageant vers terre, 


nonobftant qui le General luy eut faiét fort bon traiétement.Ledié Indien eftoit nommé Francifco de Telo, du nom du { 
| 
|| 


) 
# 


11] 


| 
2 


| 
Gouverneur de Mawille,qui l'avoit tenu au Fôdz de Baptefme, ce quilz font pour attirer les Indiës a lafoy papale dônans{ 
ainfiaaulcuns d'entre eux pro forma quelque vain Tiltre ou Commiffion de peu de valeur, N AE , 
&ruñentant. Le Gencral pañla derechiefluy mefmeavec 32.perfonnesaterre , ou quilz meirent le feu en quelques Villages mais" 
am Vilzs ous les gens cftoyent enfuiz avec leurs denrees tellement quilz ny trouverent riens ny apperçeurent aulcuns Indiens. 
Les maifons y font fort viles faictes de Materaz & paille, efleuees de terre la haulteur d'une petfonne, autour d'icelles fôt” 
force Arbres de Coquos,defquelles les habitans la plufpart fe nourriffent,les noftres arquibufent quelques Porceaux quilzs 
apporterëta bord, Ce mefme jour print le General avec lesCapitaines, Mariniers & Pilotes refolutiô de defimarrer d'illeæ 
& fingler vers Manille, pour y veoir les circonftances & remarquer fil feroir côfcillé d'entrer en la Baye ou Havre ou non. 
En fomma pour prendre confeil felon la contrainéte de noftre neceflire & que l'apparence d'y pouvoir remedier fe de" 
monftreroit. | ) 

Le 30.diét la nuiét precedente s'enfuit le Negro dit Emarnel, lequel eftoit en la navire de Capitaine Bicfmwan , ils'eftoit 
donnéau Batteauavecq lequel puis il eftoit pañté nageant en terre , nonobftant les grandes promefles & parolles quil 4 


avoit 
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lAnaéoo. … par Olivier du Nort &V/trecht. = Ottobre. 39 


avoit dictes , de demourer librement AVeCq nous , pourtant feit le General examiner }” 
navire nommé Bafien , lequel confcffa de fcavoir celle mence que fon Camerade debuoit s'enfuir voire que fon difiein 
cftoit auffi tel | mais ceîte commodité ne luy fembloit bonne, Le Sen: 


| | SFR al voyant la pure villainie dé ces Negros 
quilz cérchoyent,nonobftant touttesles courtoilies qu'on leurvfoit ; allans & venans fi librement comme aulcun de 


nous , ncantmoins de nous trahir , feit Arquibuzer ce Negro , pour n'eftre plus foubieét à craindre fes trahifons, 
lequel confeflà encores devant fa mort que l’or furnommé avoit ché en la navire Bon refus , ayantefté jeté hors d'icelle 
€n Mer, par commandement du Capitaine Francifco di Buarre fans y avoir rien laifié dedans la navire, 

. Le31.di& pañfaencorune trouppelee de gensen terre pour cerchèr Vivs 

Séflers Ris qu'y eftoyent cachez : mais il n'apperçeurent pe:fonne . 
xaifon déquoy y bruflames encores quattre Villages , 
eftoyentenfuyes, 22 PET, 114" 

… Lepremier Novesbre au matin au poin& du jour Je vent du S,E.levares noz ancres,& fe parties de l'Ifle Capul,pour 
fingler vers Merilke,icy al O,gifoyét encor plufieurs Ifles fort feparees l’une de l'aultre,tellemer qu'on ne fcait a paine par 
‘Où repaffér principalement ceulx qui ny font pratiques, Nous prendions noftre addreñe N.O.a l'O au cofte de l'Ifle Ma- 
| lieues de Capal, Ainfi qu’avions fait voile il devint toutcalme jre 
flux yeftoit roide vers l'endedans,tellement que flottions ça & la entre les deux Iles, bien qu’il y eftoit profond afiez fans 
éichereffes aulcunes nous flottames toutte la nuiét en bonafte. Éiei 
| Le 2.diét au matinle vent N.Oeftions diftans de Capul d'environ quattre lieues, il y avoit de l’une a l’aultre Ifle envie 


| fon 3.lieues,& nous voyons la haulte montaigne a cftribort,qu’avions veue en Bay la Baÿe , & en ce deftaur peult on tra- 
‘Verffcr par terreen la Baye.ll eftoit tout le jour calme,tel quefumescôtrain@z ancrer au cofteS. ou que paffames en ter- 
“ré pour querir eau,mais ceftoitun pays defert & dishabité, : 


FT Le ; di du matin vintun peu de vent du S.O.nous levames l'ancre , & finglames avant vers le N,. O:tenanscetraitt 
‘environ 4.ou s.lieues jufquesa ce quie par bonañe fames derechief cotrainétz nous arrefter au cofte Norten 12.brafces. 
7, Léa.diét du matin feimes derechicf voile, le vent raifonnablement bon du Nort E. noftre cours eftoit toufiours Nort 
OAl'O.comme le paffage fe demonftroit icy : car ainfi que n'avions nul Pilotes qu'eftoyent efprouuézicy, il nous fal- 
| Mitnous gouverner felon les cfcritures qu’avions prinfes au partiravecq nous ; combien quelles foyent malafleurees. 
Le Genéral fit pañler le Batteau devant qui veit foubz terre une Gamoe,a laquelleil gafcha,ceulx de la Canoe donnerenten 
terre, & s’enfuirent tous envers le bocage, tellement que ne les pouvions venir a parolles , ilz conduirent la Canoe a bott, 


‘én laquelle netrouvames aultre chofe qu'un peu de Ris & Vivres pour ceulx qu'yeftoyent dedans; ce qu’en levames de. 
| horsenfoncant:la Cane, as ( | 


, ilZ trouverent en un lieu environ 3 r. 


lou qu'eftoit un Capau derriere d'iceluy s’areftames en 22.braflecs. 

ju Le 5.diét fut calme, Lair fur inconftant de l’O.du matin au poinét de jour véimes derechief une Canoe de NO, qui 
s'addrefloit envers quelques Ifles icy proches a l’environ.Le General cnvoya le Batteau enverselle , qui la rattaignit & 
l'ammenaa bort: En icelle yavoit neuf [ndiens venans de Manille, mais nous neles fcavions entendre, Le General en fift 
| defmonter les denrces touttesfois nons ny trouvames autre chofe dedans qu'aulcuns petis Coffretz avec un peu de Toi- 
| Ie quilzavoyentachapteecn Manille | &aulcuns de leurs accouftremens de petite eftimé, tellement 


quele General leut 
| fftrendre tout les laiffant partir & faire leur voyage fans dommage , retenant tant feulement deux Indiens pour nous 


|monftrer lechemin vers Manille | combien quene les pouvions entendre de parolles,, Nous y trouvarmesaulcunes 
| lettresavée une Authorifation du Gouverneur;au fquelles eftoit le feau du Roy d'Efpagne. 
_ -Cefte Authorifation s'addrefloir a un Preftre,demouranten un endroiét,nommé Bovi/lan, environ 60o;lieues de Mz- 
ille,le contenu eftoit : conime plainétes eftoyent venuez côtre certains Efi pagnolz , quiavoyent fait grand OUtrage Aux 
Indiens, & que le Preftre deuft prendre cognition du faiét,& envoyer les coul pables aux defpensdu Roy vers CHawille,a 
ceft effect fut enyoyee audiét Preftretelle Authorifation. . 
Le 6.diét ainfi qu’eftions arreftéz icy par bonafles & vents contraires ovimes demie heure devant jout délafcher 
une Arquibouze, a raifon dequoy avons incontinent equippé un Batreau avecenviron 20. Mu fquettiers avec iceluÿ ga- 
fchames vers l’endroiét ou que penfions avoir fentu le coup tellement qu'apperçeumes une Barque, icelle nous fentant 
vogua versterre,ou quilz s'enfuirent vets le bocasc abbondant Ja Barque feule : maisainfi quenoz tiriôins contre eulx, 
Hz tirerent aufli a l'encontre: car il y avoit quattre Etpagnolz dedans & plufieurs Indiens,ncantmoinsa la pat fin fe pre- 
fenta un Efpagnol qui parlementa avec nos gens nous luy avons did qul deuft venir a bort, que malne luy adviendroit 
éc qu'apres plufeurs parolles il fift,eftant interrogué,diét que luy &troisaultres Efpagnolz eftoyent venuz de tanille, 
&tiroyentenversune place Soubon nômee,en laquelle nôbre d’Ef pagnolz s'affembloit, pouraller faire la guerrces Ifles 
Molusques,a caufc qu'iceulx avoyät invadézaulcunes de ces Ifles, les ayät faccageez & occiz le Preftre qui fe y tenoit,pour- 
quoyen cAManille fe faifoyent grands preparatifz pour yaller guerroyer,, Ceulxcyavoyent un demi baril de Pouldte 
d'Arquebouze & plufieurs plombs : nous y trouvames aufli une Mufquette, chargeante plus grandes & plus poifantes 
balles qu'aulcune des noftres lequel ces Efpagnolz fçavoyent fort bien manier, Puis navoit cefte Barque nulleaultre 
| charge qu'anlcunes picces de Fer,au pardeffüs les accouftremens des Souldartz qu'eftoyentenfuiz, avec la Proviande au 


| Voyage neceflaire. Ce que le General y fit tout defmonter & enfoncer la Barque , aftin quellenefervit plusaux Efpa- 
gnolz.ilzavoyent eftéz environ r0,jours de Manille», 


aultre Negro , qu'eitoyt en noftre L'un Negre 


|”. Le vent tourna du N.O.a raifon dequoy les navires furent necefliteez a ancrer, nous courrumes vets la cofte du Nort, 


s'enfuir à 
l’aultre fut 
Arquebuzes 


Bruflent en- 
cot quatre 
Villages, 


Partent de 
Capulen 134 
déèg.rs+ min+ 


Prénnenatute 
Canoe :vecq 
neuf fndtes, 


Recouvrent 
unc Barquce 
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D. #40 lAn1600. … Voyage faiét autour du Globe Terreflre, Novembre. 
| Recourre. Le 7.dit au matin environ les 9.heures veimes un voile vers J'E.dela Baye ou qu'eftiôs arreftéz. Le General ÿ envoya 


_ EE envers noz deux Batteaux,il eftoit fort calme, tellement quilz ne pouvoyent efchapper finglant à raifon dequoy noz || 


+ gens obtindrentce voile, quilz ammencerent a bord de l'Admiral: ceftoitune navire Chinefe appartenante en CManille,en 
laquelle y avoit fept Chivees ayant encharge 21 s,Ssffers de Ris avec quelque Plomb & Coquilles,quilz vouloyétcoquire : 
en Manille : ilz venoyent d'un lieu nommé Cobon,bien 120.lieues diftät de Manille, ou quiz avoyent de la part du Gou- 
verneur conduiét 40.Souldartz Efpagnolz pour la guerre fufdiéte, la navire pouvoit cftre de grandeur environ de s,ou 6. 
charges,eftant faicte a la mode des Chinees,pardevant comme une Cheminée ancrez de bois & voiles de Rofeaux , parde-… 


" 


dans fort commodieufe ayät un foyer & bc a eau fort propice & ferviflable, ilz font aufli fort netz en leurs navires, mais 
ilz n’vfent qu’ancres de bois & voiles de Rofeaux, encores que ce fuflent navires de200.charges .Le Nautonnier de cefte “| 
mavirecftoit aufliun Chinees de Canton, & le Pilote avec les aultreseftoyent Chinefes de Chincheo, Nation differente touttes- 
fois parlans d’un mefme langage, mais s'entrehayffans mortellement. Ceulx-cy eftoyent fort experimentéz en ces Îles : 
9 vel Pôle 1x bons Pilotes, principallement le Maïftre, qu’avoit converfe long tampsavec les Portugalois M alcre Cu Macca , quil 
rent & com. parloit pouttantaufli bon Portugees,eftant en routes ces contrecs & places un Pilote experimenté tellement quil nous 
me vint fort bien a propos, Le General feit retenir le Nautonnier & le Pilotea bort meétant en la navire Chinefe (quilznom- 
ment Champan) 10.ou 12,de nozgens aufquelles commandoit Jaques Theuiffz, Pilote en icelle y avoit encores cincq . 
Chinefes dedans, pour la gouverner pource que noz gens ne s'en inténdoyent point, Nous avons prins de cefte Champare || 
50.Seflers de Ris pour noftre Proviande, quantau refte elle la retenu. | | | SR 20 
- Les.diét demeuramesencores pour la bonaffe arreftéz au Cap.Le General fitexaminerle Nautônier & Pilôte Chine \ 
fes en prefence de tout leconfeilde guerre, leur demandant,touchant Mawslle fur quoy ilz nous aviferét qu'ilyavoit deux 
grandes navires de Nova Spagwa lefquelles marinoyentann uellement vers Mexico: en oultre ygifoitencoresune navire . 
Flamende, qvilz avoyent achaptee de ceulx de Malacca ceulx-cy gifoyentau Havre de Cubite, qui eft l'Havre de Marille »,. 
Sud & Nord deux lieues d'elle, ilz y a deux Boulevertza defence de ces navires qu’yeftoyentores du tout vuides. Toy 
chant la ville de Manille, quelle eftoit alors fort baftic & circondee de rempars de Bricque, demourant au dehors d’ icelle 
plusders.milleChiefes , qui y font leur trafficque , & meftiers de touttes fortes, D'advantaige y viennent annuelle- 
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Déiondes - ment plus que4oo:navires de China de la ville & Contree de Chincheo , avecq Soye & touttes fortes de denrecs & Mar- 
Chez chandifes qui y font diftribuees,a l'encontre defquelles ilzemportent argent monnoÿé,& ces navires ÿ Viennent encer- h| 


| 
tain tamps de l'annee,commeadire de Noel jufques a Pafques, Encores nous diét il,qu'il ÿ debuoit venir deux navires de 


2 me MAI TS 


Zapan,qui n'avoyentaultre charge que Fer & Farine, hormis quelque Lard & aultre Proviande ; lefquelles viendroyent 
aufli environ ledeuxiefme de ce Mois en c#Munille >. | ; ER EE 
singent vas Le General avec le confeil de guerre trouverent d'advis de coutrir jufques au devant la Baye de Maille, furquoy ledit 
hried Pilote difoit qu'il ygifoit une Iflette nommer Marabilles environ 15. lieues de Manille ; a laquelle nous nous pourrions « 
commodement arrefter & ancrer pour avifer plus oultre, RER 
parent dela Le mefme jour ayant le vent de l’Eft Nord Eft , fommes nous partiz au poinét du jour de cefte Baye alaquelle M 
eu par véntz contraires avions eftearreftéz cincq jours ; cependantenattendant le vent , avions obtenu ladiéte Barque & ! 
Canoe. L Le | 
gauemam- … Le 9:diét fe partimes de cefte Baye drcffans noftre couts vers le N.O. le venteftoit EftraifonhablemEët bon , nous laif- " 
pate & Ma famnes à babort l'Ifle de Maffabate , & a eftribort lagrande Ifle de Manille , laquelle S'eftend de la n’avant avecq grands 
jen deftours,ou que gifoyentaulcunes Ifles environ middi venimes au debout de LMaffabate,faifans noftre addrefle O.au N, 
tellement (eftant le vent agré) qu'avons tenu voile partoutte la nuiét, | 9") 10 
Le 10.didt le vent comme devant finglames O.N.O.& fommes en cefte maniere parvenuz de foir chez ue grändeTfle 
L'Ife Ban qu’eftoit nommec Bankingle,ainfi qu'y approchames il devint du tout calme, tellement que ne pouvions obtenir la Ra-# 
ES de, pourtant flottames toutte la nuiét avecq ventz inconftantz & variables, it 
Lerr.diét au matin futnes bien une lieue a deffoubz ladiéte Ifle; & ainfi quil fut par toutte la jotirnice fort calme, féeu-" 


mes fort a malaife parvenir a la Rade,touttesfois fomméz cncores ancréz le {oir foubz l'Ile , envirô demie lieue d'elle etx 


- 38.braffees bon ancraige, NN 

Le 12. diét pañfames avecq noz Batteaux en terre pour querireau, pource quil yena affeza recouvrer la en divers en. 
droiétz,a defence de ceulx qui alloyent querir de l'eau,avons mis une partie des gens arméz , afin quilz nefufflentacca- 

bléz des Indiens qui pouvoyentvenirdu bocage. Le tamps eftoit fort pluvieux & de foir fommez retournéz a borts 

_ Le13.diét la nuiét precedente,eumes une dure tempefte de’E.S. E,tellement que le Brigantin la Concorde perditiès 
En  ancres & fut contrainét fe tenir a voile : noftte Chabledu principal ancre rompit auffi eh pieces, mais l’aultte le plus 
vue leger tint place. Au middi devintle tamps derechief ferein & nous fecouvramMes noftre ancre derechief , puis finglames À 
avecq la navireun petit plusavant ou que Je Brigantin eftoit de nouveau ancré , Ja nous fe fommes aufli arreftez foubzM 
Jadiéte Ifle de Bankingle : 1e Btigantin avoit perdu fon principal ancre, mais le General luy en donna un aultre, combien£ 
que nous mefmes n€ retinffions que deux Âncres & deux Chables en noftre navire, | RES 
Le rs.did gifansa cefte Ifle,y avôs prins aultät d'eau dedans, qu’avions befoing rempliffant touttesles caques vuides, # 
tellement qu’en eftions bien pourveuz a ce nous fervant fort lafiete du lieu, le venteftoit fort variable avec force pluyes. 
Recouvient | Ce jourdhuy recourrames deux Barques avecq Poulletz & Porceaux, qui tiroyent vers Maille, quilz apportent la dus 


certaines 


Basques avec Tribut de certains villages & places fubiectesaux Efpagnolz , en icelles eumes environ 250, Poulletz & s0.Porceaux.# 
Re Le General donna aux Indiens un peu de Toille en paiement & une lettre au Gouverneur de Marille, contenante que le 
viendrionss | 
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“HADA6GO.. par Olivier du Nort dV, ble Novembre. 41 
viendrions vifiter, Cette Proviande nous vint extremement Disi à LRO caufe que: ne eh ions pen ricn des 1e 
diens : carilz sen enfuyioent tous, ; | ; 

Ec 16.diétlevamesnozancres & feimes aie jaiffri ete lie Bankingle ÿ qu ‘eftiune Ifle crade haulreflenée bief 

12 Os 15, lieues de circuit babitee d'Indiens ; qui font tous foubz:la fubicétion de l'Efpagnot ssil yfouloit demourer 
un Preftie , mais ores n'y eftoit il point , nous dreffâämes noftrecoursvers l'Ifle de: Azrdore Nord Nord Oueft, de la- 
quelle le Ca» Norteft diftant d'icy huié licues , a l'encontre d'icelle sit encores une: Ifle (nommie Lorboñ) environ 
deux lieues dei , tellement quelles caufent un deftroi® ; au milieu def quelles giftune petite Iflerre; autour dé laquelle 
on pouvoit pañes a chacun cofte.  Eftansa voile chirof lle Bankingle recouvrames encores deux Canvas, efaquelles , L # 
cftoyentenviron 30.Porceaux & 100. Poulletz,ellestiroyentauff vers Manille , lefqueles avonsauffi äcénionnées pour me 3 


encores deux 


noftre Provifion , meétans une partie des Porceaux en Sel: car elles fe gardent an fi bien. Puis quanñtaux gensnous les Béries ce 
Jaiflames partir avecq un aulire Lettreau Gouverneurde Masilée, le Tébut duquelavions reçea , acaufe que le Seigneur roulez, 
enavoit befoing,de nuiét . Prin tout calme tel que vaguions deça dela; de façon en ne res Em le deftroiïét de 
Mindore. 

Le 21.diét vaguamesencores par bonaffe & ventincon fantentrele deftroiét de André & Bankincle où ques "eftions : : 
arreftez environ quattie jours fans advancer de rien, tel que ft mes contrain@z de rétournér vers l’Ifle, quelques Barques 14: 
& Champans fürtirentle deftroiét de Maille , vers lefquelles le General envoya le Batteau avecq 124 ‘Mufquerriérs pout LE 

_ les recouvrer , pour entendre quelque certainete de Mawille | &la navire de Biefman Y finglà auffi envers à defence 124 
du: Batteau , ceulx du Batteau gafchoyent vers un voile  penfant de luy couper chèlmin vers terre, mais il vint dé- 
vant en terre , tellement que tous ceux qu'y efloyent dedans s'enfuirent dehors'vers le bocage , n 'apperçevans per- “4 
fonne que le yuide Batteau , qu’eftoiraufliune Champan Chinefe nouvellement faiéte,; & couverte de Materaz,enicelle 4 
yavoiteu un Preftre avecq tas Ornemens detquelles en eumes aulcuhs;entant vit. encores une grande Barque de M4- 4 
mille; a laquelle  Adiniral donna la chaffe avecq fa navire : maisles Efpagnolz & Indiens au’y eftoyent dedans donne. : À Fa 
rent la Barque en terre prenans la fuitte, & a caufe quel Admiral n’avoit point de Batteau il ne la peult recouvrer. Puis 4 
_Sarreftal Admiral icy en äcre, le vêt eftoit vers le rivaige & l’eau alloit fort creufemér. De nuit feit voile le Chinees Cham- Te. 1 
gen (a laquelle comniandoit Laques T heusff&. Pilote) avecq cincq aultres crians a l'Admiral quilzla voulayent prendre 
versie Sud , pour veoir ou que Capitainé Béarn eftoitavecq noftre Batteau. Le General luy fitcrier par le Marinier, 
quil demeurat aupres de luy & jectar derechiefl'ancrela , ce que penfames quil feroit : mais acaufe de l'obfcurire de là | à 
auiët ne l'avons puis apperçeu ; car ny le matin enfuivant n'avons fceu ou quil eff devenu , ce que nous fit prefumer 5 


‘que les cincq Chimees qu'y efloyens dedans leur ont couppé la gorge , par mauvais guet quilz auroyet faiét & ET: 4 
tenu, | 


Le22.diét du matin ainfi que la navife la Concorde» s'éftoit ancreeen un aultre endroiét de l’Ifle , hors de laveuede 1 
YAdmiral par vent contraire, leuerentifz l'ancre pour venir aupres de l’Admiral ,avecql lé grand Bateau de l'Admiral le- 
quel eftoit aufli aupresd' culx , Je ve ent nantduS.E.fort foiblé cependant ont z appérçeu un voile venant de Maille, il 
| vers lequel ledi@ Patteau gafcha mais avant que les noftres y approcherent,il Pavoyent boute en terre & tous ceulx qu'y 1 1 
eftoyent dedäs seftoyent enfuizvers le bocagc. Nousobtenimes la Fregate, laquelle efoit fort gentillemeët faiéte en façon 
: de Galere,en icelle y avoit eu aulcuns Efpagnolz auffi&entreiceulx un Port'enféigne, ce qu'avons apperçeu auneen- 
feigne Efpagnolle & certains Accoufiremens , qu'y éfloyent dedans, lefquelles yavons prinfes dchors enfonçant puis A : 
ladiéte Fregate, tourhans avecq lediét butin a /bort. de l'Admiral qui faifoit voile , acaufe que le venreftoit raifonnabl »- k 
ment bon, tel que dreffames noftre cours vers l'O.N.O pour traverfér le deftroiét de Mindore , &ainfi oultre vers Mawrl- < 4 
| laquelle pouvoit eftrediftante d’illcéq environ 3o:lieues, mais NOUS n'appercetimesencores Tien. du Champar avecq la- 
| quelle avions perdu certaities gens la precedente nuiét comme deffus at efte di, fans fcavoir du tout rié d'ou qu 12 font 
devenuz, mais nous penfons que les Chéxefes leur ont couppé la gorge, & quilz fe fontainfi enfuiz fans tourtesfois en fca- 
voir rien de certain. Nous avions le Nautonnier avec le Pilote a bort qui difoyent quilz ne fcavoyent point come le cas fe 
portoit & plagnoyent fort la perte de Jeur navire. Er voicy les noms des fix perfônnes que perdimes avecq elle Zaques 
Theunif[z.Ooflerwiÿck Pilote, Cornelis Direx d'Vtrecht, Gentilhomme. Cest CAdriaenfz, de Vlisfiquen. Nicolas Casfier. Lean 
lanffz. Aëp Gentilhomme dela Cowcorde. Pierre lanff[z. Trompetterir, 

Le23,diétnous vint de matin un vent Nord Ef : mais la nuiét precedente avions flotté la plufpart en calme, nous 
dreffames noftrecours O.N.0.& environ middi entrames au deftroict de cindoré, laiflant icelle Ife de Mindore av cc HE 
l'aultre Ifle qu'y gift au milieu a babort, & l'Ifle Lowbos a cfribort , icyeftoit la largeur entre deux une lieue, y eflans for- de Mindoe, 
tiz finglames un peu plus vers le Nort pourattaindre le hault rivaige , le venteftoit du Nord Eft aflez roide ; & apres on 
vienta terre ferme de Murzlle cifante à cftribort | & a baboït v coit on l ample Mer atecq aulcunes iles , nous fin- 
glames toute la journeeavec la nuit tenant noftre cours quafi toufiours Nord N.Oucft,ayant le pays a efribort la pluf- 
part de veue. 

Le 24.diét du matin eftionsenviron 10.lieues de la Bay e de Manille, la cofte S'eftend icy quafi par tout S.& N, jufques riz viennent 
au coing de la Baye,aupres duquel fomniez venuz environ apres mi sddi ,nous y veimesune grande ouverture Nord Fft SET À 
entrante, large 4.ou lieues, cefte cy eft limbouchure de Murale , au milieu d'icelle gift une :Ifle longuette Eft & Oueft 
nommee CHirabilles, & un peu plus avant voit on encores une aultre Ifle comme fi ce fut un Chappeaü, 8Jicues d'icelle 
gift la ville de Manille, plusendedans N.E,&S.O nous pafflames la fufdite ouverture au cofie O. car nous ne pouvons 
point abborder a ladiéteIfle Mrrabilles audit cofte Ode la Baye nous nous M derricre Céftain coing dé terre, aui. 
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&k2° TAn:r600 | ea oyage fait autour du Globe Tér ref fre, "Ne bbre. 
cftoit diftant dela villeenviron 12,lieucs,icy endroiéteftoit le pays fort defcrt & peu frequenté, &icÿS'eftend lc pay Sen: 
: cores O.N, O.environ 10. lieues jufques a un Cap,oc que rechiefil decline vérsle Nort; eflanr tout ala terréférme de 
Manille | nousavonsobrenu certaines Curers efquelles cftoyent Indiens : mais ne pouvions d’ iceulx avoir rien de CES 
æille;ilz ‘difoyent quilz venoyent de Mérabiles,ou qu'eftoyent s.ou 6, Efpagnolz defiüs avecqauleuns Indiens, €!" 

… Le 26.diét s'affémibla le confeilentier de guerre en la navire de l’Admiral ; pour prendre refolution de ce-vse pour le 
mieulx avions à faire,a l'adyancementdu Voyage & de toutte la Compagnie, fur quoy l'advis d'un chacñ ea particulier 
fut ouy, & finalement conclu & trouve bon,qu’< on tiendroit ladiétecofté, jufques au mois de Febwrier 1, jours plus où 
moins en oultre comniceftions informéz, par noftre Pilote Chérez (qui en ces endroiétz comme auif es 72265 Orientales 
cftoit bien experimenté) qu’endédans 8.ou10,jours debuoyent venir deux navires de Zappan en Manille chargees de Fer 
& Farinc;apres icelles en Z4psier;Feburier jufques en Mars, les navires de China y abbordent aufi comme deflus at efté 

. declaré,fut detant plus noftreopinion d'attendre apresicelles, pour veoir de contraéter avecg elles, ores es tcunon 

cftant prinfe, elle fut couchee par efcrit & foubflignced'un chacun. veu à 

_ Nous nousfommes tenuz la environ oresa voile, mais la plafparta l'ancré, caren cefte faifon der annee y vente le 
vent Nord Eft fansaulcun aultre, iéyeftoitun hault bort auquel eftoyent diverfes Bayes & deftours ou‘qu’eftoit bon 
ancraige , & dela Baye de cWawille S'eftend le pays Oueft Nord Oucft juiques aun Cap gifanten 1 5.degr, au N, dela 
Linie, &cftenvironr2.lieues diftant dela Baye ;:& latire le pays de CAfarslle Nan 8,vers lé pays de Pagefmany, quieft 
aufliala terre ferme.de Manille ; & ladite Ifle fe nomme auf Luffor , & eft plus grande que Engleterre & Efcof- 
{ enfemble ; laalentourgifent aufli grande quantité d'Ifles qui font auffi bien- ‘grandes & touttes foubz Ie Tribut 
des, Efpagnolz , qui les rendent foubz leur fubic&ion avecq peu de gens : car ceft povre gent allant du tout nude, 
bien qu ‘altheuraut tamps des Efpagnoiz ilz vfénrquelques accouftremens de Linge. Ces Ifles quant a eulx n’ont nule 
les richeffes : maisle plus ns qu'y efteft la negodation des Chimees , quiy viennent par tout trafhiquef éfanté 
fort db marchantz. 74 


237 


Pourtraiéture d'une navire diéte Champan Venante de lppan , parde- | celluy de dérriere ou quilz ont encores deux gafches larges le tout pour gou- 
vañt platte,ou quilz ontune Ancre de bois & certains Chables enrortillces | vernericelle navire. Le Brigantin la recouvra & la conduifir aupres de l'Ad- 
de paille, leurs voiles font de Cannes & Tille fort gentiment entrelalees;lef: [ miral,eftant chargee avecq Farine, Poiffon & Ia Éme Ancre de bois aps 
quelles ilz guindent avecqun guindal, elles font pardedans fort commades sale portames a Rorerdarmme, ..: | : À 

. ayansun RE “| a cau; & si co un RES fort large , cui : 
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“EE Rambo, 0e par Olivier du Nort &Vitrecht. Decembté 43 

+ Ec3, Decembre) ainfi‘qu'eftions a l'ancre & Capitaine Bfman tenoit voile ,\apperçceumes un' grande voilesve- rrennenturg 

sant de la Mer, faquellele Brigantin recouvra, conduifantie Capitaine & aulcüns des principanix versl'Admiral, ceftes nt 

4ey cftoit une des navires de Zappor,delquelles le Nautonniernousavoit informéz n'ayant aultre charge que Fer & Farige | 
ulcunsTambonsquilz chargentenZ4ppos & viennent revendreen cHWurille , cefte navire eftoit grande: environ so; ne 

gcs&eftoit ores2 s,jours quelles’eftoit partie de Zapponen Compagnied'encores troisaultres navires, qui partèms 
tcftoyent efgarecs d’elle.Ges navires font d'unceftrangefaçon;devant planescomemñeCheminee, ayans voilesde 

quafi a facon d’uneSmacque, lefquellesilz guindenten haulr avecq un Guindat puis ilzontAncres-de bois & 
€hablesde paille tellementque felon leur modeilz s’en fcivent a droiétement bien fervir. 20 0 mac lashosee 
LeGencral fitbonnechere au Capitaine qui eftoit natif Jappos, fon nom eftoit lumaflaCitifflamundo, ik ont des longs ses | 

accoufffémens quafia la mode des Polomois Les Accouftremens du Capitaine (qw'’eftoit Gentilhomme) eftoÿeët de legere remance des 
Soycpourtraiétesavecq touttes fortes de feullages & fleurs fort artificiellement ouvreez la deflus ; & tous Zappansont la er 3 
teftéchauvement rafee avec un rafoir hormisau caignon ou queles cheveulx demeurentlongs. Ceftgent hardiealà 4 

_ guerre &de haulté ftarure. En Zappon fefontles m us armuresde toutres les 7#4es Oricatales,ant Cimiterres, Arque- . 
buzes, Areas que Flefches,defquelleseneumes aulcunesd'eulx, Les Cimiterres font fort trenchantes; ilznousdifoyent ‘E 
qu'ilyen avoit en Zapponaulcunes, qui detranchoientd'ancoup ; hommes ; &en les vendant ilz en font la preuue fur 1: 
certains Efclaves, celles Ja fontaufli fort cheres & tenues en grandeeftime. Les pays de Zappen ont leur propres Roys, qui 45: 

| foulèyent mener grandes suerres enfamble: mais oreseft il reduiét la plufpart foubz la foubicétiond’un Roy. LesPor- . , ., 4: 
tugalois y viennent librementtrafäiquer;/maisilz ny ont nulle puiffance hormis les Iéfuires que y foncauffi le plus grand RARES: 

” arain de Marchandife. Les Iefüuites habiransen Z4ppañ font tous Portugees,ou quilzont beançoup de gransSeigneurs& | 4 
grand nombre de peupleconvertizala Religion Papäle,car ilz leurenbaillët de belles , tellement quilzy font TOGO ene.L2 state VON 
cftimézcomme petis Dieuteletz,pofédans les plus grandes richeffes du pays;ilz ny permeétét auflientreraulenneaultte 7: | 
forte de Moincrie.lz nous difoyent que le Roy méfie eftoit en bon chemin pour fe laifér Chriftianifer : les Portugees \ "A Pi 
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.… Lettre A.ftun Capitaine Gentilhomme.de fappon/accoultré de Soye le- | rafèz avecqun raifoir tous chauvez hormis au chaigné, où quiz Jaiffent croi ee 
w spa) À : . pi + , : RCA pon, : : i » . î s ‘4 : : D : ERA ‘4 s } 
RRAnE , depainétes de feuillages & fleurs , ayant un Arcq en a main droi- ftre longs cheveulx, ilz font brunetz & haultzdeftature, 862 cefte canfe dui- à 
te &un Cimiterre au coftc, lefquelles Cimitertes fé font.en lappan fitren- | fables aa guerre,enlaquelleilzufent Lançces & Cimiterres & commencer 
chantes qu’on en peult coupper un homme au milieu en deux, B-Eftli com- | ämanieraftheux FAxquébuze, l'ayant aprins des Portugalois, : 7 
. nune accouftree de longes robbes quafi comune les Polacques,cftans en cdte Fate FA ENS  DRE 
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| y#  lAn:1600. Voyage fait autour du Globe Terrefire, tar ecembre. 
n° yviennentannuellementavecqune grande navire pour ÿ traffiquer, & au pañté on y faifoi rgrandprofiét, maisiores ny 4 
7. agâigner que Cent pour Cent,acaufe quilz y fonteulx mefineplüfieurs chofes, &les Chinefes de Chénches y viénnetaufi 
PA avecq Soye & touttes fortes de denrees , mais ceulx de Jappon nc peuvent poinét ven ir en. China, pource qui 12 ontgucr} ù 
d enfamblc,auffi ne permeét le Roy de China poinét qu'auleuneftranger de-quelle Nation ‘que cé:doir:entre en:fon pa} 
| . aquoyon prend eftroitement regard ces navires s'appellentauflien teur langage Champan Le General demandait 
Capitaine quelque Farine & Poiflons,en les luy payant,ce que de franche volonteilmanda a bort,aulrant qu'en dessu 
dions tel que receumes vingteneuf Cretins de Farine , & huiét Gretins de Poiflon avecqauleuns lambons ;, enc@tes eus- 
mes d'eulxun ancre de bois & un Chablé ,pournousen fervir joutnellement ;:a caufe qu'eftions fort mal pretiveuz \ 
. = d'ancres.Le Général donna en payement aulcunes pieces de Toile avecq: trois Arquebuzes à plain contentemËnt du 
00 1appen qui en oultre demanda du Generalun Pafportavecqune Banviere, ce quil. luy donna au nom de fon Eve, 
| prénantavecqcela conge, tél quil paracheva fon Voyage vers Manille avecq{esdenrees & navire, & nous demouramesa 
l'ancre en celle cofte. sas LS AO tort HO REED lecinornovuigissi 
::Auñfi prefenta le Capitaineau General un garçon de leurpays', quieftoit accoufire a leur mode & tondii auf, ilz 
Tnt tous brunatres ; ayans une voix virile , &efcrivent avecq-Carateres: comme les Chinces , de facon que combien 
es Chinefes & Lappons ne fentendent poinét un mot; que neantmoins ilz fcavent lire l'efcritu te l'unde l’aultrechacunen 
fon langage. R UNS 09 HER ANR, Tenir 
- Leo.diteumesencoresun vent N.E.afñfez roide. nous gifionsau haultborten ancrede bois qu'avions eudes lappozs, 
‘mais ainfi quil s'enalloitfcimesauflrvoile & le Brigantin cfloit paflé un jour ou deux courru autour du Cap , lèquel 
toûrna aupres de nousavecq une Barque chargeede Vin , de laquelleles Efpagnolz eftoyent enfuiz. CeVineftqua. 
Kécouvient « PA Url . . : : : ; 
une Bague ficomme Vin ardant diftillé decertains Arbres Cogwos , il eftoit en grandes Portfes lequel defmontames pour. nofre 
pra tin Pfovifion énfonçant puis la Barque: puis recouvrames encor aulcunes Barques avec Poullerz& Ris appertenantztout. 
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_ Reprefentation comme l'Admiral de Manille nous vint fierement inva- | avecq noftre Canon de maniere qu’en petité efpace de tamps apres il alla au 
hir,rirant fort & entrant en noftre navire , tellement quil nous convint nous fondz commeun caillou: pouréhaffant ce pendant le Vice- iral 
* .reurer foubz noftre Pont de chorde ,, & nous defendre avecq Lances & Ar- Brigantin qui s’enfuioit, Lettre A.eft l'Adiniral dé Manillé, B.Le noftre Ad. 
 quebuzes du matin jufques au foir , de façô que d'un cofte & d'aulrecitions | miral,  C.& D. Eft leVice-Admiral de Manille avecq noftre Brigantin. | 
matz & laz,& PAdmirai de Manille cercha moyen convenable pour fe dé | E.Sènt Champans de China pleines de gens, quin'oferent s'approchercras 
peftrer de nous: mais ainf quil aous delaiffa , luy donnames fà bign allée ! gnans noftre Canon, CAGE SET EIMQR EE 2 SAUFIONHE HUE 
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_:  FAn1600. par Obvier du NorrdVfrecht. Decembre 45 
tesaux Efpagnolz,éefquelles nous nous pouvions fuffifament pourveoir , ainfi demeurames tenans éefte Coftcatten- 
dans le ram ps furnommé que les navires debuoyÿent venir deChinz, lefquelles falloir paflerrouttes icy,aveca icelles efpe- 


ions faire quelque train ae marchandife. , 


ait 


wLer2.diétayans vent fort roide du N.E-ainfi que gifions devant l’Ahcrc de bois fe rompit le Chable , rellement quil 

“us convintderechiefavanturer noftre aultre Ancre. Le Gencral avecq-le Capitaine Biefman trouyerent d'advis,de 
ler plusendedans du d'Eftroi&,comme il eftoit encofes tamps aflez pour y trouver quelque meilleure Rade, & fom- 

ainfi traverfez derechiefau dela la Baye de cHanille vers le cofte Oucft , où que fe fommez arreftez en bon ancraige 

4 :0.brafees,il ventoitune dure tempefte du N.E, tellement quil nous fallut traverfer les flefches , &denuict gafcha no- 

ftre Batteau vers une Baÿe , en laquelle gifoyent deux Cha#pans de China, l'une eftoit chargce de Ris , & l'aultre fe fabri- 
quoit ,ilzlesont ACER tous les gens S'enfuirent Vérs le bocage tellement que ne les peumes parker , orage conti- 
nuoit fortroide dé N.ER, te rer Rs HO AT TE ME AS Er EE 

Ler4.diét'en un Teudij matin , ventantencores fort dé l'E.N.E.ainfi que sifionsicy les flefches traverfecs, veimes for- 1e navtres” 1, 

tir de l'embotichure de Marille deux voiles lefquelles penfames de prinfault que ceftoyent quelques Fregares, Le Gene. “Manille: 1 4 
ralenvôÿa le Batreau Avec quelques gens vers le Brigahtin luy avifant quil levat fon ancre pour lesaller-veoir, mais ain den 
quelles s’approcherent ün peu plus veimes que c’eftoient grandes navires , qui nous vouloient parler, comme puis apres 
bi€ apperçeumes, a raif6 dequoy guindames incôtinent n0z flefches & avôs mis en ordre noftre Artillerie & nozarmes 

pour aclamper ceulx de Wawille, & ainfi que noz gens retournerent avecle Barteau a bord , feimes noftre debuoir pour 

‘guinder l'ancre, mais nous n'e fçeumes oncques tirer une braffee de Chable vers nous, tel que fumes neceffitéz decoup- 

perle Chable & abbandôner l'ancre,a caufe que les navires s’approchoient fort de nous | &voyions bien que ceftoyent 
naviresde gtierre de e#/ayrlle avec Banderolles par dedans.Noftre Admiral ayant defploye voile , courrutun peu versle 

Brigantin, & s’efcria du commencement que fe debuions boutter doulcement a lorfe, mais puis apres l Admiral cria que 
dcuffions tourner tefte,a caufe quilz eftoient a loo de nous, fur quoy il fe boutta aufli en loo au plus. pres d’eulx, l Admi- fe. Pine 

 salde Manille eftant devant, Vint vers nous,& apres qu’avons delafché noftre Canon fur luy, il nous aclampa incontinent re 


OAET | 


de Lances , au refte quinageoyent delafchames le Canon , combien qe | 
: non ; n'efbions fans dangier , car le.feu s’eftoiriprinsen noftre navire par le. dn 
#ous grand nombre de perfonnes forrer , qui furla flefche , quifurun [re neantmoins 11 fut eftainct, remercians Dieu de nous avoir ain del: 


VICZe 


| mifericor 


pee 


frites hraerenenen sas mesh 


Ÿ— 


e navire furcnt.tranfporcez 


“all aur-frderofe 


ae d me Fr Ce te | Tru 


7 a k 2 : à SR Gi : PA CRT TE rie" ! 3 aix ET id 
l ‘ : | te % 


* 
À 


Eh 
PT 


46  TAn600.  VoygefastauteurdGhheTérrefire,… D 


À ; * 
; cc mbre. 
| eBmenee ntrant avec une partie de gens en noftre navire, qui nous abborderent fort furieufement eftansarm :zde Rondaffes & 
Fu Morillons d'oréz,crians & hurlans Mais Peros , tellement que fe retirames foubz noftre pont de Chorde,a raifon « 
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Lou mé Dante 


d'Artillerie & coups d'Arquebuze au travers de noftre navire , & de noftrecofté n’avions lés mains licez, tel que fumes 
totallementrecreuz & mattéz,a caufe que plufieurs de nous eftoyent nauréz, ce que voyant l'Admiralilallaen bas,me. 
naçant les fiens filz ne vouloient combattre, quil meétroi& le feu dedans la Pouldre, fur quoyilz reprindrent courage 
vie Li tel queaulcuns bleflez fe vindrent prefenter avecq lesaultres , pour tenir pied jufques au derniere foufpir, lennemy fe | 
1 .. Commencoit auffi a perdre & plufieus de fes gens tomboyent en Mer, vray eft quilz avoient encor deux Champans Chi. 
” méfes plaines de gens a vene d’eulx, mais elles n’oférent approcher craignans noftre Canon, tel que ceulz de Manille per- 
dirent totallement courage,travaillans tant feulement pour {€ defpeltrer de noftre bort,a quoy ilzeurent grande paire, 
ce pendant les av Os traverféz avec noftreCanon,de façon que quanda la parfin z fe fut defpeltréz de nous,quelg;pe- | 
tite efpace apres, l'avons veu enfoncer, il alla fubitement a fond comme un caillou , tel qu’on ne yoyoit ny | Mat ny f- ? 
… Snalauleun dé la navire, la veimes nozennemiz nager tous nudz , crians Miféricorde , a noftre conjecture yenavoitil |! 
aan -biëtr260.ainfi nagéans en l'eau, fauf ceulx la qui  noyerent dedans la navires & eftoyët mortzau côbat, nousdefploya- 
enfonse du “mes nôftretrincquet,car noftre grande voile eftoit decoupee & tous les cordagesen pieces, & ce que nou fafcha für tout 
… ...… éftoit le fêu qui s’eftôit prins (par force de noftre Canonner) au bort , tel queftions en crainte de brufler encotes tous 
= mais a la parfin l'avons eftaint,de façom que noftre Seigneur Dieu nous fauva fort mifericordieufement deces terribles 
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… Pourtraiéture de la fituation de Manille,a laquelle fingla le Vice-Adimiral [ nes & 26.nauréz perdans en oultre noltre Brigantin avec 2 5, hommes, l'en- 
€mmentt prifonnier noftre Brigätin,ayancofté fa Baderolle : mais il n'y avoit | nemy perdit en la Battaille plufieurs hômes : Car nous en riouvamesenne- 
. moyéde le fecounir,a caufe qu’eftiôs trop lafez.B.Eft un Chafteau des Efpa- | ftre navire que jeétames en Mer , le refte fe noya & celte gr AN A 

Bnolz, nomme Chabite, En cefte rencontre y demouta des morts s. perfon- || navires s'enfonça,laquelk ences endroictz vaut un grand dcr : - 
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m0 TAN 600. 0  p# Olivier du NorfdVrrechr.… Decembre. SMS 
fccouies de l'ennemi & du feu ,dequoy ne le pouvions afféz remercier a jamais, a canfe dé cefe rar fignalée Viétoire, de 
laquelle il neusfavorifaainfi miraculeufemenr. 14010 062, 2 MAD QUAI st 7 2 PEER 
+ Ajaf-qu'eftionsdefpeftrez de l’ennemi,avons nous quelque peu répäté noftre navire , finglävaveé le trinquet au trad 
vers des téfles nageantes,defquellespercatnes encor aulcunes a coup de Länée ÿ delafchant auf le Cæon deflus ; entre 
eulx y avoit aufli un Preftre ou Moine qu'avons cognu a facléricale : ‘en noftre navire demeurerent $. Efpagnolz mortz 
lefquelzavonsje&ézen Mer; fureulxtrouvamesune petite Boitelette d'argét plaine de cédtilles rempliésde côjutañions 
de routes forres de Sainétz affin quilz fuffent prefervéz, car fur ce lesäffeurent leurs Preftres & Moincs ; ‘tellement quilz 
fonren ces endroiétz plus fuperftitièux en la Religion Papale qu’en Rorie Où Efpagne.», tes à pe Le GRR. 
Des noftre en demeurerent occiz cinc hommes & vingte fix nauréz. Les entuivans ÿ demeurent mortz Awbert Tlan[fz. Noms dc 
deTroyen Nautonnier, Symon lenfs.d'Opdam Schiewrin, Wonter Adriaenffz.de Worates, laques Locq d'Amfcrdam, Adriaen oran M. 
ere dé Horne." (SAR dsarn se to DU Perret 4 
Au parivantefions en noftre navire én tout part tout jeunes & vieulx s3.teftes , defquelles peïdimes en Ja Battaille les. » 4 
fufiétesperfonnes ; lesnauréz furent penfez foingncufement d'unexpert Chirurgien qu'avions avécq nos homimé 
| Alexander Courtmans & Anvers. Ainfi qu'éftions finglans avons nous veu le Vice. Adfiral avecq notre Brigantin, qui 
eftoyent bien deuxlienesde nous, mais ne fcavions rien de certain comme il en eftoit,a noftre advis eftoit noftre Brigan- 1 
tin en leur pouvoir, car il nous fembloit que fa Baniere qui fouloit venteler devant eftoiroftec , & celle de cHanilleeftoit .: 
en place;aufli ne nous femble point poffible quil aye peu faire refiftence contre un tel effort & nombre d'Efpagnolz, à 15 
| aufe quil n’avoit point oultre 24.ou 25.hommes avecqles garçons, & ce encores gent foible & dcbilitce , & les navires : 
de Hanille ftoYentgrandes de ;00,chargés,efquelles y pou voit avoir en chacuned’elles environ 4 Où 5.cens hoïnmes, 4 6 
tant Efpagnolz qu’Indiensen oultre encores bien 10. pieces de Canon eñ chacune navire, s | 4 
Ces navires de cAanillefarent cquippees par le Gouverneur;ainfi qu’il avoit entendu que nous éftions fur cellecofté) 
 &ccftoient les mefmes deux navirésqu'annuellement marinent de Marille vèrs CMexico plaines de Soÿe & aultres den- 1 7 
| rees precicufes,ceftes-cy avoyent ilz oresequippees, pour nouschafer de la cofte,pource quilz ne vouloiët point qu’aul: | L 
|cuncaultre Nation y viennetraffiquér, ilz y meirent une partie de Souldartz Efpagnolz aultres Indiens, qui fcavent fort 
| bien manier lArquebuze & armes parinftrution des Efpagnolz. Le Gouverneur de Manille eftoit nommé Francifco ds 
| Telo,qu’y eft mis de part du Roy d'Efpagne; tenant fa court principalle en Maxélle;çcommandant à toutres ces Ifles faifant ne E. 
aux Indiens payer Tribut comme éydeflusat cfte dit, faifans leur traffique avecqceulx de China , qui y viennent y ap- 1 À 
portans Soye, Or, Mufque & plufieurs aulires denrees precieufes, qui font rénvoyces de Manille vers Mexico avecq les fu fc 3 | 
_ diétes navires. cru | 
!! Pourtantdreffämes noftre couts (délaiffans cefte If) vers l'Ile de Bornes, pour nous ÿ calfäter un peu & raffrefchir, rares dei 
car nous eftions fort mal en ordre, a caufé que noftre grandevoile avoit efte mife en pieces | comme aufli le Batteau tel pans | 
| que n’eftions en facon quelconque qualifiez pour attendre la fecouffe de l'autre navire de Huiles, 

Versle foir dreffames noftre cours S.O. & celle nuiét traverfames entre deux Ifles,le vent venant du N.Eft. L’Iflede 1 & 
 Borneo eft diftante de Manille environ 180. licues,en häulteur de cincq degréz, & cWanille gift en 14.degréz 45. minutes at 1 
Nort del’eÆquinoétial. RE. Re, | | 
| Leré.diét le vent N,E.fäfions noftre cours S.S.O.nous eftionstoutteñantune grande Îfle , laquelles laiffames a baf La grdé ïie 
|bort;laquellea bien 180, lieues de lôgeur s'eftédant fort amplemet vers l'E, cftantauffi foubz la fubieétio des Efi pagnolz, & Rbireié 

| foubzlecommandement d'un Gouverneur nôme Sermiesto, & cefte Ifle eft nommec often nons Ja coftoyames a 5: ae 
ou 6.licues pres,nous avions avecq nous deux Pilotes Chinefés qui eftoyent bien coënuzen Borres. 
Le 19, diét du matin dreffames noftre cours S.O 4 caufe que les Pilotes Chénefes y foubconnoyent une feichereffe : au 
| middi veimes a loo de nous uneardeur,& nous finglaines au deflus d'une feicherefle ou que voyiôs parfaicternet le fond; 
ais l'eftions incontinent pañec,éftantenviron 6.lieues de la grande lfle,nousdreffämes noftre cours O. N. O. jufques 
a ce que fumes paffez la fcicherefie, tel qu'il ÿ eft fort dangereux naviguer a éeulx qui n’y font point entendu Z,puis avons 
mis toufiours noftre cours S.O,au S.le vent raifonfablement bon du N.Eft, D aie 
Lez3.ditavionsl’Ifle de Bornes a cofté dé fous à babort, de laquelle, devant que venir à là ville de Bornes gifent en< 
or certdines Iles diftantes de terre deux ou trois lieues ,aufquelles trou vamies bon abbotder, put vecir fi nous y pour: 
tions charger noftre eau,combien que n'avions du tout nul Batteau,a cauft que ceulx de Manille en la fuitte avoyent de- 
fracché Jenoftre &gafché avecqueserivoye,bien que fe ferions fervis ores d'une Fhorr ; du iddi courrimes vers l'Ifleapt 
[prochanta deux lieues prés d'icelle, laiffames une fichereffe de rocqs & pierres de nous gefir en Mer ;'dé laquelle n'e- 
Hüonsdiftans poin@un quart de lieue : dé foir venimes environ l’Iflé a lieuc & demie prez,& ainfi qüele venteftoit agu 
Btcaline,s y fommes arreftez en 18. braflees bon ancräige fondz d’argille ou qué demeurames toutte la nuit avecQq tarhps : 
gracieux & eau plane, ! # | 
Le25.di eftansarreftez chez célle Ile ou que penflions querre eau : mais'n’eftoir faifable,a caufe qu'il ÿ eftoit trog 
plan & qu’eftions diftans de terre, nous veimesun voile venant du Nord Eft, nous foubconnions quil venoirde 324: 
mille; pouravifer noftre venue en Malsees, mais à caufe quil devenoit tard & quil courroit foubz la cofte; ne lefécumes 
bteuir. | 
Nous feimes derechiefvoile partans de l'Ifle potir tirer vers Borne qu'eftoitencorés environ 1 5.lieuès d'icy , Ceftuy=cy 


fun deftroiét caufé d'une poinéte s'eflendante bafñflement de Berneo,& de celte Ifle hrgeenvironune lieuc: mais venanr 
El femble y efiteannexi 


à #1 
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48 l'Ah.1600. Voyage faicf autour du Globe Terreffre, : Decembre. 
Vinneren  Lé26.diét au middi venimesen la Baye de Borne, cefte-cy eft unefort grande Baye, avecqun courbe deftour &aulcu- 
re nes Iles fituees vers la Mer, tellement que la Baye abbraffeen fon circuit bié deux ou trois licues , l'eau yeit plane & fort 

*  bonancraige de fondz d'argille par tout tellement que la Merne s’y-enfle poinét non plus qu'en une Riviere, ouqu'on | 
prendauffi gräde quantité de Poiffons,car ces Ifles font touttes habirees de Pefcheurs,qui nous viudrenten grädnombre .f 
a borttrocquät Poiffon a Toile, nous eftions arreftéz a l'O.de la Bayeapres d'une pointe ou Cap environ une Coulou- 1: 
yrine de terre.Le Roy de Bornes avoit une Arméeicyau coing de ces Ifles , ygifante pour tenir guer. & defendre les Pe- pl 
fcheurs,defquelz le Chef nous vint a bord, & nous diét par le Pilote Chinees,qui les entendoit fort bien, quil efioit misicÿ | 
de la part du Roy pour y faire garde , & quil adviferoit le Roy de nous , puis eftoit la ville de Bornes fituecencores trois .|| 
lieues plus endedans fur une Riviere. Ronan (OnrSenv 9 verte 12 SONO TOMATE otre L 4) 


|. . Contrefaiéture dela Baye de Borneo, grandeau circuit bien 3.lieues su | venantes a bortavec Poiflon & aultres neceffiréz. F.Sont 4.nageursquipen+ || 

devant garantie par certaines lflerres, au dedäs defquelles l'eau eft forttran- | foyent taciment decoupper notre Chable , mais au craiét de noz arquebufi= … 

Sin bô ancraige & fond argilleux, A.Eft la principale es B.Eft Parmee | des,ilz furent côtrainétz a retirer. G.Ces Pefcheurs pefchent avec des cor- | 

u Roy gifäre au derriere de certaines Ifletes,a deféce des Pefcheurs. C.Sôt | delertes aufquelles fontcertaines plumes & hamiecons yconinuelléimereuis M) 
her faites de paille. D, Eft noftre Admiral. E.Sôr les Pr rans a foy Poïffon: carily ena culs nes RAT 
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males quichoienten noftrenavire, avecun prefentvers Le Roy de Bernay men, 
Envogent un fagcant qu'eftions venuz icy En fon payscommeamis,& que neferions mal aulcun des fiens defirant traiéter avec luy & 
China Avec les fiens pour argent ou denrces,quil nous pourvoyat de Vivres & Eau pour argent ou denrées, c'eftoitec qu'ami, 


Roy de Bor- fi a . : 
de nous permeétre, prefentans alencontre de le ferviravecq noftre navire & biens, 


neo blement demandions de luy, : dre 
Le jour enfuivant vindrent plufieurs Pramvesa borr,portantes Fruiétz. Pouletz, Eau & Poiffon , ce quele Genéeral feit | 


achapter pour Toilk,ilz eftoient fort defireux de Toile Chinefe,de laquelle en âvions quelque peu obtenue devant Mavil- 
Je, mais la Toile de pardecaifz n’en vouloyent point. La vindrenrauleuns Gentilhommes a bord, pour veoir la navire, 
aufquelz le General demonftra toutte courtoific avecq dons & aultrement, afhin que peufions librementcontraëtcr 


avecques culx. 
Le 28.diét tourna 
Vn Serviteut 


le Pilote Chinefe que l'Admiral avoit envoyé au Roy deBorneo,avecqluy vint en une grande Prant 
duroyde un des Serviteurs du Roy. Deflüusla Pramw eftoit la Banderolie du Roy , avecq deux piecettes de Metal devant icelle, avec, 
Boni  eyixcitoit un Chinees de Patana , qui cftoit en grand credritaupresdu Roy. Nofire Pilote Chinees nous fit entendre que 


born, Ses : re 
ceulx de Bornéo ne nous vouloyent point biencroire penfans qu’eftions Efpagnolz, aufquelzilz font guerre : Car i1z dia 


eme ail u avoitencor une nayire fur lacofte,quilz penfoyent eftre de noftre Compagnie, ily eftoit pañé aufli para 
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FAn.1600. par Olivier du Nort dV/trecht. Decembre. 49 
devañt Borreo une Barque Portugcefe , qui avoitenvoyé un homme én Bwxeo, pour les advertir que n’eftions poinét 
Marchansa raifon dequoy ilz ne nous ofoyent pas bien fier : mais les Serviteurs du Roy dirët quilz voyoieat ores bien le 
contraire que nous n’eftions poinét Efpagnolz, quil leur eftoit agreable | & le vouloyent rélaterau Roy , ilzdirent 
aufli que le Roy avoit entendu qu’eftions d’uneaultre Nation , & quil defiroit fort d’avoir un denoz gens en terre pour è 
le veoir , fur quoy le General repliqua quil leferoit fort volontiers pourveu que le Roy laiffar un des fiens en oftage ce 
quil dirent de lui relater, fur cela leur feitle General quelques prefens d’Armes & Arquebuzes , pour les apporter au 
Roy pource que ceft icy la couftume, quelconque eftrangier qu’y vient quil face quelquehonoraire, Ainfi font ceu]x la 
paruz, & a leur honneur avons delafché aulcuns traiéts de Canon. Le fufdiét Pilote Chirees pafla derechief avecq eulx 
vers Borneo , pour veoir s'il y avoit quelque train de Marchandife à faire pour nous , mais icy en Bornco nya collecte 
aulcune d’Efpices bien y a la meilleure Camfora de toutte Jde Grientale laquelle ilz tenoyent fort chere , eftimoyent la 

livre bien 20.Reauülx de huiét , encores ny auroit on fceu recouvrer troisou quattre cens livres , hormis cela n’ya rien 
‘a quoy on pourroit faire grand proffiét : car les Portugees y achaptent tout en oultre avons negocié avecq les Pefcheurs 
 & paifans, qui venoïtnt avecq pluficurs divers Frui&tz & Poulletz a bort, avecq lefquelz nous pourveumes empliffant 
aufli touttes noz Caques d'eau, 


Le ;0.diét du matin revint noftre Pilote Chinees a bortavecq aulcuns Marchans Chinees gifansen Borneo avecq UNE y} Borneo 


navire en laquelle ilz avoyent 60. Picos de Poivre , lequel ilz avoyent conduiét de Parama pour lerevendreicy.  sroitmmenar 
| à ; Pr ; D à z , vir 
Ces Chinees ne font poinét en fubjeétion du Roy de China , mais habitent un pays , nommé Patana , fitué ala co- de ratana 


fte de Sian , ou quilz fe tiennent ayans un Roy a part , ayans neantmoins les mefmes Loix que ceulx de China, nee 
car ce font auf Chénefes enfuiz ou banniz de China , a caufe quilz Rauagioyent au paf , fe tenans ores en Patana 
qu’eft un pays invadible, la ville principalle d'iceluy eft nommee Patana , ou quilzontun bon Havre pour navires, 
tant Chinefes qu'’aultres d'ou quil taffiquent en divers endroiétz des Indes Orientales , & voyans leur advantaige ilz 
prennent & faccagent touttes fortes de navires tant Chénefes qu'aultres pourveu quilz les puiffent maiftrifer & furmon- 
ter, mais au dedans de leur port ilz part ilz tiennentfeurté a un chacun ; car ceftui-cy difoit que le Patuna avoit prinsune 
Champan Chinefé venante de Zava,qui avoit negocié avec les navires Hollandoïifes gifantes la , ayant reçeu Reaulx de huit 
| pour fes dérees, par cela entendimes que les navires d'Hollande & Zelande,eftoyent arrivees es Z#des Orientales & avoyët 
| negocié en Java. 
Le Chinefe Patani offroit fon Poivie a vendre , fais le tenoit fort hault depris, ne voulant que Reaulx pour 
iceulx defquelz n’eftions point pourveuz : mais léur laiffames veoir noz marchandifes comme Draps , Rafles, 
| Sayes , & Toiles, mais n’en appetoyent guerres, néantmoins avonsa la parfin encor traiété avecq eulx , a trocquer 
| pour 20.Picos Poivre untroifiefime partié d'Argent, & deux tiers denrees comme a dire Draps & Cuiraçes , chacun Pico 
a13.Reaulx de huit chacun Po poifant 120.livres, Ilz ont promis au lendemain d’apporterle Poivre a bort,& fe par- 
| tirentainfi du bort, | 
Ainfi que ces Chinees Pataniavoyent eftez a bort , donna le Nautonnier Chinees , qui efloit avecqnousaentendreau ir 
| General,quil fe donnaft bien garde, car ceulx de Borneo ne pourroyent bien venir furprendre,s 12 le pouvoyent en quel- 0 


ment de no- 


fre Chinees, 
que maniere que ce fut meétre en effect, | Re gi 


| Enoultreachettames & trocquamesjournellement de touttes fortes de Frui&z , Poulletz & Oeufs, qui nous vin- 
drent a fou ffifance a bort avecq petites Paraawes des villageois, La nous vint auffi a bort un homme de Borseoeftantaufñli 
|‘ ün Chineez de Canton,un petit compagnon, qui nous fupplia que le vouluffions cacher dedansia navire, car ileftoitun 
peu trop redevable en Borneo quil ne pouvoit payer a raifon dequoyilz le vendroyent pour un Efclave,ceflui-cy difoit 
qu’en Borneo on faifoit grandz apparatz de gens & aultres chofes dequoy foubçonnions quilz nous pourroyent 
bienaflaillir, car ilz y penfoyent avoir facile entree en noftre navire & foubz ombre de negocier iz la penfoient fur- 


prendre & meétre leur entreprinfe en effeét : mais nous eftans fur noftre garde, ilz n'ayoient aulcun pouvoir de nous 
mal faire ou nuire, 


Commencement del An.1 6 0 1. 


Le premier Zaymier veimes au matin plufieurs Paramves gafcher deca de la la Baye, qui s'affembloient enfamble derriere 

un coing environ une lieue de noftre navire ou que pouvions beoir plus que cent Parauwes à raifon dequoy 
eftions efveillez tenans bonne garde, apparaillans noz Armes & Artillerie, Depuis nous vint abborder une Parau]a-: 
quelle avoit deux facs de Poivre dedans & nedifoit que le Roy de Berneo,ne les envoyoit difant que pour iceulx deuflions . 
donner quelques Cuiraces , ce que le General feit , fans donner jndice qu’euflions defcouvert leur entreprinfe , mais 
nous ne laiffâmes entre que deux hommes incontinent y vint encores une Paras abort , en icelle y avoit bien 80, 
hommes : mais la plufpart afliz foubz couverte d’aulcuns Materaz quilz ont communement fur leurs Paranves, En 
cefte Paras eftoitun Bœuf& plufieurs Fruiétz , quilz difoient que le Roy nous envoyoit prefenter, voulans furcea 
trouppes monter en noftre navire, difans que noz gens deuffent guinder le Bœufen hault, enoultre nous prefenterent à 
les gafcheurs les Fruiétz nous penfansainfi nous amufans & s’entrebaillans a cela jouer quelque troufle, mais nous avi- RÉ de Feb à 
fions au faiét leur defendant fübitement de ne monter , combien quilz fuflent fort preflifz : mais voyans que le feu % #06 
eftoit a la mefche promt a y donner dedansilzfe tindrent quoy , demandans ce que defirions fur quoyl'Admiral re- 

| pliqua quil en pouvoit bien deux ou trois pañler en hault & quilzfe deuflentun peu retirer , ce quilz feirent &le- 
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50 l'An.r6o1. Voyage faiét autour du Globe Terrefire, :  Tanuier. 
di Chinees Patani avecq certains Gentilhommesdu Roy pañlerent en noftre navire voyans bien qu'’eftions efveillez 2 


raifon dequoy ilz faillirent d'entreprinfe,ilfeirent aultant d'excufations quilz ponvoiét, difansque l'Oncle du Roy (qui 
cneftoit tuteur & gouvernoit en fa place) eftoit venu avecq touttes fes Parawes & Femmes fur l'eau , Pour foy un peu ef. 


u r 
iéture de la Prau Royalle de Borneo , ayant devant deux Cou- | aupres du Roy. Noftre Pilote Chinees nous avifa que debuions nous foi: || 
none le la Boricre du Royfurle M , Cftant par derriere | gneufement garder , puis que ceulx de Borneo facillement s abbandonnene: | 
couverte de Materaz, foubz lefquelz efloit une Table , au deffus d'icelle cer- | a furprendre telles navires pourveu quilz les fceuffent furmonter , ce qua le 
._tains vaiffeaux d'argent avecq leur Betele ; laquelle ilz machent continuelle- | preuue apperçeumes ; mais cftans au guet demourarnes maïñtre de notre | 
_ my, en icelle y ayoit un Chincez de Patana , queftoit en grand credit | navire, | ie RS MANS. 3e | 
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| batre,ayans prins là veucde noftre navire deloing fans malice, fur quoy leur répliquames , pourquoÿ ilznenousen 
Al L'enreon. AVOIENt point advertiz, neantmoins le paffames ainfi leur demonftranttoutte courtoifie, & faifantaulcuns prefens pour 
L'iS & defouve. donner au Roy ou a fon Lieutenant, fur quoy l'Admiral les licencia , cat ilz n’avoient point petite pœur que nous les 
1H tee cuffions puniz felon leurs mefchantes éemerites : car nous avions jndices certains quilz tafchoient perfidement nous ac. 

ét aultrefois, car ilzavoyent eulx 4. ou s, furprinsune Bar- 


cabler,dequoy ce Chirees Patani eftoit.A utheur,qui l’avoit fai 
gorgeatousles Portugecs , mais depuis ilz decheurentpat 


que Portugefe eftans en icelle comme Paffagiers, cou pans la 
ans Ores au fervice du Roy de Bcrneo. Ceulx de Bornca voyans que | 


tempefte en Borneo ou quederechiefilz furent prins,eft 

leur entreprinfe cftoit faillie,gafcherent avecq touttes leurs Parawes envoye. 
nee CefteIfle de Borneo eftunedes plus grädes es Indes Orientales & la ville eft fituee en un palu,car il fault pañfer de maifon 
delifeds à aultre avecq Parawes , il y a entre deux ou trois mille maifons dedans, d'advantaige ont ilz plufieurs Maifons & Giar- 
aa ville, dins,au dedans du pays ceft un pays peuplé & ce font gens de grande flature , ayansleursarmes roufiours a main > EnCOf 

que ce ne foit que le plus fimple Villageois ou Pefcheur, Cesarmes font Arcqs & longes Cerbataines,au bout defquelles 
eft un Fer comme chez nous une laveline, ilzontun Carquoys auquel font 2o,ou 30. Flefches touttes cim poifonnees 
lefquelles il2 fou fflent roidement dehors & en cas que quelqu'un en eft bleffé tel quil faigne , il fault quil meure parla 
force du poifon, duquel les Flefches font engraifiees, ilz fôrtous Mores de Ja creance de Mahomct, & ne vouldroiët point 
(ams quilz deuffent mourrir) manger du Lard,ilz prennent auffi plufieurs femmes aultant quil en peuvent nourrir lef= 
quelles y font fort vaillantes , car ilen venoïit beaucoup a bort pour ncgocier de ce quilz penfoient proffi@ter, & quand . | 
quelqu'un des noftres les touchoit de veueou de main impudiquement elles s’y oppofcrent voire mettoyent la Iaveline" 


prefte pour leur donner au corps.elles fo nt brunes comme les auitres Indiens,& font accouftrees de quelque Linge au” 
4 “our : 


FAn. 1601: par Olivier du Nort Vtreche: Tanuier. En 
tour du corps: mais la cômune la plufpart va nude,neantmoinsencores ceulx la ontune robbe jaune ou d'aultre coleur, 
de laquelle ilz fe fçavétenvelopper autour du corps en plufieurs modes,au furplusontilz en tefteaufli un Lien de Toile 
de Cotton.Quantau Roy de Borneo ceft un jeune homme eftantencores foubz tutele de fon Oncle, qui Gouverneen fa puroy 4 
place, lequel eft un veillard : ilz tiennent cour en la ville de Borneo avec force Efclaves & grand train, Les Gentilhômes & Jouet 


Pourtraiéture de l'Ifle de Bornco , une des pl j où Vi i 
; plus grandes es Indes Orienta- | fcheur où Villagcois , leur armes font Arcs & 1 l 
5 > ae ae palu, EE façon quil fault paffer de maifon a aul- | defquelles ya Fe Fer comme : na Lie Eole db loueur 

q raues , eftant grande environ detrois mille maifons , eftant | d’Ardeletzempoifonnez, ilz font tous Mores de lacreance de Mahomet, 


fans cela tout le pays fort habité & peuple , ce f d SRE : | : : 4 
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. ceux qui font du fang Roÿal fe tiennét fort magnifiquemët,d'iceulx en vindrent aulcunsa noftre bortavec une Paramé 
couverte, qui en parlant tenoient grande gravité & eftoint fort eftiméz ayans au milieu une Table , ou deffus de laquelle 
cfloient certains Vaifleaux d'argent,remplis de Betele & Chaux, laquelle continuellementilz mafchent. i 
Ainf qu’eftions en cefte Baye de Bornéo, & s'eftions raifonnablement bien pourveuz de raffrefchifiemens &eaue, & 
“qu'il n’y avoit nul proffié a faire pour nous, a caufe qu'il n’ya rien la, car le fufdiét Poivre de Patana, ycftoitappOrté AY intox 
revédre,& n’en avoient auffi plus que 60.Pscos defquelles ilz nous en avoiët véduz,les 20,quilz nous debuoientlivrer ce de fngler 
jourd'huy: mais ilz ne vindrént poinét faufde la façon fufdiéte. Refoulut pourtant le General avecq le confeil de guerre sr ©. 
de partir d'illec & finglet vers Java & la ville de Bastam,pour regarder s'y pouvions trouver la quelques, denrees côtre les 
noftres pourcefeimes appreft pour nous retirer de la. PAST 
Le 2.dict eftant bonaffe,tel que ne pouvions faire voile, nous vint encores ce jou abborder une Paran de Borned , en 1x portent le 
icelle y avoit les Marchants Ghinees Patani qui nousapporterent le Poivre quilz nous ayoyentvenduz, difans quilz n'a- UE. 
voyent fceu venir le jour precedent ; a caufé de l'efmeute efcheue avecq le Roy, excufans premierement ceulx de Bornco 
côme ne penfans poinét de mal: mais depuis entendimes bien que ceftoit une éntreprinfe. Au furplus nous receumes le 
Poivre d’eulx,afcavoir environ 20.Picos & les avôs contenté fel6 le marche faiét au paravant & cy deffus fpecifié. Les Chz. 
nees poifent touttes leurs denreesavecq un Roman , & contient 100. Katti pour un Prco ; & chacune Cafte cft aultant 
qu'une livre & un quart pois d'Efpagne. Ainfi qu’eumes payé ces Chinees ilz prindrent congé de nous & ramerent avecq 
leur Parau vers.Borneo l'un de noz Pilotes qu’avions recouvert aupres de cManille ; quele General envoya en Bornes, ne 
_ictourna point: mais efcrivitune Lettre quil cftoit fort malade de la difenterie, prenant fon excufe fur cela de ne pouvoir 
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52 An.1601. Voyage fait autour du Globe T erreflres, lan UICrs 
ÉD de venir, poinét qu'on luivoulut faire quelque recompenfe du long fervice quil avoir faiét,ainfi que “eu ilefoit pi privé { 
Romeo, de Dies & navire & n’avoit dequoy s'entretenir la vie, fur quoy luy envoya le General une piece de Rage avec aulcunes au: - 
tres denrees en payement de ce que lui avoit efté promis, car il nous avoit ferui de Pilote & Trucheman fort bien: | 
“SET Le 3.diét la nuit y precedente vindrent quattre nageurs a noftre eftraue penfans decoupper noftre Chable ;én inten- | 
pe “Bout tion de nous faire donner en terre, ce que feroit advenu, filz enffenteffeué leur diffein , car nous n'avions qu'’un'ancre 
nofre Cha- dedans la navire, & ceftoit celle mefiné que gifoit au fondz ; mais nous s’en fommes apperceuz & l’avons empciche a 
Lie coups de traiétz a raifon dequoy ilz fe partirent dela.Ilz avoyeht une Paran aupres d’eulx,hors laquelle ilz eftoient faultez 
icelle vint flotter au devant de noftre navire fans qu’il yeut perfonne dedans, ilz nous avoient aufli pañfe deux nui@z em- 
blézune Paras, laquelle avions achaptee d’eulx a raifon dequoy ilz nous en fallut achapter une ARE car noftre Bat. 
teau nous l” avions perdu en Manille au combat,tel quil nous convenoit nous fervir d’une telle Paran | 
YaChampan Au poinét du jour le vent venant du pays levames nozancres & feimes voile,;ainfi qu’eftions firabins véimesune na- 
detapar de- vire derriere nous a l’ancre,a laquelle navigames.Ceftoit un Champan venant de Zappa», &tiroit vers Mamille,mais par tem 
Bone pefteclle eftoit dech ue en ces quartiers,contrainéte d'abborder en Borne pour fe raffrefchir , ou quil fallut quil attendift 
encores 4.MmOIs jufques aux CHonfons avant quil fceut venir en Mayilles. | 
Le General feit venir le Capitaine a bort , qui eftoit un gras gros veiilard , un Portugees de Port 4 Port, nommé E#4- 
nel Louis, I] s'eftoit tenu long tamps en Malle & Macca en China,mais Gresie tenoit il en Jappan,dedäs une ville nom- 
mec Langaafacque. Il s'eftoit parti d'un Port nomme Cochinochoe pañé deux mois. 
pes mires Ce Capitaine nous donna a cognoiftre qu ‘il y éftoit arrivée en Zappan une grâde navire Hollandoife dela Corne 
de PieneVer. de Pierre Verhaghen, laquelle y eftoit fort miferablement poufée, car ilzeftoient quafi tous morts & maladifs, comme ilz 
sé 8 furoirent la il n'eftoient plus que 25.hommes defquelz depuis en eft mortencores1r, tel qu'il n’y enavoit en vie querg. 
plus. L’endroiét ou quilz abborderent premierement fe nomme Bongo, litueen 34.desréz 40.minut, mais le Roy de 
Zappan a fait conduire icelle navire en un aultre Port,nommé C4tonza en 36, degréz, ou quelle giften quattre ancres en 
fœur Port. 

Ce Capitaine difoit aufli que chacun de ces gens alloit & venoit librement ou quil vouloit,quil leur eftoitauffi permis 
de fabriquer une petite navire pour fingler la ou que bon leur fembleroit , mais n’avoient encores aulrant de pouvoir. 
Nous avons comprins aultant, que c 'eftoit! *Admiral des navires de Verbagen , une navire d'environ 250. charges, ilzs’e- 
ftoient eux deux navires parties de Chili, defquelles il leur convint abandonner l’une , car felon quil difoit ilzavoient 
beaucoup d’ÂArtillerie & quantite de Reaulx de huiét & denrees, Le General feit bonne chere au Capitaine felon que la 
commodite permeétoit, & acheptaaulcuns Ilambons & aultres Vivres de luy defquelles il le paya a fatisfaétion le priänt, 
quil voulut (retournant en Zappan) faire aux Hollandois toutte la courtoifie que luy feroit poflible ce quil promit de fai- 
re, fort requerant del Admiral, quil luy donnat une Bandiere de noftre paysavecq un Pafport , ce queluy fut oétroyé 
& donne au nom de fon Excell, avecq cela il paffa dedans fa navire, difant quil entreroit au Port de Borneo, pour y atten- 
dre le tamps de CHonfon pour fingler vers Maille , nous fumes par toutte la nuit arreftez la a l’ancre le vent calme , ce 
qu continua encores le jour fuivant. 

CR Le s-diét du matin Je vent eftant Eft Ievames nozancres, & finglames de l'embouchure de Borneo versle Nort, a ba- : 
Baye de Bor. DOrt gifoyent certaines feicherefles aufquelles pañfämes en 5. & 6,braflees, Eftans fortiz de la Baye dreffames noftre cours 
ee N.O.en Mer, y eftans une bonne piece advancez,avons tourne noftre cours O.ayans le vent roide du N.E. 
Le 6.diét du matin fut bonafe,& nous avions encor le pays de Borneo de veue Nord E, de nous, nous dreffaimes noftre 
routte vers l'O, eftant icy fort dangereux fingler: car au cofte N. font quelques feichereffes & au cofte S. plufieurs Ifles, 
nous n'avions point de Piloteexperimenté en cesendroi@z , & quant aux Chartes Marinefques elles ne font poinét 
trop correctes, tel quil nous fallut nous abandôner a la mifericorde duine,nous dreffiôs la plufpart noftre cours O.&O, 
S.O.le vent eftant du N.E.avecq tamps nubileux & pluyes. 
Le 9.di& du matin dreffames noftre cours vers le S.O.avecq raifonnable vent. La General trouva bon at avecq les Pilo- 
Titentvers tes de tirer vers la terre ferme de Malacca au N,de Pulo Tymon , en 3.degréz,aflin de ne faillir ladicte Ifle Pwlo Tymon ,ala 
Palo Tymon veue de laquelle il nous failloit premierement venir : carde la en avantefioit noftre Pilote Chireez jufques a 1ava enten- 
du.Nous dreffames noftre cours S,O,a l'O,ayans au middi la haulteur du Soleil en 3 .désr. nous veimes au S.de nous une” 
Ifle que penfions que fut Palo T ymon fituee en 2.degr.1s. min, nous y courrimes envers pour la recognoiftre : maisa 
J'approcher ne la cognoifloit noftre Chirees poinét,ilz conjetturoient que ceftoient des Ifles de Boreo , nous geétames la 
fonde en 19.braff£ez fond fablonneux,eftans diftans encores environ une lieue de terre, tel qu’eftions fur un bancq,nous 
defploiames noz voiles finglans vent derriere du N.N.E. vers le N.O.laiffans a 100 de nous encores une gräde Ifle. Ain- 
fi finglames toutte la nuict a la grace Diuine avecq terrible crainte ayans fond fablonneux de 14.jufques a 17.braffées, 
Viensennan. LE 10.diét du matin veimes encores une grande Ifle N.N,O,de nous, ou queapperçeumesune bruflere & feichereffe 
paise al derriere de nous,avec une colline comme un tas de foing : lequel eftant pañfe obtenimes derechief le fond argilleux 
de24.25 .braffces,ou que fe fômes arreftéz a lieue & demie de terre au coing S, E, en 30,braffees, nous y ayans geété une 
ancre de bois, que nos Charpentiers avoient faicte a la mode Chinefe de quelq; bois, car nous n'avions n6 plus qu’un an- 
creencores avec un Chable,lefquelz n’ofions advanturer, le vent venoit du N. affez roide, & l'ancre de boistint place juf- 
ques au foir quil tépefta tellement quil s’en alla, tel que fames côtrainétz faire voile mal gre nous,nous penfames pañèr 
icy en terre pour parler quelques Indiens ou Pefcheurs, car nous aviôs veu un voile deffloubz terre,nous eftions fort per- 
plex & ne fçavions vers ou tirer,car nous nous empeftrames de plus en plus en ces Ifles, 
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ques Ifles,mais de nuiét çallames derechief nos voiles flottansavecqun vent N.N E.& pluie continuellé,""" 


cours vers le S.S.O.auffiS:O.au S.mais de foir veimes derechcifterreau devät de nous vers le S.O.qu'éftoient auïli Ifles, KA êtes 
dequoy s'apperçeumes aflez que n'eftionstournezaflez vers l'O. & que ces Ifles font tenantes a la cofte de Borneo;com: 
bien que voulions eftre a la cofte de Malacca où Pochan pour eftre en droiét chemin, mais l'opinion des Pilotes eftoit,quil 


| pour htroifiefmefoistoubz/.Æquinoéfial. | | | £ 
2 Le 16.diét du matin für tamps dutoutbrouillatt, nous avions fai le jour & nuiét precedentes noftre coursvers le 


| + Leug.diét tenionsencores noflrecours E,N.E.le vent N.&environ les 9.heures veimes uneIfle N.E.de nous, nom: L'rne de À 


comme deflus, le vent tournant vers le N.Oucit. 


.. FAn:6or. + par Olivier du Nort dVtrecht. ‘© Januier. 53 

Lezr.diédu matin eftoit le tamps fort obfCur, avecq patdurables pluies, le vent du N; E. flottions fans voile, ayans Flottent fans 

neantmoins toufiours fond fangeux de 28,&. 50, braflées au furplus pluies continuelles &ventz;tel que defployames au ne 
poinét du journoftre trinquet & dreffames noftre cours Q au N.au middi veimes enicorterreS.S,O. de nous auff quel. 


Le 12.dict du matin ne veimes poinétde pays, feimés voile dreffans noftre cours O,au N.ayansun roïde vent du N,N. 
£, Au middi eftions en la haulteur d'un degre 0. minut, & les Pilotes penfoient d’eftre ores forti des Ifles, dreffans leur 


> chiefuerres 


n'eftoit befoing de fingler 10.ou 12,lieues denoftrechemin;mais mieulx eftre de traverfer ces deftroiétz incognuz. 

- Les diéteftoit calme, &eftionstenant les Ifles qu'avions veuesle jour de devant gifantes au S,de nousenviron 3.OU A : 
4licues,il yavoit la quelques pays defrompuz s'eftendans vers le S.& O.N.N.environ 7. ou 8.lieues,au dela gifoient en- . F 
cor trois petites Ifles ou Rochers,nous finglames O.& N.pour y pañler parmy , aù midi eumes la haulteurdu Soleilen Mreres «à 
1,degreil s-minut,Nous finglames puistout le jour faifans noître cours vers lé S.O.alO.avecq bon vent, au matih vei- miauts : 4: 
mesençores certains rochers parmy lefquels finglamesavecquncours S.O:al'O depuis n'avons plus veuaulcunes Ifles, 
sel que penfions en eftre a bour,mais de nuiét neantmoins flottamesavecq un vent N, E.nousconjeäurions ores eftre er 


mefois def - 
foubz l'E- 


quinoétials 
$-O.au Sfanss'apperçevoird'aulenn pays ayans le vent N; Os mais ainfi que le tamps devenoitferein ; avons veuune 

grande Ifleau S.de nousa laquelle finglaines vers leS.nous s'apperçeumes aufi en noftre chemin d'un voile vers léquel 
finglames pour y obtenirun Pilote,an middi l'avonsabbordee & veimes que ceftoit une 1oncqne, a laquelle feimes caller recouvrent 
voile &cles principaulx d'entre eulx venir a bort : I difoit quil venoit de Jr , un Royaume fitue aupres de CWalacca ,ti- SERRES 


13 de Malicc A 
rant enverscertaines fles pour vfaire fa traffique, : Le General retint le Maiftre a bort pource quil eftoitexperimenté ae À 

| Piloteen rourtes ces Contrees comme auflies cHolucques:, il demoura avecq fon filz en noftre navire, com mandant { 
aux fiens quilz deuffentfuivre noftre navire. :Ainft qu'approchions fortal'Ifle & que ceftoit un bas rivaige, fumes fort , 
refoviz d'avoir rencÔtréz cé Pilote,ainfi miraculeufemer, car fans lu y fe ferions fourvoyéz; 4 caufe que prennionsnoftre heart 


uue Filote 


pañlage mal pource que r’yeftoins poinét cognuz : le Pilote difoit quil nous falloit pañfer vers l'O, ce l'Ifle pour tirer cuicudu 
vers Bantam,maisVEt eftoit derriere du-N.& no? fingliôs vers l'O.N.O.pour venir au deflus de l’Ifle :rhais nous nefceu- 
mesvenir au deflus du coing;tel quil.nous fallut de nuid derechief quicter lerivaige, Ceftelfle eftnommee Bancka , a° 
quelle s'eftendicy N:O.&S.E.eftant environ 7.ou 8.lieues, fituce en la haulteur de a. dégréz. De nuiétil ventoit fort tel 
qu'’eftionsen grande crainte de donner contre le rivaige + la Zoncque de lor nous perdit de veus elle eftoit grande énviron 54 
ou6.Charges. 5 FRS sé 

Le.r7. diét voguamies encores ça.& la pour venir aù deflus du coing N.O, de l'Ifle Barcks,mais le vent eftant du N.il singlent vers 
neftoit pasbien faifable, voire fe pouvions malementtenir du rivaige, furquoy nousavifa le Pilote quil fçavoit un aultre ee da 1 À 
paflage un peu plus loing vers l’E.de l’Ifle,ce que futtrouvé bon, car nous ne pouvions porter plus longuement l'eften- | N 
due des voiles.a caufe-que les principalles Chables du trinquet eftoyent finglees en pieces, Nous fe boutames en loo E: 
& E.N,E.continuant cela aufli au middi afondz de 19,& 20. brafces. 


LWI7 7 


mec Crimati, fitueedefloubz la cofte de Borne diftante d’icelleenviron 4.ou s.lieues, lors dreflames noftrecours versŸ'E, Crimane 
N.E.& de foir vers le S,O,& nous veimes a loo de nous quelques Ifles gifantes au debout de Buncka ; où qu’il ÿ a auîi plu: 
fieursfeicherefles & rochers,nousdreffames noître cours S. ©. entreces Ifles & Crimati. Touttes césIfles font habitees 
d'indiens, & en Crimati ya quelques Diamans quilz portent a vêdreen Malacca,mais ilz ny laiflententrer aulcun eftran* 
ger,nous retenions noftre addreffe versie S.O.avecq vent continuant, 

--Le 20.diét du matin deux heures devant jour avons veu une {eifchereffe droitement devant nous de laquelle n’eftiôs ART. 
point demie lieue. fil eut efté nuiét nous y euffons fingle deffus,car noftre Pilote Malaccoïs n'er: fcavoit rié d’icelle. Nous incogneue 
y trouvames ENCOTrES 2 -braffees de fondz fans apperçevoir aulcun pays laenviron , dreffames au furplus noftrecouts sir 


Le22.di& eftionstenans unelflegifanteenviron ro.lienes de la cofte de Java , auffi veimes la haülteur du pays de avé ne 
S.S.O,de nous, nous finglames dorefenavant O.S.0. & O.au plus prezde foir fommes decheuz chez un coing du plat deffoubz le 
pays, nomme Curabon,iceluy eftenviron 25.lieues a l’E,de Bantam, & 10.ou r2..lieues de Zaccatra,la ou que la cofte s'efted ©” nor 
O.N,O:& S.E.le vent venoit du N.O.tel que fumés necéfliréz ancrer en bon fondz argilleux a 10, brafices environ deux 
licues deterre.lcy il nous fallut derechiefmectre en hazard noftre meilleure ancre, car celuy de bois a caufe de la molieffe 
du fond netenoit pas. Le pays de Java gifticy en 6.degréz bons, & s’eftend la plufpart E,& O.de l'un boutjufques a J'aul- 
tre.& felon noftrecaleule eft il long dé 200. lieues,mais guerres large, 

: Le: 3.di& au-matin nous vint le vét du rivaigtaflez roide,tel que finglames derechief N. O. pour nous bouter un peu 
en Mer,mais n'avons guerres advancéz. Au middi vint le vent du N.N.O. noftre addreffe eftoit vers l'O, mais de foir {€ 


fommesarreftéz,a caufeque le vent contrarioit nous geétames no ftreancre de Fer, & de foir s’'apperçeurent noZgens je 


que le Chablefe commencoit a rompre dequoyeftions fort eftonnez , car finouseuffions perdu ceft ancre nous n'a- 
vions plus avecq quoy fauver noftre navire ,& cefluy-cy cftoir mauvais allez , car ce Chable eftoit par la longeurdu 


voyage 
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211 + Voyage tout coftunpu, nous avons réparé l’endroiét ou qué le Chable fe vouloir ront pre &y demeuranies /arreltez ju] 


” quesau middi, le venteftoit du S.fortfoible lorsfeimesderechief voile pour pourfuivre noftre erre vers Bantars, 4 


… Le 24.di&t nous vint le vent du matin del'O.N.O.par jouraflez roide ; tellement que vogüans ça & la ne pouvions|| 

ncäntmoins rien advancer. De fois gcétames derechief l'ancre aupres du coing de Carabon en 1 s:brailces. M: 

Le General feit affembler tous Officiers de la navire pour refouldre ce que {eroit Ie mieulx'& plus proffitable à faire, 

OR | ainfi que n'avions qu'un Chable avecq un Ancre,eftoit l'opinion des Pilotes & Nav tonnicrs, quilne nous fouffroit 

de ; mêler pa poinét,a caufe qu'a vent dérriere il les falloir trop fouvent meâûreen œuvre,car céfie faifon de l'annee y cft le vent quafÿ 

law  toufioursO.furquoyfutconclud'un confentementgeneralde fingler vers l'endroicteft de Java vers Je deftioiét de Ba 
damboami;cerchans ce pendant quelque commodite pour nous raftrefchir, note LE J Ets if énoiluoys ft 

Le 25.diét apres que cefte refolution fut prinfe &foubzfignec d'un chacun avons leue noftré ancré , qu'avoit bien 32 

où 4.ruptures & dreffames noftre cours E.S.E.& fommes venuz aupres du coing de Chiraben ; où que veimes gefir deux 

ZLoncques que penfames tirer vers Bantam.Lefoiravons retirénoz voiles laiflant flotter la navire, a cafe quedeé nuiét no 

fionsfaire voile. TS it yon 21100 Mieolil -21hioperonr ro 

ge Toneque j Le26.diét tenans encores noftre cours E, Sud E, avecq bon ventde Y'O.N,O, pourfüivames uné Toncque lavane mais 

né pourc quil fingloit mieulx a lorfe quenous ne le fceumesatraindre & poutfüivimes ainfi noftre coûts, : Nouseftions 

"UT entre Chirabon quañi & Japare,ou que la cofte s'eftend E.S.E.& O.N.O. Shen 6 s1f9 mena 


tas. Lez27.dicteftions noustenantun pays hault cfleve vers E, d’iceluy gifoit un plan deftour en oùltre duquel gifoient || 
$ * deux Iflertes,ou les Joncqnes s'ancrent, & Ja gift Zapére nousfeimestoutle jour noftre cours vers l'E. aÿañs Je vent N.O., & 


Biens au foir approchames un coing duquel gift une Ifle, nomtmee Mundalecca » & de la én avant s’eftend läcofteS, E; au S.& 


spas 2 &au middi veimesle pays de Cindaÿr, auquel gift une ronde colline comme fi ce futun Chappeau ; large pardeffoubz/ 


PLIS DE 


EDTELuon 1 2 | | ATH | 
L'IheMads. - "LE mefme jour envers nuiddi veimes lle de Madara , laquelle eft bien gratide ayant de longeut bien 8. ou 10, lieues) 
ne nous tirames droiétement vers l'Ifle, vers l'ouverturegifante entre l'Ifle &tette ferme, maisnoüs ÿ trouvares fi peu de 


Singtenr en fonds,que venions en deux & dermi braflecs,auquel gué finglames bie fix heu rés l'eau eftoit vnie & le fond douix,tel que 
bles, nOître timon y trainoit parmy & penffions fouventesfois y démourer fermes , maisainfi traindns fornieséncotes par- 
venuz a ladiéte ouverture entre terre ferme & C#4dwr4,ou que dercchicf fut plus profond de 5.6,7.8, jufques a 14.btaff. 
Rn il yaenviron.une lieue de laïgeur, &enñtredeulx gift encor uné Ifle que laiffions a eftribort & Madera à bagbortt: Et de la 
rade 3.lieues plus endedans S,S,E, gift la ville de fortan,ou que {c 1omes droiét au devant d'elle ancrézen 15, braff un trai@ de 
sn  Coulouvrinedela ville:nousavonsveuen la Rade bië8.ou 10 Loncqnes aufiaulcunes gifantes au fecq deflus dé la boue, 
cat il ya un Havre fort commodieux pour meétre les navires & les calfatrer, On y fabrique aufli pluficurs loncques qui 
font d'une éftrange façon, par derriere fort haultes & aguementreftrainétés,elles font grädes de 20,1 s0.charges, tel qu'il 
ya icy une grande Navigation vers les Mo/ycques ; aufli le pañage de plufieurs loncques qui tirent f'érs icelles Molucques 8 
Banda,icy elles fe viennent viétuallier d'Oignon, Aulx & aultres necefliréz au Voyage,car ccftun endroi@ fort comimo- 
de, De foir ne nous vintabbotder perfonne deerre, hormis une P4ra4# d'une loncquechargee qui eftoit Ida a Rade, & 
cftoit de Zor,celle nous vinta bort & nous difoit qu’il n'y avait alors la aulcune Efpecerie, que tout eftoit conduit vers 
Bantam,a caufe de la demande des Hollandois,mais que ceftoit ores la vraye faifon pour tirer vers les Molucques , laquelle 
faifon n’efchet qu'unefois a l'an & que l'Efpecerie ne vienticy finondelaa 4.ou s:Mois. 
Surls rade Le 29.diét le vent eftant Ouéff fort roide, eftions icy devant la ville de Jortan a Rade, ou qu'alloit vehémente mare, 
RE nous cômençames icy a reparer n0z cordages & navire,celles du trinquet eftoyent touttes rom pues, & 11z nousfallut y 
meétre des aultres de noz Chables, 

Au middi nous vindrent abborder certains Portugees , qui fe tiennent la a Jérran pour ÿ mencrleur train de Mar- 
chandile, ilz apporterent quelques Porcellaines & aultres fa freluches a vendre, quifutvenduentreles noftres, Ceulx cy 
direntauffi qu’il n’yavoitaftheur nulles Efi peceries a Jortan | & quéoresiles Zoncques {e partoyent premiergnent vers les 
CHolucques, | 

D'advantaige nous vindrentaufli :bborder quelques Canoes de la ville avecq Bonranas & aultres Frui@z , & Poulletz 
pour raffrefchiflement, que le General laiffa troquer entre fes gens, affin qu'un chacun fe pourveut de quelque raffre- 
fchiflement, 

Lejourenfuivant tournerent les fufdiétz Portugees difans quilz avoÿent une Zurrr de Mecis , laquelleavons troquec 
avecq eulx encontre Drap, maisilz nousdifoyent quilz nela ponvoyent livrer jufques au lendeniain &ainf fontilz 
partiz de nous, | 

Le 3r.diét vindrent les fufdi&z Portugees derechief avecq encoresunaultre, quilz difoyent quil eftoit le principal 
entre eulx en Zerfan,ilz ont une Maifon fortifiee hors de la villéuné piete de chemin d'icelle,en icellefe tiennent feptou 

‘huiét d'eulx,pour y mener leur trainde Marchandife,achaptans les denres quilz envoyent puis vers A4/acca: ilz put 
auli} 
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. :PAn.r6o1. par Olivier du Nort dV/trechr.  Feburier. ss 
fi quilz demouroyenttous en Malaéra, ne venans'icy finon unefois par l'an pour ÿ traffiquer: lIzfei rent prefent au 
eneralde quelques Fruiétz &aultres confedtures gentiment orneez de fleurs &herbages, ce quefutapporté parleurs : à | 
(claves : le General leur feir de retour quelque dons de Toile & aulrre, &fe partans du bord furent deélafchéz aulcuns” 
oupsa leurhonneur. LRSrIt rs | SSI ES TITRE DHÉDERON RTE LUE M IBQRES ce : 


Lepremier Feburier tournerent trois des Portugees le matin a noftre bort,ayans quelques Efclavesaveceulx ,ilzfont :. 
us Meffiz natifz en ces Contrees a demi blancs a demi noirs,maïis entré iceulx il vavoirun Poriugecs natif de Portugal, =: 
uidiéquilavoit efté prifonnieren Hollande lors que la Flotte d'Efpagne y vint, &quilavoit efté garcon de Don Diego, un Fan FE 
| parloir quelques motz Flamands,aufli quelques Franchois,n’eftänt point encor pañlé les 30.ans, il fémbloit dé S. pou- CHER L 
rin,combien quil tehoitmagnifiquecontenance, Le plus principal eftoit démouré en rerre: nous penffions quilz au< APE | 
oyenr orés apporté & livré le Macé, mais ilz difoyent quil n'eftoit poinét preft encores + mais le léndemain-ilz letivrés : : 5: 2 
oyent, dequoy le General foubzconma quilz cherchoyen: de nous delayer pour cependant baftir quelque meñee ou: 10: 
rahifon.&l'effeétuer côntre nous:;äinfique neftions qu'une naviré & fort debilitéz degens par lafècouffe de Marre à: 7 
cftecauferétenimesles Portugecs a bort,pour prevenir toutte trahifün, alencontre decela env oyames en térre le Pilorëv: ::° 
hinoife 3 pour veoir:$'il nous {avoit faire avoir un Pilote qui nous conduifit à Ba“mboam , car le Pilote Mabife dis : 0° 
oirqu'ln'yeftoit poinétex periménté:, maisil eut efte volontiers felafché ; ñéantmoins a canfé ‘quene pouvions re: : 
jouvreraulcun Pilote fumez neccflitéz le retchir,pource quil s'en entendoitencores ure piece de chemin. Cependant necuvrenr 
Ivonstroqué avecq ceux de Zortan comme Fruidtz & Poulletz pour raffréfchir noz gens, donnant pour iceulx aulcunis 5 #éelebule- 
Couteaux de Normberñers, Miroirs, Aguilles, Toile & veftimens de Laïne, & aultres diverfes fraffoulleries ; mais furtout: : ni 
cela y fonten éftimé les: Reaulx de huiét, Ceulx de Zorran venoyent aflez troauer avecq nous tant femmes qu'hommes, 


ET. 


Le méfine jour furgit en cefte Radc une Zoscque lavane,qui éela{cha bien s ou 6.coups. :: AREA VAE Beliment le / 
_Lez.didleventroidé O:N.O.comme les Morfons en cefie faifon del année Venterit tés 72 1H6MRBHSrenresne Lr AUDE 


Le mefme jourenvoya le Gencral noftre Pilote Chinois aterre,aÿécq fon Pafport,a éaufe qu’on n'en avoit plus a fai-: ” 
esilleremerciaavecq quelques denrees comme Draps, Toiles &aultres Marchandifes | comme il nous eut faiét tref- 
randz fersiees pour Pilote & Trucheman : car de vray fineuffions recouveft ce Pilote, il ne nouseutefté poffibledepa- -::: 

rachever noffre voyage,;par ianr de bangs fables & feichereffes que nous fommes paflees, ceftoir ceftui-cy le mefmeque 

obtenimesaudeftroiét dé: Manillecn une Charpar charsee de Riz, qui s'eft puis perdue avecq fix des noftres, de laquelle 

l'avions lé avec 1e Pilote pour nous frvir de Pilotes & môlftrer le chemin, carilz y éftoyent fort praéticqz,eftantl’aul + [| à 

tre au paiavant comme at efte dit demouré en Bornes en tèrre. Aufli laiflames aller ic y l'autre Chinees qu'avions fauvié 34 

en Borneo de fervitude,apres que leseumes fort bien traitéz. RÉ Re ue 


Le foir vint un Portugees a bort,apportantdeux Bailes de CHac,qu'e ftoit environ demi Bar, pefant environ 200. li- Forrugees 1l- \F 
vres, il difoit qu’il n’y en avoit plus & quil avoit eu grande painea recouvrer ceftui-cy pour tenir fa parolle : mais a noftre Jake Maciss . M 
opinion eftoyent ce leurs anciens traiétz comme afñcz pouvions appercevoir. l 
| Le mefme jour du matin avons devallé noftre Artillerie , & fait nozappréftez pour faire voile, comme eftions rai- 1 
fonnablement bien pourveuz de Fruiétz comme Bonranas, Limons Granades & quelques aulires Fruiétz du pays , avecq 4 à 
force Tamarindes,qui font fantieufes au flux , au furplus de viande n'avions recouvert aultre chofe que Poulletz, car ce 
|fonttous Mahomettifies, qui ne mangent poinét de Porceaux, voire pour mouïir ilz ne toucheroyent au Lard pour le 
| mangef. £ 2 à SL a + 

Le 3 .di& feit le General affembler lés communs O Ficiers,comme Pilotes, Nautonniets, Patrons & Quartiermaiftres 
lavecq quelques aulires & leur propofaafcavoir que ainffi qu’eftions aftheur bien raffrefchiz ,.& qu’il n’y avoit nulle ap-. 

parénce pour y recouvrer quelques denrees pour y faire profit , fidebuions ores advancer noftre voyage, ou bien fi”?rennent # 
cftions fuffifament pourveuz pour fingler vers les CHolacques: furquôy repliquerent tant Pilotes que Nautonniers,que quilzonta 
n’eftions nullement ptouveuz d'Ancre ny Chable,nyaulires apparatz de navire neceffaires , ce qu'eftoit affez notoire a” ra 
J Admiral.il trouva bon avecq ceulx du conteil de tourner d’icy vers la Patrie au plus courtchemin , & droit prenans a ReHUASS LÀ 
ceft effe& noftre cours par l’eftroiét de Balamboam au coûté Eft de l’Ifle de Java Maior , & ainfi au devant du C. de bouna Ef prniede © 
perança VETS Hollarde,ou au moins vers quelque aultre endroit auquel noftre feurte & le vent nous permeéteroit furpir, deParice 
Le Seigneur nous veuilleadvancer noftre diffein au falut de nozames,Amen 
Le General relafchales Portugalois les laiffant pafler a terre,qu'y laifferent encor un des leurs a bort, nom me t4#7#- 
fin Nunes,les aultres ont promis de lé venir querre,mais ilz ne vindrent poinét. | 
uant a la ville de Zortan elle eft fitucc aurivaige ,&en icelle peuventeltre environ 1000.maifons faites touttes de pefcription 
l'bois,auffi nulles Murailles, Le Roy de la ville & du pays, eftoitalorsen Paffarvan,ou quil fetient la plufpart, ceft le imef- 4 orme 
me Roy qui pañlé s.ansavoit afiesé la ville de Balamboam quandles navires d'Amflerdam y eftoyent , laquelle il rediga a 
fa foubiettion : le Roy ancien qu’y fouloit eftre eft mort,& defraciné avecq toutte fa race. 

Enicelluy fiese de B4/amboam demeura grand nombre de gens;il y aun air mal fain , tellement que plufieurs y meurët 
& deviennent malades, ce que les Porrugees interpretent d'avoir origine de la grande effufion de fang qu'at efté faiéte 1a, 
l'infedion des morts que y furent occizexhallant de la terre, laquelle confume ores les vivans. 

Ce Roy fe fait nommer Rey de Sorbay, laquelle eftauffi une ville guerres diftante de Jortan, tellement quil eft orcs RoY perrptian 
de Sorbay,lortan, Palarvan & Balamboam,treftous Mahomeitiftes, a laquelle fete tous ces pays adherent , & font  fuper- “ER po 
ftitieux dedans quilz ne vouldrayent ains quilz deuflent mourir, enfraindreun feul poinét de leur Loy;principallement = 
au mäger de la chair de Porc, Ilz ont leur Pagodes & Temples la plufparten Bocages | coings derues, aufquelles ilz vont 
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au droift middi faire leurs oraifons , .& y ont quelques idoles dedanscoimme Ja façon d'un hideux Diable avec Corne! 


res poinétues & unctriple Coronc entefte, Icy en Jérram demeuroit leur principal Preftre, qui eftoitcomme Pape de ces er. 


droiétz,ilavoit courtavec plufieurs maifons un trait de chemin dchors de la ville, &eftoit paffe 1 20.ans d’eaige : encorcs 
tient if plufieurs femmes qui lefchauffent & l’entretiennet de leur l’aiét : car il ne fcautoit par veillefle vfer d'aultre nours 
situreny vivre. fans cela; il cft grand ennemi des Creftiens ; mais ce noñobitant:permettle Roy aux Portiisees de y| 
demourer librescomme aufli aultres Nations,pource quelles caufent grandz profhétza fes pays; auffine prent il poiné 
de page ny Tribut d’aulcun eftranger, Ces Zavans font vaillans, mais mefchans :'carcas quilztrouvaflent un homme 
{ul ilz le rucroyent pour fesaccouftremens ou argent, & concernant teurs femmes: ,-pres d’icelles on ne fe peult appros 
her a un pas ou deux pres,ou ilz fe ÿ oppofcroient je taisde les attoucher , ces femmes font accouftreës de toille de Cot: 
ton,& tafchent continuellement du Zetel. tue lieicrtl qui! : | 
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PA OEM : Le4.dict du midtin en Dimanche au poinét du jour fommes pârtiz avecq une maree avantagieufe de la ville de Joÿr4» 
Havede NOUS AVIONS le Pilote CHalais avecq nous avecq un Portugees pour nous fervir de Truchemans & monftrer le paflige dx 
x "_ deftroiét de Balamboams , car ilz nous fallut derechief paffer a l'aultre cofté entre l'Ifle de Zava 8 Madura, & eftans finslez | 
Æenviron une lieue au dedans du deftroi&, lors s'eftend l’Ifle de Madura E.& O.& lé paÿsde Zavaidecheoir vers le S,E:mais 

: icy eftoit il derechieffort gué;tellement que venimesen 2.& 3,braflées, la ou que finglames deflus pafle fix heures avecq 
roide veñtdfeffanshoftre cours E,Sud Eft, La Mereftoitplane &lefondz mol argilleux: mais]le Aux nouséncontroi cs 


| 


ncantmoins apres iniddi paflamies ce gué,au cofté Eft de Madura giftune petiteronde lflette diftänte d'icelle cnviron de] 

mie lieue,entre ces deux finglamesla eftoit il profondafez,nous ny trouvions poinét de fondz; &ainfi parvenimes en 

Mer, & dreflames noftre cours S,E.al'E,vers le deftroiét de Balamboam , Le venteftoit N.O. affez roide, téllement que de! 
Voyentune. {oir callathes no voiles flottäns partonttela nuià ça & la. rio) | NA 


grande nef 


ren Le ; .di@ du matin feimes voile, le vent commedevant;noûs nouseftionstenant Pallar van, laiffant Panerncan audos,” 


Contrefaicture d’un grand Galiôn Yetiu de Malacca ; aÿäni 800. hommes | lien encor une Armee ,; Mais a caufe que les defpens furmontoyent l'eftime"| 
edans , naufrage en certains rochers cachéz eh Mer , leur intention eftoit du prinfaut & que leurs gés a faulre d'argent & vivres s'enfuioyét, il n'en en 
de nous attendre au pas ati deftroict de Balamboi, & de nous envahir, mais | füivit rieh & ce grand lion deinouraafliz icy , inais les gens & ce qu'il y | 
le vent Monfon que y vente fouverit en ces endroictz,les empefcha quilz ne | avoit de precicux fe fauverent,& leur entreprin{e alla en fumee : à quoyoi 
Han pafler icelluy deftroict ; aufli eftoit leur difleing de tirer vers Am- | peultadmirerl es jugemenscachéz de Dieu , qui des ordonnances humaines 
ina, pour émpefcher aux Hollandois & aultres Nations leur commerce & | difpofe commeil seule a qui foit louenge en toutte eternité cd 
negociation eñ ces quartiers la, leur debuant a cefte fin feconder d'un aultre | | 


alacca ri, eV 


OT Dee 


| iglans lerivage & parvenimes ainf de foir en l'embouchure du deftroit de Balamboam laquelle entre S.entre l'Ile de Baly PE 


. & que les Portugees les en avoyentadvertiz de nous : mais Dieu l'empefcha , & fa main mifericordieufe anncantit leur 
? crucldifiein. 


: PAn.réor. par Olivier du Nort dViréchr. © Feburiers 57 
nous dreffimes noftre cours S,S,O,&environ iniddiveimesune nefen Mer , laquelle avoit un grand Maft, &gifoit fans 
rade , nous tirames verselle & a l'approcher a un quart de licue pres, s'apperçcumes quelle eftoit immobile au fond, 
affiz en certains Rochers incognuz qui eftoyent la foubz l'eau , pource que ne voyioinsaulcunes aultres feichereffes où 
HflesicyaFentour , dequoy eftions fort cfmervcillez ,ceftoitune grande navire de bien cincq ou fix cens éharges,ch la- 
quelle veimes encores aulcunesgens. PAC K> 

. Le Portugalois Frarcifco CMnnges qu'avions auptes de nous nous donna cefte inftruétion touchant icelle , difant que 
cefoit le Galion de CWalacca , lequel y eftoit cquippé pour tirer vers VIe L4mboina ; pou ÿ fecourir les Portugees ceñoit & fon 
kefquelz y ont un fort & y eftoyet fort oppreféz des habitans ; penfans dorefenavant s’en affurer;tellément que ny 14 °° 
nya Banda perfonne qu'eulx ne pourroit negocier ; d'ou quilz vouloyeñt puis pañler oultre vers les CHolncques. Mais 
Dicu tout puiffant rompit eur diffein par ce naufrage, combien que les gens en pouvoyenit a laife éfchapper : éar Ja na: 
vire cftoitaffife deffüs l'eau tant feulement attachec par le Qwie/ : el eftoit confumce defia par le derriere tel que noftré 
conjedurceftoit quelle yavoit efteempeftree paffe deux où trois jours, ôres éftoyëtilz fe trâvaillans pour fauver les biës n 
Noftre prefumption eftoit auffi quil eftoit venu icy pour nous encontrer & nous obférver , & auilz avoyent eu advis de à 
nouspar terre, fachans que nous devions päffer par lé deftroiét de Balamboam , a caufedesvens CMonfons qui y ventent 1 À 
ainfi, car aultrement eftoit cecy hors de Jeur chemin pour fingler vers 4zboina, pourquoy le tenions pour certain Be 


Quelle ref 


AP 


. Les Portugecs difoyëtauffi qu'ilz eftoyent de prinfault d'advis en Ufé/acre, d'equipper une armee de 4, bit 
resavecq quelques Brigantins;pour méétre en leur fubieétion les Ifles Molacques & Banda,mäis les exceilifz deff pensyne: des For 
ccffaires avoyent empefché le diflein,eg oultre s'enfuyoient ceulz Ja quilz avoyent defia fouldoÿéz afaulte de payement Holucques, 
à vivres auffi font les Ifles Molncqnes fort infalubres , & peu provues de vivres pour tel nornbre de gens ; tél que perfon- j 
ne nyalloit volontiers, a raifon dequoy fe perdirent l'entreprinfe & les defpens yemployéz, cecyeftoituhe grande navi- \' 
vire qu'avoit bien 7.ou 8. cent homrhes , & pluficuts accouftremens & vivres, pourconduirees Molicques,& ÿ achever 
Jeit entreprinfe conmeavon$ dedui& deflus. ; QUE | 
Nous s’approchames tout prez du Ga/ion jufques a deux coups de Coulouvrihes 


: prez; mais plus prez nyofons ap: 
procher pour n’eftre accablez au mefme dangier ; tär par Je changement de l'eau s'apperçcumes de la feichereffe &des 


Rochers cachéz,coïbien quilz foyent totallcinent deffoubz l'eau, fans donneraulcun figne de feichérette, Noître Pilo- 
Jote Malaccois difoit qu’il y avoit navigué fouvent icy,mais quil ne fcavoit rien de ceftefeichereffe , cllegift enviton deux Entrenten 


. FR ARTE RP é ee 3 É RE : “ J'embouchue 
lieues & demie de Java en biais d'itelle, nous laiffämes la feichereffe aveca la navire en Mer de nous > &Coftoyames fin- redu de- 


grandes navi- .. 


SR, 0 R MY 


- amboams 
& 1404 Maior.L'Ifle de Baly pays efleué s'eftehid icy E.& O,noûs finglames a 
s'appeciceumeseftre grande profondeur & rochiers advancéz avecq aulcuns 
mes noftreancré eh 3 o.bräffces, chez une Montaigne hominec Praccade,qu 
fur laquelle le Ga//on eftoit affiz, gifoit Na l'O.& S a E.d'ity environ 4.lieu 
bie,de ioir.il devint tout calme, & le vent vitloitde terre, | | RE I LENR EE 
. Lcc6.dit du matin le vent N.O.aflez roide, levatnes nozancrez pour entrer au deftroiét, au S.de noùs véimesuneou : 
verture qui n’eftoit point ample, & d'icy jufques a l’Ifle Bal cftoyent bien z.ou ;.lieues, & au milieu gift une petite ron: 
de Iflette,il devint tout calme;tel que fumes neceflitez s'arrefter derechief,la vindrent bien $.où c. Jonques de Balämbosm, 
qui vouloyetit cftre endedans, mais a cafe dela fufdidte bonafie il leur fallut auffi s’ancter aupres de nous. ! Le General 
meitenicellele Pilote Maleccois avecq le Portugees ainfi que M'avions plus befoing de Pilote, & nous demourames icy 
par tout ce jour & Je fuivant : car combien qu’euflions deux ou troisfois leuée l'ancre , finéfalluril Je réjééter derechief 
par bonaffe & vent contraire;auffi y trouvames profondeur fort défrciglec & fondz drefléz. ANA UE | 
Le 9,diét vint un ventelet du Nort a raifon dequoÿ leyanes nozancres , & finglamesainfi avant füivans]a longer; UGS 
qui s’eflendoit S,a l'Oucft &S,S:Oucft environ trois ou quattre lieues de l'ouvèrture; tel qu'eñtraines au riddi au ray Moide Bac 
deftroiét , ayans l'Ifle de B4/ a basbort & avé a eftribort;ou qu’il y a une lieue de largeur & 2. où trois lieues de Jon geur, lamboam 
fc vent cftoit foible du Nort Nort Oueft , tel que pouvions juftement furmonteren finglant le flux, 


| 0: nous tenimes auffi 
toutte la nuiét voile ayant venteletz foiblez & eftions efmerveillez que le flux ne nous reculoit point, car il court icy fort 


violant nonobftant nous pañlämes celle nuiét le deftroiét, lequel s'eftend vets le dehors Sud Sud Eft tout tenant l'Ifle 
de B4%., on y voit une colline ronde , laquelle de prinfäult famble eftre üne Ifle ; derriere icellé s'eftend une 
grande courbure ou deftour avecq plat pays la gift la ville de Balemboam. Celtl'extreme coing au cofté Eft dé Javs 
AM aier. dt) 

Ec10.diét du matin eftions noûs fortiz le deftroiét de Balamboim , & voyions le deftroiét dertière noûs fetré aveca l'in 
fc B4ly,quile rencontre comme un coudé,nous avions Je coing des Porceaux de 844 E.S.E, dé nous, &faifions noftre $hroia de 
cours vers leS.O:pour nous boutteren Mer, ic ventde l'O. N.O.avecqtamps fercin.Le pays de Java declincicy veis l'Os : 
autant que noftre veue pouvoit porter, D E 
Lei, diét du matin le vent d'Oucft ; avons veu le pays dé Jads Noïd Nord Eft de nous 4 
ulcunes guillees , le vent continuant del'Oucft , finglames vers le Sud 


un traiét d’Arquebuzé pres de Jéva , ou que 
rocqs cachéz routtenänttèrre , nous geéta- 
i du pied vient touchét la Mer, Ja féichereffe 
es, tar nous le pouvions bien Veoir de là Gas 


LIÉE T ou milmnrr TE + 


| yans vent roideavecq 
 Jufquesa la haulteurde 13,degréz , &ain- 


dercchiefune piece vers le-Nort ,a cauf du ventcontraire: car nôftre cours versle Cap de bons Efperance cftoit Oueft 
au S.& O,S,Ouecft, 


H z Les, 
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58 YAn.r6or.  Woyaægefait auteur du Globe Terrefre,  Feburicr. | 
Le 18,diét du matin le vent O.foible, avons eu icy au middi le Soleil droiétement deffus latefteen Zenith, &eumes 
calme,nous avions la Latitude de 11.deg.20, min.cefte bonaffe dura 10.jours, tel que s'avançames peu. OU PAST 
. Le premier de CHars nous vint un bon vent vers le foir du S.S.E. avecq raifonnablefrez , nous faifions noftre cours 
O,S.O.& O au S.cftans en haulteur de 12.deg.au S.de l'Equinoétial : le vent continuant avecq une frefchure routtiere du 
S.E.aultant que les voiles pouvoyent porter. LEE | 
Ler4.dié le vent & cours comme deffus eftansen haulreur de 20.deg.44.min.icy trouvames que declinions plus vers 
Je S.que noftre addreffe recherchoitnous dreffames puis noftre cours vers l'Oucft. pti 9 mean 3 
marre Ler9.diét le vent E.& noftte addrefle O.au N. avons eu au middi la haulteur du Soleil en 24. degr.45. minut.parce 
changement de haulteurs troûvames quele Quadran declinoit versle N.O.plus que deux traiétz, car ainfi que finglions 
O.& Ou N,neretenions neantmoins non plus que O.S.O.nous coutinuions noftre cours O.au N. & fommes venuz 
au 24.diét en 28,degréz 10.minutes. | dE ŒUSRE is 710; d 
| Le2s.& 26,diét avions calme, telque n’avançions rien : le Soleil fe levoit du matin fur noftre Quadran E.S.E.vers le 
; S.& fe couchoit N.O.vers le N.cftans en 28.degr.4s.min. CR UN OU D HOT 
. FA ‘ < Le 27.& 28.dict le vent derecheif de l'Eft Sud Eft , avecq pluies & roide frez noftre cours Oueft au Nord & Oucft 
ordOueft, , 3279 | r 


Le premier L#writle vent E.S,E.aflez roide , tenans encores noftre cours O.au N,& O.N.O.mais ne retenions que 


Oau Sa caufe que le Quadran declinoit de tant. Au middi la haulteuren 30.degréz s9.minut. 

_ Lea.diét le vent comme devant lahaulteur du Soleilen 12.degr.15 .Aminut,Ceftoit un frez roide , tel quil falloit caller 
noz grandes voiles, noftre cours eftoit O.& Oau S,pour venir a la haulteur du Cap, | 
Le s.& 6.did le vent S.S.E.avecqtempefle;autant que les boulingues pouvoyent porter ,noftre cours O.auS, 
| Le 8.dié le vent S,E.foible, mais beau tamps,au middi la haulteur de 34.deg.45 .minut.faifions noftre cours O,N,O. 
(4 & O,au Nortaudceflus du Quadran, de à, Lit pat & @IDHMOIDY JC | 
| Ler2.di& le vent du Nort foiblement venant efoit noftre addrefle Oueft Nort Oueft & Oucft au Nord: mais 
1 nous _ retenimies plus que Oucft , au middi la haulteur du Solcilen 3 5 .degréz & 30.minutes, le vent du Noïdavecq 
bonalfe, | O2 ht RUSA À RER den 

Le : 3.diét de foir le vent O.S.O.avecq orage. flottames celle nuiét fans voile, ot 1 

_ Le r4.didt le vent comme devant dreffames deux boulingues & faifons noftre cours au plus pres N, ©. icy alloit [4 

Mer fort caue, Au middi la haulteur de 3 s,degr.ro.minut. tx? Où dures 1iovs PDO HOME RNA 219 


D sn Le19.diét avions continuellement ventz variables avecq bonaffes ce que duraencores. Ce jour fcit diftribuer le Ge: 
die, neral en rantzon quattre Choppinettes d'eauice quieft moins qu'une demie pinte, a caufé que le vent nouseftoit fi con 
L _ traireeftansenhaulteur de 34.des,30,min.le ventencores inconftant vers l'Oueft. GA LAVE ME 

NL Le 22.diét du matin le vent roide du Oueft Nord Oueft avecqrempefte , fortit noftre trinquet de fa flefche d'hault en 
l 1 bas, ceftoit un nouveau voile depuis naguerres attaché, nous retirames noz voiles & flottames tourta la nuiét & jouren 
Lil latempeñte. | | . ” 
à Le 23.& 24.dict le vent encores vers l'Oueft & O.N O finglions vers le N.avecq raifonnable tamps , la Mer fe planit 
ù & cumes quantité d'Oifeaux, l'eau fe changa au verd , de nuiét il devintcalme ; à veimes de foirau premier quartier un 
1 voile N,E.de nous,mais fe l'avons ofte de tefte,comme femblant eftre un feu. ES ri ju ob 
DO e Le2s diét la nuit precedëre veirent noz gens clairement un feu du Nord E, tel quene {cavions point que ce pouvoit 
D UN de bon eftre,mais au point du jour apperçeumes la terre N,de nous,aufliau Nort E.de laquelleeftions diftansenviron4.lieues, 
y Mb F6 fon nofreconjeurceftoitcecy le pays fitué éntre Cap Falfo & bonva Efperança, tel que Dieu nous y preferva merveil= 
; || Hzontde  Jeufement par ce feu que veimesau pays, car felon la conjeéture des Pilotes eitions nous encor 200, lieues vers l'Eft du 


Yon vent, 
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« b À Mois Cp de bonna Efperanca,& avecq ce vent O.allans NN O.s'ileuteft roide, {erions tout droit donnéz en terre , mais ainfs 
1. DE nn je : s k Li os TE mt ir Mu 

Œ MAIN : znça * quede certain apperçeumes le feu,fe bouttames incontinenten Mer, & du matin n’eftions point cincq lieues de terre, 
D D. ainfi qu'apperceumes le feu ; ceftoit unterritoirehault efleaédeclinant un peu vers le N.E.& E, avecqunerondecolli- 


> 


t'on 
| è ne, il devint fort nebuleux combié qu'a labri avecqbonafie : au middicumes la haulteur du Soleil en 34. degr.3 s.minut. 
A nous flottions par bonaffe jufques au foir & reparions noz voiles, De nuid tourna le vent vérs l'O. nous feimes voile 
| E. dreffans noftre cours S.S.O.au pluspres,de nuiét veimes derechief feu E.N.E.de nous, w 1 
| _SSS Le 26.diét du matin veimes terre N.N.E.dé nous, le venteftoit O.affez roide & noftrecourtsS, S. ©, il vëta fi fort que 
fumescontraindz retirer touttes noz voiles flottans tout le jouf'fans voile jufquesa la minuié quil devint calme , nous 
finglionsau plus presdu vent N.OauN. ÿ 
e. Ont sene de Le 27 dictau matin veimes le pays de nous N.E.& N.O,le vent du tout calme , au middiavions la haulreur du Soleil 


VTC 


1 en 34.de8.40,min,.nous eftions environ 6.ou 7.lieues de terre, | 
1 Le 30.diét le vent N.O.ayans un peu paravanteu une tempefte de l'Oueft, Nous defployames noz grandes voiles & 
© tirions au vent Oueft Sud Oueft,du middi eumes la baulteur de 37.degréz & 30.minutes, La Mer devint plane nonob- 
ftant quil ventot fort du N. O. tellement que du middi retirames touttesnoz voiles , & de nuiét au deuxiefme quartier 


| 

} | 1 | 2 tourna leventversleS.S, ©, avecguillees de pinye,nous haulcames noz voiles faifans noftre cours O.N.O.cn ample gi 
15 | É ‘ 

an | ton & bon advancement. L 

| JDN msn | Lepremier<#fa) avions le vent S.O,avecq tamps orageux;faifions noftre cours vers le N.O,&t conjetturions le C,de 

OU ions Donsa Efperançca cftre diftant de nousenviron 4; lieues. Au middi le Soleil en 37.degr.1;,minut, 
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Le 2.did le vent la plufpart Oueft, nous ne pouvions tirer plus haul:que N.N.O-& vers le N, avectaifonnablefrez 

par tout le jour, De nuiétle vent S,& nous faifions noftre cours 
Croifeeen 35.degr.15.minut, 


. Le 3 diétau matin,avons veuterre N. Nord E, de nous , laquelleeftoit bañfé & fembloir une poinéte fortante com- 
me une Ifle de laquelle eftions encores diftans bien fix lieues : nous gectames la fonde & trou vames 80. braffees de pro- 
fôdeur, mais a la fonde n’y avoit nul jndice du f6d, é'eftoit au middi & nous voyiôs encorés la terre N,.N.O,de nous, ayäs 


haulteur de 3 s.degréz &20.minutes, Nous conjeéturions d’eftre tenant la Cap de bonna Efperança , & dreffames noftre ont capde 


cours vers l'Oueft continuantzainfitoutte la nuiétavecq bon avancement , le venteltant ER, Ce mefme jour de foir dise dev 


veimesencores laterre N.de nous l'ayans coftoyee tout le jour en Ocau N.environ fix ou fept lieues d’elle;avec fort bon 
advancement.Le vent Eft & l'eau plane. | | 


.…Le4.dict du matin ne veimes plusterre ; pourtant conjeéturions d'éftré vers l'Oueft de lextreme de bout de Cap de 


bonna Efperança, & les Pilotes drefloyent leur erre N.Oueft a l'Oueft vers l'Ifle de S Helena, ce que nous refiouit grande: 


ment, prians noftre Seigneur de nous vouloir dorefenavant côduire jufques a la Patrie. De nuit la haulteur de l'Eftoille 
| 34-degrez30,minut, | | 
| -Lec-dictle vent N.vers l'O. haulteur du Soleilen 33,degréz 10, minut, la retenimes le vent s-ou6, jours de l'O.& 
O:N:0O.jufques a ce qu'arrivames en 30.degréz, LG 
: Les r.diét du matin,leventçencores N.O.aflez roi 
di la haulteur du Soleil en 30.degréz 10.minut, 
: Duwfirapres Soleil couchant vint le vent derechief bon du SO: & du S.nous faifions noftre cours S.O.a lO.verss, 


| Helems;nous avions ew6.jours vent contraire avecq aulqns orages du NO... 


| Lézgidiétle vent S.E, fort roide faifions noftre cours N. O. La haulteur du Soleil en 37. degréz & 1 5 .minutes jayans 
| bonneptogrefflion.: | 


Le 18.dié avions le vent du Sañez roide,nous faifions noftre cours N.O.La haulteur du Soleil en 2z.degr.:0.minut, 


de finglions au plustenant d'iteluy vers leS.O.trouvames au mid- 


Pafert le 


O.au N.avecq bon avancement , ayantla haulteurde la 5on su: 


(pe- 
eus, 


éftansderechiefrepafléz le Tropicum Capricorni. mail 


Le 22. did le vent & cours comme devant, Au middi la haulteur en 16.degréz 30,minut. 


De nuictau deuxiefme quartier prefumoyent les Pilotes eftre en 1 6.degréz, & dreffames noftre cours vers l’Oueft, ilz 
conjé@uroyent eftreenviron 120. lieues a l'E.deS Helena, LEA 

+ Lézssdiét le vént du S.raifonnablement bon avians;au middi le Soleilen 16 degr: bons faifions noftre cours O.& ©. 
au S.icy avions en un jour bien 7,ou 8.fois pluie bruineufe & puisderechief beau tamps, 


Capricornle 


Le rédiét du matin au point du jour avons veu l'Ifle des. Helena ON.O de nous, Ceftoit une fe efleuee haulte,qui L'Ile de Si 


À : : £ : = Helena de 
fembloitaxoir de longeur bien deux lieues, & vers le Nortun Mont drefle, vers iceluy finglames toutte la journee avecq veus 


un roïde vent S;E.jufques a ce qu’envers le foir furgimes ale Rade de l’Ifle S.Helewa. Cefte Rade eftoit au cofté Nortt, & 
nous avions le pays S.E.de nous, la s'arreflames en 14.braffees tout tenant une Baye qui eftoit la premiere , apresque fu- 
mestournéz autour du hault coing,au deffus duquel en une Montaigne eftoitune grande Croix : Et la Baye ou que VE. 
glifeeft & l’eau defcend,eft environ un traiét de Coulouvrine plus loing,a laquelle courrimes le jour enfuivant. LeGe- 
nerabpaffa la mefme a terre, & meit ordre au chargemenit de l'eau , & ainfi quela Mer y eft un peu ardante & que n'aviôs 
qu'une Came de Borneo,il nous covint devaller avec Caques & l’eau douce court tout tenät l’Eglife Evir un jeêt dé pierre 
jufquesen Mer, La aupres efloyét beaucoup de Figuiers efquelz eftoyët force Figues,mais no? ny trouvames nulz Oran- 
gers ;encores yavoitilun Dactier: mais d'aultres Etuiétz ne trouvames point.lcy d'advätaige y avons veu fur l'Ifle quel- 
ques Noms des navigeurs Hollandois vers les Indes Orientales de l'an 1599. Mais de cefteannee ny avoit eu encores nulles 
navireshyCracques, hormis quelques navires de Portugal, qui tiroyent vers C4#gola, qu'y avoyent eftées au Mois de Fe- 
burier;l’an 1601. | 

Le 28.dit tournamesderechief vers terre querreeau,mais a œufe quil avoit fort pleu celle nui&, l’eau eftoit fort trou- 
blee & efpeñe, tellement quelle n'eftoit beuvable,mais au middi que le Soleil fe montra, dev 
chargeames ce jour la & le fuivant apres touttes nOZ 
tité de Poiffons,quieftoyent la meilleure nourriture queeumes Ja,car combien qu'il y a force Boucs & Oifeaux la, on ne 
les peultattrapper fi fauvages font ilz. 


Éc 30.di&t donna le Gencral a un chacun congé de pafleren terre,qui fe vouloit recreer & s'il pouvoit recouvrer quel- 


int l’eau auffi claire ,telque Recenvrent 


C là d À 2 na à d eau freiche 
aques p aines d Eau : OZ gENs Prin rent ce pen ant grande quan- fur S.Helents 


£ F . ai . re wi G 
que Animal ou quelque Verdure a fon gouft fur quoy la plus grande partie des gens pafferent en terre juiques au font. on eus 


met des Montaignes ou que les Boucs à Porceaulx feriennent , mais ileft fort hault &fafcheux a y monter. [zattrap- cr Cl 
perent deux ou trois Boucqs , avecq lefquelz ilz retournerenr apres le middi a bort, &environ deux heures devant 


Soleil couchant feimes voile nous partans de l'ifle Sarnéf Helena , ladiéte Ifle äfcavoir la Rade ou qu'eftions an- Fartent de 
créz giften1 s.degréz & 30. minutes. Nous dreflames noftre cours Nort Oueft au Nord , le vent affez bon du S.Eft Helenss 
avecqtampsferein. 

Le: 1:diét du matin ne fcavions plus veoir aulcunc terre ayans le vent & cours comme deffus. 


Le premier Juing le vent Sud Ef , fifions noftrecouts Nord Ouelt a l'Oueft , nous conje&turions que Île Quadran 
Nortefteroit icy un bon demy traict. 


Les.did le vent comme deffus au middien haulteur de ro.dest, 30,min, dreffames noîftre cours N, O.au N.a caufc 
que n'avancions guerres vers le Nort {ejon noftre progreffion. 
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60 lAnñr6or. Voyage fait autour du Globe Terrefire , luing. 

Lineaten. - Le7.diét le vétd'E. fortfoible,avons veu du matin l'Ifle# 4 cenfion Nort de nous, nous y eftions diftans 6. ou 7. lieues. 

fon Au middiavions la haulteur de 3.deg.20, min. & noftre conjedture eftoit qu'icelle Ifle eftoit fituee en quafi 8.depr.faie | 
fionsen outre noftre cours vers le N.O, 


Patent Le 14.diét Ic ventencores E.raifonnablement bon, parvenimes au middien la haulteurde s,ou 6.minutes au N. de la 


séni. Linie, & fommes ce jour la pafléz pour la quatriefine fois /'£qninottial,& finglames d'icelluy vets le N.N.O. 


Lers,di& le vent E,S, E.raifonnablement bon faifions noftre addrefle commedeyant : Au middi parvenimes aa 
haulteur d'un degré 15,minut.au Nort de la Linie. | RS 
RE Le :6,dit du matin veimes venir fix Voiles Nort de nous,envers nous : nous addreffamesauñli droïftement vers clles | 
Hollandeifes Ÿ approchant , avonsentendu queceftoyent navires Hollandoifes. 7 Avrflerdam , dcfquelleseftoit General laques Heems- | 
nas kerck, cftant fix grandes navires tirantes vers les {mes Orientales , il avoit environ deux mOis quelles s’eftoyent parties 
als, d'Holläde, & nous difoyent quilzavoyent perdu leur Vice-Admiral avecleur Brigantin,ainfi quelles s'eftoyét côbatuez 
avecq13.navires déguerre Efpagnoles, quilzavoyentencontreesenviron les Iles dus Sal, Leur Brigantin eftoit cAVOyc ou 
ptins,maisle Vicc.-Admiral ilzefperoyent quil eftoit a fauveté. ao 
Nousavonsicy auffi eu nouvelles de celle glorieufe triumphante viétoire , que l'Tluftre Prince & Seigneur CHasrs- 
êins de Naflamve avoit acquifede nos ennemis Efpagnolz en Flerdres , en une journee ou quilat cfté perfonnellement 
prefent & par la grace de Dieu obtenu la viétoire , avecq la mort de plus quehuiét milleennemis , Yeftant? La duiral 
d'LArragon mefme demeuré prifonnier avecq plufieurs fignaléz Seigneurs & Capitaines » dquoy n'avions alors poinét 
petite refcourffance. | 
- Encores y avonsentendu de quelque cfmeuté d'Angleterre , en faqueile a cHékrd Excefler avoit efte couppé latefte, 


Se ptet avccq aulcuns aultres grandez Scigneurs,a quoy cliceftoit ceffée,, araifon dequoy l'Admiral trouva d'advis de prendre 
Hollandoifes noftre cours par. derriere Angleterre & Efcofe vers Hollande, Vers le foir fe fommes defpartiz s’entrefaifans quelques 
falues honorables du Cañon,dreffans noftrecours vers le N. N. O.finglans au plus pres du vent S, E. vers le S,S. Oueñ.! 
Nousavions la haulteur de2,.degr.4o,minut.au Nort dela Linie, 
_Lezo.dié le vent S,S.E.foiblefaifions noftre cours N.N.O.au middieumes la haulteur de 7- degr. cftant apres rmiddÿ 
il devint du toutcalmeavecq vent inconftant,tallementque fe tournames bien unefoisoudeux, Denuiét cumes force 
pluies quicontinuerent trois ou quattrejouïrs avecq un vent Ouélit, 
Voemre.  Le24.diétavionsun ventfoible du Nortavecqabri,fe boutamesen loo,faifans noftre cours au plus pres versie Nort, 
on — de foir nous vintun vent N,E.au N.avecqrouttiere frefChure,tenionsioftre coursau plus pres ©. au N, ceftenuié vci- 
mes derechicf le Pa% Norten haulteur ds 10,degréz4s.minut. en : 
Le2s.diét le vent NortE , faifions noftre cours vers ie Nord Nord Oueft ; ayans haulteut de r 1. degrés &4$. 
* minutes. 
Le s.Zuiller le ventroïde de l'E.N.E.fifions noftre cours N.N.O.avions au tniddi derechiefte Soleil perpendicalaire- 
ment par deffus la tefte en Zewb,eftans quafi defloubz le Tropicums Cawcri. 
Les.diét lé vent de l'E.faifions noftre cours Na l'O,au middi eumes la hauÎteur de 27, degr, icÿ veimes flotter beau 
coup de la Herbe nommee Saragoÿ/e. | | 
Le 13 .dict la haulteut en 32.degréz & 30.minûtes , icy ävions calme laquelle dura r5.jours, & nous y voyionsencos 
res force Saragalz. | 
RP À Le 22.didt eftant Dimanche feit le General diftribuer tout lc pain qu'eftoit dedans la navire, duquelchacune perfonne 
dernierpain, en avoit environ deux livres la plus part demangé des vers &corrum pu, tel que la moitic n’eftoit point bon, tel que dela 
avant n'eumes que Riz avecq lequel nous fahoit pañler. Fes 
… Le 28.diét du foir le venteftant vers l'O.fortfoible , faifions noftrecours vers le Nort pour venir au deffus de Cores 
& Floris. Nouscftions ke jourenfuivant en 36.degr.& avions jufques a ceramps du 13. ditto toufiours quafi calme, tel 
Yenvent que nee cependant point 32,degr.zo.min, avancéz, maisores ne vintun vent roattier bon de l'O, veimes encor for- 
CcSarago|(}s. | 
Le SE d'Aougf eftoit ie vent roide du O,N.O.nousfaifions nofttecourffe Na l'E, & avions au ruiddi da haulteur 


\ 


Em4. gs de 40.degr.bonscftant encores a l'O.des Ifles Corves & Floris environ 45.lieues. Le Gencral avecq les Pilotes trouverent 


keure , GE 
“hate Lon d'addreffer noître cours vers le Canal d Angleterre & Françe pour tirer en Hollande, acaufe que noz vivres & appa- 


gatz de navire ne pouvoir fouffrir l'erre par derriere Angleterrc;fuivantceftadvis âvons drefié noftre cours vers le Nord 
EftarEf. 

Le 11.diétävons veu un voile Eft de nous, vers lequel finplamtes, mais il nous devanca;de façon que ne le fécumiesac- 

coufuivre,a raifon dequoy faifions figne tirans du Canon, &callames lagrande voile nous bouttans en loo par deux- 

fois,pourquoy il nous attendit par quelque efpace de tamps , & a l'éppretheril feit figne ch tirant furquoÿ lui voulans 
Vne plèce de - y : ; TENTE +. é.. 

and aa de. fefpondre avecq une piece de devant laquelle au deflafcher, frompiten pieces quelques piecés volantes de roideuren 

td sm Jair , & deux contre la Gabie tél quelle rompit eh trois pices , lesaultres s’efparpiiletent ça &la , de façconqu'onnefe 

« pouvoita peine apperçevoirou qu'iceile picce avoireftée, Le Coneftableeftoit rejeête dedahsun trou & fa jambe rom- 

pucen oultre bleffé en divers endroi&tz, fon garcô demeura mort fubireinët,ce fut merveille qu'il n'en demeura plusde 

mortz: car l'Admiral avecq plufieurs perfonnes n'en eftoit pas loing dela ; au defloubz de la piece eftoyent deux gros 

poultrés mis en pieces du coup , la navire qui nous attendoit voyant éela pourfüivit fon chemin , & il nous con. 

int caller noz voiles ; faifans une aultre Gabie de ja flefche, failions puis noftre cours Eft NordEft, le vént de l'Oucft 


_avecqgrande fefte bicavenüuz: 


… meau devant de laquelle fe fommes ancrézenviron le middi , Avecq 8 


lAn.r16o1. par Olivier du Nort dY/trecht: Aoupft. 61 
Nord Oueft,& de nuiét perdimes de veuc la navire, A I 43 ae PTE A JE LR de 
Le 13.dié le vent. Q DEEE à 09: ON ANS en haultetrde 48.déertis.mMinut/ Les Pilôtés vindrent avecq leurs 
Chartes aupres du Generâl,defquéllés l’une ténoit qu'éftionsencotes 8okliéies dès Süthimgues ;-& l'aultre environ 105. 
lieues nous faifions puis noftre cours vers l'E N. RW IHAIC 
Le 14. diét du matin avons jeéte la fonde penfans trouver fondenito. 
middieumes la haulteur de 49.degr.apres middi finglamesverslER. 
Le17,diét du matin penfames veoir terre N.E.de NOUS, NOUS } tanes |: 
che.Le Pilote Jagues qui s’eftoit vanté d'eftre icy bié‘ex petiehté difoic que fer * 
faert nos eftions au middi cn hablteur de 49.degréz & 25 iminutes ‘& finglamies cellénuict vers l'E a 
vent routtiet du Sud, ÉTAPES Mate eoluoo! sa she 19 198 Rois HE Te 
… Le 18.diét du mâtin au poinétdtr fout avons veu trois voiles E.de h OUS, nous S'addrélfamesers cites, & Icur parlames Trois nerires 
ilzdifoyGt quilz venoyétd'Embde,les deux tirantes véts$. Lucas, lätroilictme là plus grâde Vers Brafil, M mit fon Batreau causes 


brafftes, maïs ilny demeurarien alafonde, Au 


Les Pilotes onteniédu d'eulx qu’eftiôs encor hors du Cawal, 


S.O.avecq bon frez. Li EX TAN 
Le 19.diét du matin avons veu terre E.au N.de notfs, le v 


cs Surlingues, aux Rochers defquelles pou- 

vionsaflez veoir l’ardeur de la Mer:téf que  Ainfiqu'avions les Sorlingses Nortdé 

yfaert; bien que de foir nc lé fceumes vooir, & fcimes EE og 
me te 34 faerte 

Le 21,ditt le vent O.S.O,avecq pluye & ramps m Nr UNE SEE 

Le 24.diét du matin au poin& du jourenviron fix heures avorts veu Dovres &Cates, & demicheure apres uh voile qui set 
nous vinrabborder,& parler au General demandant fi avions difeniéde. quelque chofe 1ious fécourans d'un Chable & Cale 
d'un Pilote pour entrer la Mesfé, fe partañs environ le middi de nous, & nous pourfüuivimes noftre COUIS, 

Le 25.diét fommes füurgiz devant là Mexfe ou que bourames eh 100;attendaris fa matce jufques'au middi finglans aih- entrent 14 
fi dedans la Meñfé,a caufe quele vent eftoir igusfuméscontrain@tzs’arrefter à l'Ouéftdu Brie ; ou qu'eftions quafi don. Msuiee 
nézen terreau bas Rivaige. “y. ape See er: EN Le oh m MAR 

Le26.dié le vent éomme devant Sud & Sud Sud Oeft ; levarnes du matin hozancres pour fihgler vers Rorterdams. 
rande joye remercians Dieu de nous avoir ainfi 


mifericordieufement prefervéz,eftant en Rotterdainme grande licffe des principaulx & de la cominune ; OU Que fumes 


Fin du Livre: 
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Hocvaide “Efterio(ciues)*Septentrio, vefter Wlffes 
SERA. AMAR S A Magallano gurgitefalvusadeft. RER 
qu deserao per vada,per fcopulos,perinhofpita lictora veus, sous. 
PTT Searre | Pérg;totignotæcæca pericla viæz 0 © 


| dr sHocvade A È 


: guonsT ésR ot Et. | LUI LS af 
Ni6 2 romen Saluus adeft,venromulrum ja@atus&calto, 


spudRo- Jactatuslinguæ turbine, falvusadeft. 
© ques ds Ite Sabwrraié procul hinc, proculite 41 alignir 
a. ne Non cgovel tantüm murmura veftra moror. 
Fe un Altior Invidià meus hic Neptunius Heros: 
m6... Cuifidicendoparmea Mufaforct: 
3 _ Non ego mellitum canerem,mea gaudia, Janus; 
_ Ofcula nec Dominadeliciofa mex. | 
Vellem his fepofitisnoua gaudia dicere, vellern 
In laudées tanti protenusire viri. 
| .…. … HicvirhiceftnoftrisnovaluxexortaTheatris, 
Fo duo à ee -Hicdecus, 6, Tabuliseft (Abraham) tuis. 


‘Etnuncexitovans. Totus comitatur OVantein | | | 


JA | 1 

Inaudit a defcriprioncm Navigationis D.Obvaria Noort | 
< : : ki 

unici noftri [acul argonaute. Î 

$ 

? 


SE nulla Hominem Batavum Maria omnia cireum, | 
Circum Hellefpontos,ifthmos,terrafq; natantes : 
Errantem genuère; priusquam natus adoras | | 
Vltrajeétenfes Olivarius. Hic mare noftrum, | 


Nec noftrum qui confpexit, Septemgq; Triones À 
Linquens,qui Mundi per climata, per regiones À 
Vcla dedit cunétas, Magelam quiquoque portum;, | 


Atque Palambos luftravir,quifreta noftris 
Nunquam nota viris peragravit. Dicitequare 

Felices Batavos huncqui genucre,quibufque, 

Scire licetquid agant,quibus hæcincognita Terraeft. 
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